
Actua lités..
Des qaraiilies
Cette semaine, le problème al-

gérien a connu des développe-
ments que l' on n'attendait certes
pas aussi rap idement . A la deman-
dé d' ouverture , fai te  de faqon
sous-entendue lundi par le GPRA ,
le gouvernement frangai s  a ré-
pondu trois jours après. Avec pru-
dence sans doute , mais avec pré-
cision aussi , il a déclaré étre prèt
à « confirmer son action » dans le
domaine , entre autres , des éven-
tuels « contacts paci f iques » auec
le GPRA. Et , roinpant avec une
tradition qui veut que Tunis at-
tende des jours , voire mème des
semaines avant de reagir aux
avancés de Paris , M.  Yazid a com-
menté deux heures après le com-
muniqué du Conseil des ministres.
De part et d' autre , il f au t  souli-
gner d' une part un désir d' accélé-
rer la reprise des contacts of f i -
ciels (car l' expression-mème de
« confirmer son action » montre
qu 'officieusement , le f i l  a déjà été
renoué) et d' autre part le soin
d'éviter les termes capables de
heurter la susceptibilité de Vad-
versaire. C'est ainsi qu 'à Paris ,
on ne parie plus de « couteaux au
vestiaire », ni « d'institutions et
d' exécutif provisoires », mais de
« mesures administratives ». Ainsi ,
le 'FLN ne peut plus crier à la
«pré-détermination» . Subtilement ,
comme en marchant sur des ceu fs
que l'on ne veut pas casser , cha-
cun se contente de constater chez
l' autre « l' apparence » de bonnes
intentions. Mais , ce langage n'est-
il pas nouveau de toute fa con ?
et s 'il ne s u f f i t  pa s à jus t i f ier  des
espoirs insensés , tout au moins
apparait-il  cornine de bonne au-
gure !

Dementie vingt-quatre heures a
peine après sa parution , une inter-
view qu 'aurait accordée M.  Fer-
rhat Abbas à un journaliste d' une
agence belge apportali des préci-
sions sur les garanties qu 'octroye-
rait le GPRA aux Européens d'Al-
geri e après l' autodétermination
qui , selon le FLN (et de nombreux
observateurs , il fau t  le dire) ne
peu t aboutir qu 'à l'indépendance.
Le chef du gouvernement natio-
naliste distinguait deux sortes
d'Européens : ceux qui devien-
draient Algérien s «à p art entière»
et qui jouiraient du méme statut
que les Musulmans et ceux qui res-
teraient francais , tout en habitant
l'Algerie. Du statu t de ces der-
niers, a f f i r m a i t  M.  Abbas dans
cette « fausse  » interview , il f au -
drait  débattre avec le gouverne-
ment frangais .  Le fa i t  que Von ait
dementi de Tunis ces paroles est
interprete lui aussi comme un bon
signe car M . Abbas se montrait
inlransigeant à propo s de la pre-
sence de l' armée , par exemple
(dont il exagérait d' ailleurs fo r l e -
ment l 'importance numérique). Et
surtout , Von prète à Tunis la pu-
blication prochaine d' un « pian »
sur les garan ties à accorder aux
Européens , qui serait p lu s  large
de vues que ne le laissai t enten-
dre M . Abbas au Caire.

Si le FLN exige (et on le com-
prend)  des garanties sur la libre
consultation , la France (le general
de Gaulle Va maintes fo i s  rappe-
lé)  ne p eut se désintéresser du sort
des Francais d'Algerie. Il y a trop
d' intérèts  économiques en jeu  aus-
si pour que Von songe à Vaban-
don. D' autre  part , qui prouve
qu 'une fois  au pouvoir le GPRA
puisse strictement fa i re  respec-
ter ses consignes de modération ?
Qui dit qu 'il sera obéi ? Ce n'est
pa s là la moindre des raisons qui
pousse le généra l de Gaulle à exi-
ger la con f ron ta t ion  de « toutes
les tendances » !

André Rougemont.

Vers des elections et
des votations importantes

Les quatre et cinq mars prochains , le
corps électorat valaisan sera appelé à se
prononcer sur quatre objet s de la plus
haute importance.

Les citoyens devront , en effet , voter
deux textes fédéraux et procéder à tleux
elections cantonales.

S'agissant des votations fédérales , il y
a lieu de noter que l'ensemble du peuple
suisse devra se déterminer' sur l'article
constitutionnel concernant les oléoducs
et l'arrété federai relatif a la pereep-
tion d'une surtaxe doganière de 7 et.
pour financer , à titre complémentaire,
la construction dos routes nationales.

Notons à ce sujet que plusieurs partis
ont déjà convoqué leur comité directeur
afin de prendre position.

Le part i suisse des paysans, bourgeois
et artisans se réunira le 18 janvier à
Aara/i, alors que le comité centrai du
parti conservateur chrétien-social suis-
se se rendra , le 4 février à Zurich , et
le parti radicai démocratique suisse, le
18 février à Berne. Il y a de fortes
chances pour que ces trois partis don-
nent à leurs électeurs le mot d'ordre tìe
voter oui , ceci aussi bien pour l'article
constitutionnel sur les oléoducs que pour
Parrete federa i de la surtaxe sur la
benzine.

Quant au parti socialiste, il n 'a pas
encore pris position , mais cela ne sau-
rait tarder.

*** -
Le peuple valaisan ne chomera pas

durant ce premier week-end du mois de
mars puisqu 'il aura encore pour tàche
delire ses représentants au Grand Con-
seil et au Conseil d'Etat.

Il est encore trop tòt , pour formuler
des pronostics. Aussi notre propos, au-
jourd'hui , ne consistera-t-il qu 'à exami-
ner la situation telle qu 'elle se pré-
sente à la veille de ces importantes
journées .

En ce qui concerne les elections au
Grand Conseil valaisa n , il faut noter
que les différents partis politiques de-
vront déposer leur liste dans les mains
du Préfet de chaque dist rict au plus tard
le 21me jour avant la consultation po-
pulaire , soit pour le lundi 13 février.

Pour l'instan t , les forces pol itiques au
Grand Consci! sont les suivantes : le
Haut-Valais possedè 40 représentan ts,
alors que le Bas en compte 90.

Los 40 députés hauts-vaCaisans se ré-
partissent en deux groupes : le groupe
conservateur chrétien-socia l qui dispose
tìe 37 sièges et un groupe d'Indépentìants
fort de trois personnalités à savoir MM.
Fux , Matter et de Stockalper. Nous ne
faisons ici qu 'esquisser le problème sans

entrer , bien sur, dans les détails, ce qui
nous conduirait trop loin et n 'aurait
d'ailleurs pas sa place dans les colonnes
de ce journal.

Les 90 députés de la partie frangaise
du canton sont issuis de quatre partis
politiques : 46 sont des adhérents du
parti conservateur chrétien-social , 29
militent au sein du parti rad Ica1!-démo-
cratique , 9 appartiennent au parti so-
cialiste alors que 6 sont membres du
parti social-paysan.

Dès lors, pour l'ensemble du canton ,
l'on remaique que le parti conservateur
chrétien-social dispose d'une très confor-
table majorite puisqu'il possedè 83 siè-
ges sur 130 au Grand Conseil , alors que
les radicaux en ont 29, les socialistes 9,
les sociaux-paysans 6 et les indépen-
dants 3.

Y aura-t-il de grands changements au
soir du 4 mars ? A première vue, tei ne
devrait pas ètre le cas, bien que des
surprises soient toujours possibles.

De toute manière, il est encore trop
tot pour se livrer au peti t jeu des pro-
nostics. Attendons que les partis se
soient prononcés.

***
Pour les elections du Conseil d'Etat ,

les partis politiques devront déposer
leur liste à la Ctoancellerie, au plus tard ,
le mardi avant l'élection,, soit le 28
février.

Si les elections* au Grand Conseil ont
lieu selon le système de la représènta-
tion proportionnelle, celles du Conseil
d'Etat se jouent au système majoritaire.

S'agissant des candidats prévus aux
partis gouvernemerttaux, il est plus que
probable que les cinq conseillers d'E-
tat , présentement en charge, se repré-
senteront.

Et cela est extrèmement heureux .
En effet , ces cinq magistrats sont en

pleine force de l'àge. Ils ont, par ailleurs,
oeuvre durant cette dernière période à
la satisfaction generale. Vraiment, l'on
ne saurait que leur reprocher. Sous leur
impulsion , le canton du Valais a fait un
très grand pas en avant dans la mar-
che du progrès et il serait vraiment re-
grettable que l'un d'eux quitte le Palais
du Gouvernement.

D'ailleurs il ne semble pas que ce soit
le moment choisi pour le faire, puisque
tous les cinq ont entrepris de grandes
tàches qu 'ils se doivent de terminer et
de mener à bien. Un changement serait
dans ces conditions pour le moins inop-
porlun.

M. Lampert, le tout premier , a cate-
goriquement dementi les bruits fantai-
sistes qui circulaient à son suj et et sa

déclaration a rassuré l'ensemble du can-
ton . En effet , M. Marius Lampert ac-
complit présentement un travail de ré-
organisation de notre agriculture, pour
ne citer que ce cas, absolument considé-
rable et son départ aurait pu avoir les
plus fàcheuses conséquences.

Certaines rumeurs ont circulé égale-
ment sur une éventuelle démission de
M. Ga rd , le compétent et avisé chef
de nos finances cantonales. Là égale-
ment, il semble que rien ne motivo cette
retraite. Quofqu 'i'l en soit , M. Gard , qui
a élaboré avec le succès que l'on con-
naìt la nouvelle loi des finances de no-
tre canton, ne peut envisager de quitter
le Gouvernement que sous l'empire de
circonstances exceptionnelles concer-
nant, par exemple, sa sante ou son àge.
Or, le Chef des Finances cantonales
parait plus en verve que jamais, ce qui
rend bien impi-obable sa démission. Cer-
tes, un très grand travail attend, ces
prochaines années, M. Gard , mais cela
ne doit pas l'effrayer outre mesure, pen-
sons-nous.

M. Marcel Gross est plus que jamais
indispensable au canton. Son travail , ses
idées, et pourquoi ne pas le dire, son au-
dace, ont fait merveille au Département
de l'instruction publique. Gràce à ce
magistrat clairvoyant, le Valais aura
non seulement comble son retard , mais
encore il ne tarderà pas à prendre pla-
ce parmi les premiers de Suisse. Sou-
haitons simplement que M. Gross se dé-
voué encore de nombreuses années à la
magni'fique tàche qu 'il a entreprise.

Pour M. Schnyder, le problème d'une
démission ne se pose pas. En effet , cet
actif conseiller d'Eta t vien t de mettre
sur pied de nombreux projets de lois.
Les deux principaux concernant la loi
sur la sante publique et la révision du
code de procedure penai. Il s'agit là de
deux objets très importants que M.
Schnyder aura à coeur de défendre et
qui rendront au canton les plus grands
services.

Enfin , M. Ernest von Roten est Con-
seiller d'Etat depuis peu de temps, pour
qu 'il puisse envisager de se retirer.
D'ailleurs les différents problèmes rou-
tiers qui se posent à notre canton ne
doivent guère lui laisser le temps de
s'attaitìer sur de telle question .

Telle est la situation présente.
Le canton semble d'ailleurs unanime :

le Gouvernement a fort bien travaille
durant cette dernière période, il n 'y a
pas de raison de changer quoi que ce
soit.

Ce sera aussi notre conclusion.
P. Antonioli.

Nouvel archevèque

Voici le Dr Michael Ramsey, le
nouvel archevèque de Canterbu-
ry, qui vient d'ètre nommé par
la reine Elisabeth d'Angleterre,
comme nous l'avons signalé hier.

Inauguration d'un pont en pays vaudois
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On vient de terminer , en posant la dernière dalle , le pont de l'Asse, qui est

Genève.

Ine vieille
connaissance

Eusèbe s'était conche d' ennui, ac-
cablé. — Il ne se passe rien dans le
monde , soupirait-il. Voilà qu'ils vont
encore fa ire  la paix en Algerie , met-
tre de l' ordre au Congo, rétablir des
relations diplomaliques entre les
Etats-Unis et Cuba. Pas le plus petit
scandale du coté de nos sérénissimes
vedettes et Frangoise Sagan roule à
80 à l'heure , ce qui nous enlève toute
crainte d' accident . Qu'est-ce que nous
allons fa ire , mais qu'est-ce que nous
allons fa i re , nous autres ? Et l'année
est à peine entamée qu'on n'a déjà
plus la moindre miette de pain sur
la planche.

J' ai oublié de vous dire qu'Eusèbe ,
mon ami Eusèbe , est condamné, com-
me moi, à remplir chaque jou r de sa
prose delicate et substantielle les co-
lonnes d'un journal.

Donc , il se coucha de mauvaise hu-
meur, se demandant à quel immeu-
ble il pourrait mettre le f eu  pour
créer un événement .

Cependant qu'il réfléchissait , il
s 'endormit. C'est la faiblesse d'Eu-
sèbe : il s 'endort toujours avant que
la belle idée jaillisse , flambante neu-
ve, dans sa tète. Il a beau se pincer,
se tirer les poils de la moustache :
avant qu 'il ait trouvé , il s'est endor-
mi.

Il dormali depuis un nombre con-
sidérable d'heures quand il eut l 'im-
pression que, de très loin, montait
vers lui une étrange rumeur. Comme
une vague de la mer qui s'annonce-
rait par le bruit avant de se révéler
à la vue. Dans cet état de demi-som-
meil où il se trouvait , Eusèbe ima-
gina que des catastrophes roulaient
vers lui du fond des océans, qu'elles
lui apportaient la solution qu'il cher-
chait avant de s'endormir. Mais il
n'eut que le temps de battre des pau-
pières : déjà une fureur sombre et
brève le soulevait sur son lit , impla-
cable , immense et redoutable. Puis
plu s rien.

C'était f in i .
Un autre qu 'Eusèbe se f ù t  deman-

dé ce qui s 'était produit. Mais lui,
du fond  de son souvenir , sentait
maintenant ref luer vers sa conscien-
ce des images nettes et pressantes.
Il y a bien des années, un phéno-
mène semblable s 'était produit et
Eusèbe avait couru sur la Pianta. Il
ne voulait pas mourir seul , comme
une taupe dans son trou. Maintenant ,
il hésitait. Mais oui , ces tremblements
de terre sont nos vieilles connaissan-
ces, mais il n'y a rien à faire : on
ne sait jamais ce qu 'ils ont dans leur
sac. Vont-ils vraiment nous écraser
ou veulent-ils seulement nous faire
une petite surprise au milieu de notre
sommeil ? Eusèbe les trouverait amu-
sants s 'il ne craignait de les voir
un jour — ou une nuit — se prendre
au sérieux.

Boyard.

Des meubles originaux
en bois du pays

Àrolle - Mélèze - Chàtaignier
Cerisier

Nature l lement  chez

Fabrique Sf-Georges

Magasin : La Mafze, Pratifori
Tél. 2 12 28



Championnat romand de lufte libre à Riddes
Ce Championnat qui verrà aux pri-

ses les lutteurs dcs cinq cantons ro-
mands susciterà de nombreux com-
mentaires de la part dcs amis de la
lutte. Nous sommes en mesure de don-
ner la liste dcs champions cantonaux
qui se retrouveront a la grande salle
de l'Abeille le 28 janvier.

Les Genevois nous enverront : Jelk,
Staudenmann, Fehr, Badertscher, Hcr-
tig, Brotschi et Cottet, tandis que dans

Pension . Restaurant
DE LA POSTE - BASSE-NENDAZ

(f i 4 51 49
Restauration chaude et froide

l'equipe neuchàteloise nous retrouve-
rons : Herzig, Norbert, Kiinzi, Walter,
Saissclin, Kiinzi Paul, Pauli, Mottier
Henri et Widmer.

La liste des champions vaudois, fri-
bourgeois et valaisans sera communi-
quée la semaine prochaine.

Ajoutons que c'est l'orchestre Jo
Perrier de Saxon qui animerà le bai
clòlurant cette manifestation.

LE TELESKI D'OVRONNAZ
fonctionne tous les

SAMEDIS et DIMANCHES
La semaine sur domande

Bonne neige rf i  4 71 44

AUX MAYENS DE SION

Paire un bon repas Le Téléski fonctionne
ou un bon «quatre heures» tous les samedis et dimanches

chez Debons
<p 2 19 55 Renseignements cf i  2 39 44

V E R C O R I N
iu l n  A li 6 ĵ- j |e chalais en téiéférique

2 skiliCts
Hòtels ouverts - Ski-Iif fonctionne prjx spéciaux pour ski-clubs

Tél. 5 51 64 ?' 5 01 70 et 5 19 65

. . Champérv - Planachaux
Une annonce sous cette rubrique... ___, ... . r *, , „»**- A „I,;,„„téiéférique et 4 skilifts. Ambiance

P U B L I C I T A S  - neige - soleil. Renseignements
vous la réservera - Tél. 2 44 22 <025> 4 41 41

RELAIS GASTRONOMIQU E RELAIS DES PONTIS
DE MERBE Les Pontis rf i  (027) 5 13 56

Ire station du téiéférique Crans- Sa spécialite :

Bellalui. Tél. 5 22 92. Les cous-cous le samedi soir

~ ~ RESTAURANT BELLÉVUE
~~

Restaurant Venthòne
Pavillon des SpOrt S Établissement complètement reno ve.

iwniwTAVA Grande terrasse avec vue splendide.
TV.1 *. 94 fi n Rendez-vous des gourmets. Tél . (027)
lei. D _4 DJ 

« s u  75. Fami|le Masserey .
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"HóteT EDELWEISS Àu départ et ài" Pairrivée
LES HAUDERES chez CHEVEY

Sa bonne cuisine - Ses vins réputés RESTAURANT DE LA PLACE
Radette au carnotzet _ .„ ._

Téléphone 4 61 07 Tel. 5 12 77 - Vercorin

MAYENS DE RIDDES
TAXIS 30 ct - 'e km - Téléski
Love lé1, mag- 22671  Billet de sport dès la plaine
Zi. , lél - f'PP- 2 39 83 à prix excc-ptionnelCharles Taxi garc 2 49 79 Rens. : Tél (027) 4 72 93

N A X

GZSaCHEN Tea-Room «Ma Vallèe»
La svmpathie de son intérieur boisé

Nouvelles Pistes Balcon sur la ^Hée
^
du Rhòne

Nouveau téleski _ 

HANNIGALP-FURGGEN (2400 m.) CUFE CENTRAL
Route St-Nicolas - GRACHEN Transports postaux

toujours cn très bon état C. BRUTTIN , NAX
Tel. 2 37 45

I.ub^cje-Restarnar* CAFE DES MELEBES
j  _n __ Chemln-Dessous
«CS <_O..OnS Chcmin-Dcssous - Tel. (026) 6 07 47

Alt. 1800 m. Fonduc Fribourgeoise
Lo rendez-vous du sportif Sur commande jambon frais a la

Tél. 4 82 27 brodi e 

Hotel MOIMT-CALME LIDDES
HAUTE-NENDAZ NOUVEAU TELESKI DU CREUX

Restauration chaude ci. froide „ ,. _¦¦ _.„,i : ,U „,.,„„I,„
a dos prix modérés Fonctionne jeudi, samedi , dimanche

Tél. 4 52 40 Rens. Tél (026) 6 83 66 - 6 83 81
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Sédunois
Skkàeujrs dw Centre ! Lo télécabine de T 0 R T I N

a été construit P O U R  V O U S  donner aecès à

la prostlgiou.se région de T L II D h 11

La roule N E N D A Z  - T O R T  I N  scia normalement ouverte en hiver
Tous renseignements au No 11

Le.s habitants dcs communes dc Sion , Vétroz , Gràce au téléphé-
Nendaz, Ardon , Chamoson et de.s districts riquo du
do Martigny et d'Entrcmont ont droit a IVI 1 - G E L É
la carte ioiirnalièro d'indigène à Fr. 12.— S K I E Z

, . , , , .. A PLUS DE
(libre parcours sur toulos los installations dc
Verbier — Carte d'identité et photo obligatoires). "*""" m . .
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Rap ide coup d oeil surla région valaisanne
Gràce à l'amabilité de M. Pierre

Moren , président de l'A.V.H.G., il nous
est possible aujourd'hui d'établir la
situation précise du championnat suis-
se 1960-61 pour Ics séries inférieurcs
de notre importante région valaisanne.

Premiere ligue
Groupe 6a

Chàteau-d'Ocx - Charrat 0-13
Chàteau-d'Oex - Champery 3-17
Zermatt - Charrat 4-7
Charrat - Champery 4-4
Champery . Zermatt 4-4
Charrat - Zermatt 7-3
Zermatt - Chàteau-d'Oex 10-1
Chàteau-d'Oex - Zermatt 2-8

Le classement :

1. Charrat 4 7
2. Zermatt 5 5
3. Champery 3 4
4. Chàt.-d'Oex 4 0

Malgré ses deux récentes victoires
contre Chàteau-d'Oex Zermatt ne peut
plus jouer un róle en vue pour le titre
de champion de ce groupe. Cette place
enviée trouvera une première (et peut-
ètre decisive) issue samedi soir à
Champery od le club locai recoit le
leader Charrat. En cas de victoire de
ceux de la plaine, la suprématie du
groupe sera tranchée. Dans le cas con-
traire, Zermatt peut encore brouiller
les cartes, car il doit recevoir Cham-
pery. Chàteau-d'Oex pour sa part en-
lève la lanterne rouge.

Deuxième ligue
Groupe 6 Aa

Viège II - Rarogne 5-3
Viège II - Montana-Crans II 3-3

Saas-Fee - Viège II 10-2
Saas-Fee - Montana-Crans II 11-4
Rarogne - Montana-Crans II 11-4
Montana-Crans II - Saas-Fee 3-5
Viège II - Saas-Fee 2-7

1. Saas-Fee 4 8
2. Viège II 4 3
3. Rarogne 2 2
4. Montana-C. II 4 1

Ancien pensionnaire attitré dc la pre-
mière ligue, Saas-Fee est quasi cer-
tain dc s'emparer du titre de cham-
pion de groupe. Seul Rarogne peut en-
core éventuellement inquiéter ceux des
Mischabel , mais le team de la ban-
lieue viégeoise doit se rendre diman-
che à l'altitude. Montana-Crans II est
sur la bonne voie pour les matches de
relégation.

Groupe 6 Ab

Martigny II - Monthey 11-2
Monthey - Salvan 1-5
Salvan . Martigny II 4-4
Salvan - Monthey 8-3

Le classement :

1. Salvan 3 5
2. Martigny II 2 3
3. Monthey 3 0

Par suite du retrait confirmé des
réserves de Gstaad , trois équipes seu-
lement se disputent la première pla-
ce qui se liquiderà entre Martigny II
et Salvan. Le team octodurien , qui re-
coit son adversaire est de taille à en-
lever la palme.

Troisième ligue

Groupe 6 Ca

Villars II - Sion II 3-2

Sion II - Bramois 7-2
Sion II - Villars II 3-2
Nendaz - Villars II 2-7
Villars II - Bramois 2-5
Bramois - Nendaz 5-2

Le classement :

1. Bramois 3 4
2. Sion II 3 4
3. Villars II 4 4
4. Nendaz 2 0

La situation est bien confuse dans
ce groupe et il ne serait point éton-
nant à ce que Bramois tire finalement
son épingle du jeu. Le derby domini-
cai entre Bramois et Sion II éclairera
peut-ètre le classement.

Groupe 6 Cb

Sierre II - Lcukergrund 5-2
Leukergrund - Chippis 6-3
Chippis - Leukergrund 4-0
Chippis - Sierre II 6-6
Sierre II - Saas-Grund 18-3
Saas-Grund - Tourtemagne 1-2
Tourtemagne - Saas-Grund 2-5
Leukergrund - Saas-Grund 5-3
Saas-Grund - Sierre II 5-0 forfait

Le classement :

1. Sierre II 4 5
2. Leukergrund 4 4
3. Saas-Grund 5 4
4. Chippis 3 3
5. Tourtemagne 2 2

Les réserves sierroises étaient bien
parties pour espérer un retour dans la
sèrie supérieure. Le forfait de jeudi
soir contre Saas-Grund leur coupé
quelque peu l'élan et chacun peut en-
core prétendre à arracher le titre.

wl.

Le H.C Martigny trop fort pour Fleurier ?
Le H. C. Martigny aura la visite di-

manche du sympathique H.C. Fleurier,
promu en ligue nationale B à la sui-
te du retrait de Grindelwald. Bien que
dirigée par l'ex-Lausannois Uiker, le-
quel est aussi bon joueur qu 'cntraì-
neur, les Jurassiens éprouvent certai-
nes difficultés à s'adapter à leur nou-
velle catégorie de jeu. Tout en se dé-
fendant magnif iquement, ils durent gé-
néralement se soumettre a la loi de
leurs adversaires plus chevronnés.

Cependant , le H.C. Fleurier devait
réussir un coup de maitre a Montana,
en bat tant  l'equipe locale par 7.4. Cette
logon fut  surtout profitable au H. C.
Sion qui , sur ses gardes , lutta quel-
ques jours plus tard d'arrache-pied
contro le néo-promu pour sauver 2
points extrèmement précieux. Cela lui
réussit pour n 'avoir pas mésestimé son
jeune adversaire.

Martigny se trouvera dans un cas
semblablc. Un excès de confiance pour-
rait tourner mal pour lui . car Fleu-
rier est en train de jouer ses dernières
cartes. Il va mettre désormais tout son
coeur a défendre ses chances, aussi
modestes soient-elles. Mais nous avons
le sentiment que Martigny ne se lais-
sera pas surprendre. Il a retrouve, ces

derniers temps, une forme étonnante
qui lui a permis d'effectuer un redres-
sement speetacuiaire. Le 6-6 obtenu
contre Servette marqua un tournant
favòrable pou r les Octoduriens, puis-
qu 'ils soulignòrcnt ce résultat par deux
victoires consécutives.

Dt.
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REMOUS AUTOUR
DE LA NOMINATION de TORRIANI

(Si). — L'annonce que Bibi Torria-
ni assumerait le poste de coach de l'e-
quipe nationale de l'AIlemagne occi-
dentale, lors du championnat du mon-
de, a provoqué certains remous par-
mi les clubs bavarois (Fussen, Riesser-
see et Tolz) qui fournissent à eux seuls
presque la totalité des sélectionnés.
Ceux-ci estiment que cette place re-
viendrait de droit aux anciens inter-
nationaux Markus Egen et Xaver Un-
sin. Une décision definitive ne sera
d'ailleurs prise que le 24 janvier, à
Dusseldorf. Si le Grison devait ètre
confirmé. il toucherait par contrat une
somme de 4000 marks (environ 4400
francs).

MODIFICATIONS
EN CALENDRIER DE LIGUE A

(Si). — En raison du match d'en-
traìnement de l'equipe nationale du 31
janvier , la rencontre de championnat
de Ligue nationale A Lausanne - Viè-
ge. qui devait avoir lieu à cette date,
a été repoussce au 7 février. D'autre
part. le match Davos - Ambri (5 fé-
vrier) a été avance de 24 heures.

: , iAii i i , ; i i ; : , ; . i : i i : i:: . :; i , ::; i , : . iii:ii:i | ; :!;;': 1 i.!:2i:
,
ii!i;:v;.ii;i:i.i l ;; i ;;:iiiii !i , iii!i . ,:;

Dimanche matin, le HC Viège jouera à Davos
Pour en revenir aux Haut-Valaisans

ils partiront samedi matin déjà pour
Davos où ils disputeront dimanche à
11 heures une partie qui pourrait bien
décider de leur place au prochain tour.
Les poursuivants direets sont bien pro-
ches, Berne, Young Sprinters ne fe-
ront certainement pas de cadeaux !
Les Viégeois ont-ils des chances de
s'imposer aux Grisons ? Berne a bien
gagné par 4 à 0 le 2 janvier. Mais ,
car il y a toujours un mais, le H. C.
Davos n 'a pas encore digéré sa défaite
en terre valaisanne et nos valeureux

représentants ne doivent pas trop se
faire d'illusions sur ce qui les attend
au pied du Parsenn. La partie sera
serrée et Ics locaux se surpasseront.
Ils ont sauvé un point à Ambri di-
manche dernier alors que les Tessinois
se sentaient sùrs de leur affaire.

Pour notre part , nous faisons con-
fiance aux hommes de Bibi Torriani;
ils nous ont donne de belles satisfac-
tions ces dernières semaines et l'at-
mosphère de ligue nationale A leur
convieni à merveille pour le moment.

mm.

Coupé romande
de football

Dimanche debuterà la Coupé ro-
mande dc football dont voici lc pro-
grammo :

UGS - Martigny
Yverdon - Servette
Vevey - Cantonal
Sion - La Chaux-dc-Fonds, à Ley-

tron.
Il est bien difficile d'établir des

pronostics, bien que Servette et Can-
tonal doivent nonnalemcnt s'impo-
ser.

Martigny se rendra à Genève et
alignera à l'occasion sa nouvelle
acquisilion. Claret , qui vient du FC
Monthey. Martigny jouera d'ailleurs
dans la formation suivante : Fisch-
ly ; Martinet, Ruchet, Giroud I :
Kaelin. Giroud II ; Pitteloud (Gi-
roud IH), Claret (Mauron), Pellaud
(Morand), Pasteur et Regamey.

Marligny affronterà UGS sans
prétention, Renko estimant avec
raison qu 'il ne faut  pas trop se
préoccupcr du résultat final , lc but
principal de cette Coupé étant dc
remettre Ics joueurs cn bonne con-
dition physique et technique avant
la reprise du championnat.

Ce sera également dans cet esprit
quo les Sédunois affrontcront La
Chaux-dc-Fonds à Leytron. Si le
terrain ct lc temps le permcttent,
cette rencontre sera sans doute très
agréable à suivre.

À l'ombre des stades
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cf tAVOM !
par Josy vuiiioud

Le bilie! du samedi : A

Tout f i n i t  un jour  p ar arriver...
Les p o n t i f e s  de la Fédération in-

ternationale d' athlétisme amateur ,
par exemple , sont bel et bien sur la
voie qui les conduira à supprimer
sous peu le chronométrage manuel
au p r o f i t  du chronométrage électri-
que. Or , il y aura bientòt treize ans
qu 'ils devraient s 'étre rendu compte
des lacunes des procédés actuels,
puisque c'est aux Jeux olympiques
de 1948 , à Londres, que la prise des
temps électrique f u t  titilisée pour la
première f o i s  de manière o f f i c ieuse ,
c'est-à-dire en... doublage !

On en était encore là l 'été der-
nier à Rome , où tous les temps o f f i -
ciels des épreuves d' athlétisme
étaient ceux des compteurs ou chro-
nographes dinges a la mani , les ap-

.- . pareits étectriques ou électroniques
n'étant utilisés une f o i s  de plus que

H comme doublures. Les secrets que
détiennent les f i r m e s  horlogères
| suisses spéciaiisées sont (malheureu-
¦ sement) f o r t  bien gardes. On sait

cependant qu 'elles possèdent quan-
r tités de documents propres à démon- .

trer le ridicule , dans les circonstan-
g ces actuelles , d'un chronométrage
B manuel toujours tabou , mais inévita-
p blèment fonct ion  d'une f o u l e  de f a c -

teurs humains , c'est-à-dire yariables.
Les e.rpéi'iences f a i t e s  à ce suje t

sur l 'épreuve-rcine qu 'est le 100 mè-
tres prouvent , cu e f f e t , que mème
nrec des chronométreurs bien exer-
cés , le temps de réaction — qui se
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manifes te  avant tout au coup de
pistolet  — avantage l'athlète de 12 à
17 centiàines de seconde environ (soit
entre 1 et 2 dixièmes !) si Von com-
pare les temps « o f f i c i e l s  » pris à la
main et ceux des appareils éledri-
ques ou électroniques.

Ce n'est déjà  pas mal , mais ne
serait encore rien si Ics chronomé-
treurs à main étaient sensibles à ce
seul temps de réaction . D 'autres f a c -
teurs humains viennent presque tou-
jours  creuser cette d if f é r e n c e , à tei
point qu 'aux Jeux de l 'Empire bri-
tannique 1958 , à C a r d i f f  — c'est un
exemp le pris  au hasard — les temps
comparés du 100 ya rds  étaient Ics
su ivants  :

o f f i c i e l  électrique
1. Gardner  9 4 9 66
2. Robinson 9 6 9 68
3. Agost ini  9 6 9 79
4. Rad ford  9 7 9 80
5. Omagdeni 9 7 9 84
6. Day 9 8 9 86

Sans  commentaires !
On sait aussi au jourd 'hu i  que le

meilleur temps jamais  enregistré
élcctriquement sur un 100 mètres a
été cetili de H a ry ,  Van dernier , à
Zurich. I l  était  de 10" 25 ! On a beau
cn. soustraire le maximum de 17 cen-
tièmes , impossible d'arriver au temps
o f f i c i c i  communiqué  : J0" 0 !

Lequel temps commence aitisi par
s'exp l iqucr .  mais a déjà  f i n i  de nous j
impressioiiner...

J. Vd.
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Surprise à Champery : Alby Pitteloud meiileur temps
de la iournée, Fleutry ef Mlle Feilay champions valaisans

tout premier ordre en ctabhssant le
meilleur temps absolu de la journée.
Pitteloud fit d'ailleurs une splendide
démonstration de pureté de style et
d'efficacité et sa victoire est ample-
ment méritée. Elie récompense un jeu-
ne homme sérieux qui peut encore al-
ler très loin.

Derrière Alby Pitteloud , qui fait en-
core partie des seniors, catégorie dans
laquelle il courait d'ailleurs pour la
première année, nous avons remarqué
les deux spécialistes de Zermatt, Si-
mon Biner et Aloys Perren , membres
de notre équipe nationale qui ont été
battus sans excuse possible par l'ex-
cellent skieur des Agettes.

Très belle victoire par conséquent
d'un garcon modeste, qui a su prépa-
rer sa course avec une très grande in-
telligence et qui a fait merveille tout
au long du parcours.

Aujourd'hui Ies championnats valai-
sans se poursuivront par l'épreuve de
fond , où la lutte promet d'ètre sen-
sationnelle entre les meilleurs cou-
reurs suisses que sont actuellement
Possa, Kronig et Hischier, puis par la
course de descente.

Une journée qui promet de belles
émotions sportives.

Resultai du slalom géant (1350 m.,
320 m. de dénivellation) :

DAMES : 1. Maric-Paule Fellay, Ver-
bier, 1' 39"8 ; 2. Josiane Burlet , Sion,
1 40 8 ; 3. Francoisc Guay, Marécottes,
1 42 2 ; 4. Agnès Coquoz, Champery,
1 45 5 ; 5. Jeannine Bestenheider, Mon-
tana-Crans, 1 50 5.

MESSIEURS, juniors : 1. Jacques bier , 1 33 9.
Fleutry, Marécottes l'25"4 ;2. Edmond
Décaillet, Marécottes, 1 316 ; 3. Phi- Elite : 1. Simon Biner, Zermatt, 1'
lippe Miauton, Verbier, 1 32 4 ; 4. An- 25"6 ; 2. Aloys Perren, Zermatt, 1 27 6.

Simon Biner, de Zermatt , 3e meilleur
temps de la journée et premier des

élites.

dré Guex, Marécottes, 1 35 2 ; 5. Ge-
rard Emery, Montana-Crans, 1 38 5 ;

Seniors II : Roger Solioz, Val d'Illiez,
1 33 9 ; 2. Jean Chevrier, Evolène, 1
40 8 ; 3. Fernand Jordan, Daviaz, 1 52 9.

Seniors I : 1. Alby Pitteloud, Les
Agettes, 1' 24"2 ; 2. Hermann Julier,
Vernier, I 30 ; 3. Michel Michellod ,
Verbier, 1 30 3 ; 4. Raoul Grichting,
Loèche, 1 31 4 ; 5. Michel Mathey, Sal-
van, 1 32 4 ; 6. Michel Darbellay, Ver-
bier , 1 33 9.
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Alby Pitteloud , des Agettes, le magnif ique et nouveau champion valaisan du slalom géant , en plein e f f o r t .
(Photos Schmid}

Les championnats valaisans de ski
ont pris un excellent départ vendredi
i Champery. La première épreuve, le
slalom géant, a donne lieu à de très
grandes surprises puisque la plupart des
favoris ont été battus.

La course s'est disputée sur un par-
cours très sélectif long de 1 km. 350,
avec 320 m. de dénivellation. Le début
de la piste était très coulant, puis le
parcours devenait franchement diffi-
cile avec de nombreuses bosses qui
causèrent la perte de quelques favoris.

Dès le début de ces concours, l'on
se rendit compte que les surprises se-
raient nombreuses car les concurrents
prenaient des risques énormes.

En fait , chez les dames, qui étaient

huit au départ, ce qui constitue un sue- pe Miauton de Verbier parvenant à se
cès, l'on assista aussitót à une lutte très
serrée qui tourna bientòt à l'avanta-
ge de la sympathique Marie-Paule Fel-
lay, la soeur de Raymond, médaille
d'argent a Cortina, qui parvint à dis-
tancer la favorite, la Sédunoise Josia-
ne Burlet, d'une petite seconde. Puis
nous trouvons la jeune Francoise Guay
des Marécottes avec un très bon temps
également. Le ski féminin semble défi-
nitivement lance dans notre canton.
Tant mieux !

Chez les messieurs juniors, Ics cou-
reurs des Marécottes sur Salvan se
taillèrent la part du lion, puisqu 'ils
parvìnrent à classer trois des leurs
parmi les quatre premiers, seul Philip-

* *

classer à la 3e place. Le vainqueur de
cette catégorie réalisa d'ailleurs un
véritable exploit en réalisant le second
meilleurs temps absolu de la journée,
soit une seconde et deux dixièmes de
plus que le grand vainqueur de ces
joutes, Alby Pitteloud. Avec Jacques
Fleutry, nous tenons un espoir de gran-
de valeur, mais il ne faut pas oublier
d'associer à son succès ses camarades
de club Edmond Décaillet et André
Guex. Bonne course également du jeu-
ne espoir de Montana-Crans, Gerard
Emery.

NOMBREUX FORFAITS
ET ABANDQNS

En catégorie seniors et élites l'on
enregìstra malheureusement quelques
forfaits regrettables. C'est ainsi qu 'A-
mi Giroud, Fredy Brupbacher et Ar-
thur Eyhplzer notamment, bien que ré-
gulièrement inscrits nfehprirent pas le
dépàVF ce ' qui esf règrefTable.

En plus, certains coureurs prirent
de tels risques qu 'ils chulèrent ct fu-
rent dès lors irrémédiablemcnt con-
damnés à l'abandon. Ce fut  le cas pour
les favoris Michel Carron. Régis Pit-
teloud , Jean-Louis Torrent et Maxy
Devanthéry.

Ces quatre excellents concurrents
furent donc battus sur chute, et il ne
fait pas de doute qu 'ils feront l'impos-
s'ble pour se réhabiliter aujourd'hui a
l'occasion de la course de descente, ou
encore dimanche matin au s'alom spe-
cial.

UN BEAU VAINQUEUR
Lc grand vainqueur de cette belle

journée se nomme donc Alby Pitte-
loud qui réussit une performance de

 ̂I
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Les deux triomi>hateurs des juniors  : Jacques F leu t ry  et Edmond Décaillet , des
Marécot tes-sur-Salvan.

L'ordre des départs
pour la descente
du Hahnenkamm

Voici l' ordre des départs pour le pre -
mier groupe de quinze des concurrents
tic la dcsccrvte messieurs, tei qu 'il a
é'é donno par tirage au sort à Kitz-
buehol :

1. Pepi Stiegler (Aut.)  : 2. Adrien Du-
vilard (Fr.) : 3. Bruno Alberti (It. ) ;
4 . Fritz Wagnerberger (Al.) ; 5. W ' I v
Bogner (Al.) : 6. Hì P-3 Leitner (Aut.) :
7. Carlo Senoner (It ) ; 8. Ludwig Loit-
ner , (Al . )  : 9. Charles Bozon (Fr.) : 10.
Jakob Ardueser (S ) ; 11. Wi l lyu  Fo¦ •-
rer (S ) : 12. Karl Schranz (All'..) ; 13.
Guy Péri l la t  (Fr.) ; 14. Egon Zimmer-
mann (Aut . )  ; 15. Roger Slaub (S.).

Sierra - Viège à _,e'i©Me!r
Finalement après de longues discus-

sions, le titre de champion du groupe
Haut-Valaisan du Championnat suisse
des junior s n'a pas été attribué au
HC Vièse. Cette dernière équipe devia
rencontrer sur patinoire neutre dans
un match de barrage avec prolonga-
tions éventuelles le HC Sierre juniors.
Le vainqueur di» ce match ira en fi-
nales romandes qui se disputeront à
S'.erre Ics 4 et 5 février.

DISPOSITIONS A RETENIR
(Si). — En cas d'é .-alités à la fin du

championnat, les dispositions suivantes
seront appliquées :

Deux clubs à égalité dc points au
premier rang : match de barrage sur
une patinoire neutre avec prolonuation
éventuelle. Date : mercredi 22 février.

Deux clubs a égalité de points au
dernier rang : match de barrage sur
une patinoire neutre le 21 février.

Les deux matches de promotion-re-
légation auront lieu le 22 et le 26 fé-
vrier.

Sierre - Diavoli Pliiaro 2-IO
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Trois photos de buts qui illustrent successivement le jeu soit individuel.  soit coliectif ou de précision du Diavoli. 1)
Witthal pat inant  parallèlement aux buts adverses couche Nicole au sol et a ce moment lui expédie le puck dans ses fi-
lets (ler but) ; 2) Grotti , sur une intelligente passe en retrait de Mandala loge le puck dans les filets sierrois (2e but) ;
3) Fece, d'un tir précis de 15 ni . bat a nouveau le gardien sierrois (9e but). Photos Schmid.
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Patinoire de Sierre en excellent état.
Temps froid , 1500 spectateurs. Arbi-
tres : MM. Exhenry et Andréoli , bona.

HC Sierre : Nicolet ; Girard, Giacchi-
no ; Zurbriggen, Benclli ; Théler, Zuf-
ferey, Brégy ; Zwissig, Denny, Bonvin;
Roten.

DIAVOLI MILAN : Bolla ; Fece, Cu-
ciono; Agazzi , Grotti , Mandala; Cescro-
ni , Witthal , Rabamser.

BUTS : ler tiers-temps : 7e min.
Witthal et 12e min. Grotti ; 2e tiers-
temps : lOe min. Mandala, Ile min. Cc-
seroni, deux fois ; 12e min. Rabamser
et Mandala ; 3e tiers-temps : 3e min.
Grotti ; 5e min . Zurbriggen sur passe
de Denny ; lOe min. Fece ; 13e min.
Witthal  et 20e min. Brégy sur ca-
fouillage.

Pénalisations : Fece et Mandala.

Magnifique démonstration de la sym-
pathique équipe italienne des Diavoli
qui avait  bien voulu accepter d'avan-
car d'un jour sa visite à Villars. Ren-
forcée par le seul Girard , les Sierrois
ne pouvaient en fait guère espérer
mieux contre les virtuoses transalpins.
pourtant ils tinrent la dragée haute a
leurs adversaires pendant le premier
tiers mais par contre au cours du deu-
x 'ème, les canons à gros calibres se
mircnt à fonctionner en plein rende-
ment et en moins de deux minutes, cinq
buts furent affiches à l'actif des visi -
teurs.

Contents de ce résultat , ces derniers
ne poussèrent plus outre mesure l'at-
taque se contentant de faire une bril-
lante démonstration de leurs qualités
bien connues.

wl.
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La gracieuse Mane-Paul  Fel lay,  meilleur temps des dames
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Le nouveau Pilatus Porter HB FAV est arrivé

SION. — L'aérodrome de Sion a fait l'acquisition d'un nouvel appareil
«Porter», destine au sauvetage en haute montagne. Vu les grands services
rendus par le premier appareil qui , rappelons-le, a une contenance de 6 per-
sonnes en plus du pilote, 1 aerodromo se
de première nécessité qui permettront à
en cas de danger. Aujourd'hui , il ne fait
montagne rend de signalés services dans
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trouvé ainsi équipe dc deux avions
nos pilotes d'intervenir cfficacemcnt
pas de doute que l'aviation de haute
des domaines fort divers.
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Poliliqne inlernalionale
La grande manomi/re de diversion de l.a$scr

Deux evénements cn rapport avec l'activité politique du président Nasser
ont attiré récemment l'attention dc l'opinion publique mondiale : La saisie
dcs hòtels et des fabriques appartenant au trust électrique belge Empain
ct de plusieurs autres entreprises et la visite du dictateur égyptien à Khar-
toum. L'intervention du président Nasser au détriment des entreprises belges
n'a pas surpris. Elle n'a pas cntrainé non plus des pertes sensibles. Depuis
des années les autorités égyptienncs soulevaicnt toutes sortes dc difficultés
pour décourager les Belges. Des agents égyptiens avaient réussi à s'infiltrer
parmi le personnel , tandis que Ics transferts dc capitaux du Caire à Bruxel-
les et vice-versa étaient fortement handicapcs. La confiance a disparu com-
plètement dès l'instant où les Égyptiens se sont intéressés au problème du
Congo en cherchant à accroìtre leur influence à Stanleyviiie ct dans les
autres provinces congolaises pour gèner les Belges. On savait que le gouver-
nement égyptien ne tardcrait pas à nationaliscr les biens belges en Egypte.

Lorsque le deuxième décret de na-
tionalisation fut annonce au Caire le
samedi 3 novembre dernier, la popula-
tion égyptienne ne cacha pas sa joie.
Des manifestations de rue eurent lieu ,
durant lesquelles le peuple égyptien
dansa , chanta et loua son président.
On sait qu'iil ne faut  pas beaucoup pour
que les masses popuiaires se mettent
en mouvement cn Egypte. Une manoeu-
vre de diversion est toujours la bien-
venue. On oublié par là d'autres sou-
cis de tout ordre, économique, f i n a n -
cier et politique. Elle est d'autant  plus
nécessaire que ces derniers temps, le
président Nasser n'a rien entrepris de
conerei. Tel a été le cas lors de la re-
cente visite de Nasser au Soudan. On
sait d'ailleurs que tous les partis po-
litiques soudanais ont protesté vivement
le 30 novembre contre les méthodes dic-
tatoriales du président des ministres
Abboud.

Les milieux politiques du Caire es-

comptaient que la visite de Nasser au
Soudan aurai t  permis de clarifier les
rapports entre ce pays et la République
Arabe Unie , en premier lieu en ce qui
concerne l'exploitation des eaux du Nil ,
les indemnités pour les régions souda-
naises qui seront submergées durant la
construction du barrage d'Assouan. En
outre, on parlai t  de nouveau d' une
union éventuelle du Soudan a l'Egypte.
Aucun de ces problèmes qui pèsent
lourdement  sur Ics relations entre les
deux pays n 'a été réglé. Par contre, on
a discutè en long ct en large de la
guerre d'Algerie , de la situation du
Congo, du problème palest inicn, etc.
Force est de constater que malgré l'ac-
cord intervenu lc 8 novembre 1959 au
sujet de l' exploitation dcs eaux du Nil
et une  certaine amèlioration des rap-
ports entre Ics deux pays, l' cntenle est
loin de régner entre le Caire et Khar-
loum. Les deux pays comptent parmi
les nations sous-développécs et doivent

faire face continuellement a de gran-
des difficultés économiques. L'Egypte
doit résoudre en particulier le problè-
me du surpeuplement. Sa population a
dépasse 26 millions d'àmes. On évoque
aussi le manqué aigu de médecin et de
personnel sanitaire, la misere des po-
pulations paysannes, la sous-alimenta-
tion chronique de la population , le nom-
bre élevé d'analphabètes, la réforme
agraire qui ne progresso pas, les projets
d'expansion industrielle qui n'existent
que sur le papieCjCt le manqué chroni-
que de capitaux "{fndispensables au ra-
vitaillemenl du pays.

La visite d'Etat de Nasser à Khra-
toum a été une véritable désillusion
pour les milieux politiques du Cadre ca-
pables de juger sainement la situation.

Les slogans politiques et les grands
discours ne trompent plus que la popu-
lation qui attend des miracles de son
président. Enfin , au Caire, on poursuit
un autre but : accroìtre la confusion
au Congo par une propagande agressi-
ve en langue Swahili , par des agents
provocateurs . les di plomates égyptiens
ayant  recu l'ordre d'intervenir directe-
ment dans les affaires intérieures con-
golaises pour montrer que « l 'homme
fort » se trouvé au Caire.

Mais l' expulsion de l'ambassadeur dc
la RAU et les autres mesures prises par
le président Kasavubu contre le per-
sonnel égyptien à Léopoldville n 'ont eu
d'autre conséquence que la saisie des
biens belges en Egypte. On ne peut évi-
demment  faire des miracles politiques
mème lorsque quelques milliers de na-
tionalistes envahissent les rues pour
chanter les louanges du chef d'Etat.

1 Quincaillier
•«•••••••••••••••••«••••••••••••o«o<

Maison lausannoise offre place stable et
bien rétribuée à personne capable . Occu-
pation : calculation dc la marchanclise.

Faire offre sous chiffre PR 80122 L à Pu-
blicitas Lausanne.
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Ouverture
Samedi 21 Janvier
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PI. Centrale
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ex-Potinière
T E A

HENRY RABAGLIA
Bienvenue à tous ct Merci

•••••• «••••••••••••••••••••••••••••<

CHEZ JOSY
Restaurant Tourbillon
ferme tous Ies lundis

Josianc MARIN
Sion

:

1

A vendre
20.000 pinces à linge cn bois. Au plus of-
fra ni.

Tél. (021) 0 8;) 77.

Importante entreprise dc Sion engagerait

EMPLOYÉ DE BUREAU
entrée immedia te  ou à convenir , Caisse
de retraite, travail  varie.

Faire offres éorites avec curriculum vitae,
photo , prétentions sous chiffre  P 1817 S
à Publicitas Sion.

Nous engageons tout de suite

ouvrier s
bon gain.

Tél. (027) 2 23 55.

Clòture du tir de Finges
1960

SIERRE (Ae). — L'assemblee dc ciò-
ture du tir de Finges 1960 s'est dé-
roulée hier soir au café des Alpes. Les
délégations des comités de Loèche et
de Sierre y participaient , conduites res-
pectivement par MM. Victor Mailer et
Victor Berclaz. Présidée d'cxcellenle fa-
con par M. André Métrail ler , l'assem-
blée, se déroula dans une ambiance
fort amicale et dans un cl imat  de
compréhension mutucllc. Selon un or-
dre bien établi , les discussions furen t
très fructueuses ct permirent de faire
d' utiles conslatations.

Mosaique achevée
SION (FAV). — La mosaique de la

chapelle de l'Ecole normale des filles
est maintenant achevée. Due à la col-
laboration des artistes Paul Monnier
et Bernard Viglino , elle se présente
dans un cadre tout à fai t  bien choisi ,
entourée des vi t raux de Paul Monnier
qui permettent aux tons et demi-tons
de mieux ressortir sur l' ensemble de
l'ouvrage. Les Rdes sceurs de l'Ecole
normale ont eu la main heureuse en
choisissant le sujet des trois mystères
religieux. L'hiver est la saison ideale
pour apprécier à sa juste valeur le
travail des artistes. En effet , les tons
de neige qui se laissent percevoir au
dehors produisent dos sensations éton-
nantes sur l'ensemble de la mosaique.

magasimer-manoeuvre
On cherche pour garage dc la place de
Sion
¦ •

Travail a l'année.

Ecrire sous ch i f f r e  P 1811 S à Publicitas
Sion.

cherche I ffl_HH

je tine fille Abonnez-vous
pour aider au ménage * '•
Entrée dc suite . Feuille d'Avi»
S'adr. P. Bartholdi , du Valsi*
Boulangerie , Pratifori , m__mmmm____^__m

_________ .
Sion, tél. 2 26 60. B..V.'/,' .'' ¦ ' _3SK!§
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Imprimerie Gessler 5.À., Sion
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Cortes de loto •
llvrécs dans tout le canton
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Volture
contre une maison

NATERS (FAV) — Une voiture con-
duite par une automobiliste valaisanne
circulait sur la route de la Furka en
direction de Brigue lorsqu 'elle sortit dc
la route à la suite d'un dérapage et
vini s'emboutir contre une nouvelle
maison appartenerti t à M. UH Ruppen.
Par chance, personne ne fut blessé. En
revanche, la voiture et la maison ont
subi dcs dommages importants.

Beau concert à Viege
VIEGE (FAV). — Le dimanche 29

janvier , l'orchestre de Viège donne-
ra un concert de musique de cham-
bre dans la grande salle de l'Hotel de
Ville. A celle occasion , un trio fort
connu completerà le programme d'ex-
cellente fagon.

L'administration communale de Fully
FULLY (Az) — Le Conseil communal

de Fully a reparti comme suit les postes
adminis t ra t i fs  pour la-pér iode 1961-63:

Présidence de commissions:
Administrat ion generale, police, culto ,

mili taire:  M. Henri Roduit, président.
Travaux publics: MM. Adrien Bender ,

vice-président, 'et Louis Tornay, conseil-
ler.

Bourgeoisie: M. Armand Malbois , con-
seiller.

Services industriels, finances. impóts:
M. Henri Dorsaz , conseiller.

Constructions : M. Noèl Verolel , con-
seiller.

Salubrité publique : M. Noél Verolel.
Assistance, bienfaisance : M. André

Ducrey, conseiller.
Sports , forèts , agricul ture : M. Adrien

Bender . vice-président.
Recherches économiques, tourisme: M.

Robert Taramarcaz.

Onentation professionnelle, npprentis-
sage, off ice  social: M. Amedea Arietta/.

Taxation et expertise: M. Louis Tor-
nay.

Chambre pupillaire: M. Ulysse Roduit.
Conseil de paroisse et commission sco-

laire : M. le Révérend Cure.
Tribunal de police: le Conseil commu-

nal.
Employés communaux : MM. Abel

Dorsaz , secrétaire communal; Cyrille
Roduit , receveur communal ; Georges
Roduit. secrétaire substitut ; Aristide
Malbois , teneur du cadastre.

Employés des services industriels :
MM. Georges Roduit , secrétaire-caissier:
Louis Tornay, surveillant général réseau
eau et égoùts ; Aloys Gay, appareilleur
officiel.

Geometre officiel : M. Georges Gail-
lard , Riddes.

Programme du gala de patinage à Sion
DIMANCHE 22 JANVIER DES 14 h. 45

« ICE COCKTAIL »

Ire partie :

Un charmant accueil
Rhapsodie bleue
Patinage libre

La Chassé
La danse en rose
Le quart d'heure de fantaisie
Sur le sentier de la guerre
Pas de deux

2e partie :

Les belles hótesses
L'heure de la danse
Intermcde macabre
Dans le gratte-ciel
Roi du rythme
Le clochard
Numero comique
Finale

Au vu de ce programme riche et
adres.se : Pa t inoi re  a r t i f i c ie l le  de Sion, dès 14 h. 45

Joan, Julie et John
Red et Jean Humphries
Gordon Holloway-
John Lewery et Julie
Jean Humphries
The Gerards
Joan ct Julie "
Red ct Jean Hutn'phrie;-

Joan et Julie
Gordon et Jean
John et Julie Lewery
Red et Jean Humphries
Gordon Holloway
John Lewery
The Gerards
Tout le groupe

varie , dimanche après-midi . une seule

A vendre

1 frigo
« Linde » neuf . payé
Fr. 590.—. eont. 110 1.
cède Fr. 480.—.

Tél. 2 32 79 (ma t in
seulement) .

A LOUER dès lc 3
février

1 chambre
meublée, chauffée, sal-
le de bains privée, hall

Tél . 2 32 79 (le ma-
t in  seulement).

Mécanicien
charpentier

soni demandes par en-
treprise de construc-
tion de route et de
tra vaux publics à Sion
Faire offre aver cur-
riculum vitae et pré-
tentions de salaire
sous chiffre P KS18 S.
Publicitas. Sion.

A VENDRE
sur terre de Fully au
lieu dit -¦¦ Grand Blet-
tey » belle

parcelle
de 5615 m2 plantée en
vigne et jardin frui-
tici-.

S'adresser à F. Bertho-
ler. Agence Immobi-
liere. Saxon.

Je cherche à acheter
d'occasion ct cn très
bon état

pompe
à moteur

à sul fa ter  la vigne,

ainsi qu 'une

remorq ue
de vélo

Ferire sous chiffre
P 1819 S à Publicitas
Sion.



SIERRE
SERVICES RELIGIEUX

POUR LE DIMANCHE 22 JANVIER
Eglisc paroissiale — Messes a 5 h. , 6 h.

15, 7 h. 15, 8 h . 15, 3 h . 15 10 h . 15, «land-
messe.

Ancienne église — Messes à 8 ti. 15 et
9 h. 15 pour les paroissiens de langue alle-
mande.

Chapelle dc Muraz — Tous les dimanches.
grand-messe a 9 h.

Église cvangcliqiic rélormcc — Evang.-
rel Kirche : 9.30 Uhi' Gottesdienst.

SERVICES RELIGIEUX
A MONTA NA-CRANS

Eglisc paroissiale — Messes à 6 h. 15. 8 h.
.10. 10 h. Messe chantée paroissiale , 11 h . HO ,
20 h. 30. 18 h. Chapelet et bénédiction.

Chapelle de Crans — Messes a 6 h., 9 li. 15,
11 h. 15 et IR h.. messe ct sermon par le
RP Carré, O.P., predicateli! ' du Calérne à
Notre-Dame de Paris.

Chapelle protestante — Um 9.10 Uhr , Got-
tesdienst. 10 h. Culte.

CINEMAS
Bourg (tei. 5 01 18) — .< Crésus ». avec Fer-

nandel. En cinemascope. Admis dès 16 ans.
Casino (tei. 5 14 60) — .. Cinq femmes mar-

quées ». L'extraordinairc histoire de « Ya-
vanska et les autres » .

SOCIETES
Chanson du Rhóne — Samedi soir. concert

a Crans. Départ prévu à 20 h. 30 devant
l'Hotel Arnold.

Société dc chant Edelweiss - Muraz — Mar-
di. à 20 h., répétition generale au locai.

La Maitrise — Samedi , répétition generale
à 19 h.

Gérondine — Lundi : clarinettes solo, lres
et 2es clarinettes , flùtes. Mardi , cuivres.

Sainte-Cécile — Dimanche 22 , messe.

DANCING
Locanda — Attractlons diverse» tou» le»

»olrs. Ouvert Jusqu 'à 3 heures.
PHARMACIE DE SERVICE

Pharmacie LATHION , tél. 5 10 74.

SION
OFFICES RELIGIEUX CATHOLIQUES

DIMANCHE 22 JANVIER
PAROISSE DE LA CATHÉDRALE

Troisième dimanche après l'Epiphanie
Dès 6 h., confessions : 6 h., messe ; 7 h.,

messe, communion des dames ; 8 h., messe
des ecoles ; 9 h., hi. Messe (sermon alle-
mand) ; 10 h., office paroissial ; Il h. 30,
messe ; 17 h„ église des Capucins , réunion
du Tiers-Ordre ; 18 h. 30, vèpres ; 20 h.,
messe.

Ouest, hall d'entrée dc Fecole dcs gar-
cons : dès 6 h. 30, confessions ; 7 li., messe ;
9 h., messe.

Chàteauncuf-Villagc : messe à 7 h. 30 et
9 h. 30.

Église du College : messe pour les Italiens
à 10 h.

PAROISSE DU SACRE-COEUR
6 h. 30, messe basse : 7 li. 15. messe basse ;

8 h. 15. messe pour les enfants des écolcs ;
9 h. 30, office paroissial. messe chantée ;
11 h.. messe, sermon , communion ; 19 h.,
messe, sermon , communion ; 20 h.. chapelet
et bénédiction du Saint Sacrement. En se-
maine, messes à 6 h. 30, 7 h., 8 h.

EGLISE REFORMEE EVANGELIQUE
Dimanche 22, culle à 9 h. 45.
Dimanche 22 , conférence de M. le pasteur

Robert Hasler : le Conseil cecuménique des
ÉgUSes. '

CINEMAS
Arlequin (tei. 2 32 42) — « La Francaise et

l' amour ».
Lux (tei. 2 13 43) — « Le passage du Rhin ».

Copyright by
« COSMOPRESS, Genève »
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Je ne cherche qu 'à montrer la profon-
deur de l' abime qui se creusait entre
eux et moi. Lorsque je survenais, les
conversations cessaient. On se mettait
a parler bas. Tout entier au rève dans
lequel je vivais , je ne prenais pas gar-
de à cette défiance grandisasnte. Je
m'obstinais à ne pas vouloir y prèter
attention. et je rendais chaque jour
plus dif f ic i le  la tàche des défenseurs
qui me restaient encore.

Mopti , le Sénégalais. avait  mainte-
nant  sa palliasse à coté de la mienne.
J'entendais sa respiratici! sifflante de
pauvre animai dont les jours sont
comptes. Une des quatre fenètres de la
chambre s'ouvrait  derrière moi. Tout
l'hiver, ces fenètres avaient donne lieu
a d'interminables disputés, les uns les
maintenant  fermées à cause du froid.
les autres protestant avec indignation
contre le manqué d'air. Depuis quel-
ques jours. l'approche de l'été permet-
tali  de tes laisser ouvertes. Quand tout
le monde étai t  endormi . je me levais
avec précaution. Je m'accoudais à l'ap-
pui raboteux , repoussais sans bruit le

,JÌZ?,i_-- Ws_, QUIS EST BIEN OR-JTTEl&NEZ W^^? GANISÉ \ a_m_CETTE VILLE \]
DIMMS L6, RÉGION i
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TACTER - AGENT

Copiiritiht' o p e r a  m u n d i  K.P.S

contrevent . Un peu de fraicheur bai-
gnait mes tempes. Le vent qui me l'ap-
portais venait de la mer. Dans quel-
ques instants, il ferait fremir les hè-
tres dressés fantastiquement autour de
la tragique masure de Reichendorf. Il
penetrerai! dans la chambre de Mlle
dc Mirbach. A voi d'oiseau , une lieue
au plus me séparait d'Axelle endor-
mic. Sa chevelure dénouéc devait la
couvrir presque tout entière. La moi-
teur de cette nuit orageuse, le coasse-
ment des grenouilles, le buccio effrené
des moustiques la tenaient sans doute
éveillée. A quoi pouvait-elle songer ?
Allait-elle venir à son balcon ? Sen-
tait-elle au fond de sa gorge cette brù-
lure. cette secheresse dont la mienne
était présentement comme dévorée ?
Les fils de fer barbelés du capitaine
Elbing pouvaient bien retenir mon
corps derrière la triple et quadruple
haie de leurs ronces métalliques, ils
ne réussissaient pas à m 'empècher d'i-
maginer , là-bas, dans la chambre
d'Arndt. le corps d'Axelle dévètu.

La lune surg issait. Elle répandait sa
lumière de suaire sur les dunes d'alen-
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tour. Les heures se succedaient, jalon -
nées par les appels rauques et le piéti-
nement de la patrouille tìe relève. Je
distinguais les ombres massives des
sentinelfes, et, parfois, pareil à un éclair
de chaleur, le bref scintillement d'une
baìonnette. Le clapotis des flots marte-
lait sourdement la plage. Enfer glacial
pendant l'hiver, voici que ce désert
était en ' passe de se transforme'r en
Sahara . Une brise étouffante chassait
dans le ciel acajou des nuages aux
teintes ferrugineuses. Quelle suffoca-
tion ! Quelle angoisse ! Maintenant , ce
n 'était plus aux quelques kilomètres
qui me séparaient tì'Axelle que je son-
geais, mais à tout le reste; au passe de
cette fille de junkers, à qui ses souf-
frances d'enfant avaient dù inspirer la
terreur de tout ce qui ri'squait d' attcn-
ter à la loi de sa caste; au présent, qui
dressait l' une contre l'autre, dans une
guerre inexpiable, deux nations qui se
détestaient , la sienne et la mienne; à
l'avenir, plus charge de haine encore.
Et soudain , en dépit de toute logique,
un rayon d'espoir insensé se mettait à
i l luminer ces ténèbres. Tous les rai-
sonnements auxquels je venais de me
livrer, je les refaisais maintenant  en
sens inverse. Je reprenais courage de-
vant  le chemin parcouru. devant les
gains réalisés en moins de trois mois.
Il y avait  seulement quelques semai-
nes, Mlle de Mirrbach ne daignait mè-
me pas s'apercevoir de mon existence.
A présent. il ne se passait pas de
journé e que nous n 'échangions quel-
ques mots. Elle ne cherchait plus à
m'éviter. Et hier, dans ce pavillon où,
pour la première fois . je lui avais
adressé la parole sans autre resultai
que de m'at t ì rer  la plus méprisante
des réponses. oui , hier. que s'était-il
passe ? Voulant m'indiquer l'endroit

de la muraille où elle désirait que fut
branchée une prise dc courant, elle
était montée sur un escabeau, puis sur
une table. Pour redescendre^ elle avait
eu besoin de mon aide. Elle m'avait
tendu la main. Par l'intermédiaire de
cette main , j' avais senti , une seconde,
s'appuyer à mon bras tout le corps
d'Axelle. C'était  un fai t , cela aussi !
Aurais-je jamais pu me douter d'une
telle joie , lorsque, du fond dcs douves
boueuses, je la voyais apparaitre, loin-
taine et froide. sur la terrasse du
chàteau ? Qui m'aurait dit qu 'un jour ,
et dans un temps si rapproché, ma
main serrerai! sa main , la main d'A-
xelle ? Ce nom , je ne pouvais m'ar-
rèter de le redire. Chaque fois , il me
semblait qu 'un timbre d'or prolongeait
délicieusement. à l ' i n f in i , ses vibrations
dans tout mon ètre. Quand j 'étais près
d'elle , je ne pensais qu 'à fu i r , pour
mieux pouvoir penser à elle. Quand je
ne la voyais plus, j e ne songeais qu 'à
l ' instant qui me mettrait de nouveau
en sa presence. Mes nuits se passaient
à combiner les choses que je me jurais
que je lui dirais. J'essayais de deviner
ses réponses. Je décidais de la facon
dont à mon tour j'y répliquerais. Mais
à quoi bon m 'égarer dans l'énumération
de ces folies , alors qu 'une seule Ics
résumé toutes ! Je l' aimais.

Ce matin-là . en penetrant dans l'of-
fice, j 'interpellai avec autorité la vieil-
le Dominica.

— Qu 'y a-t-il. monsieur Dumaine ?
Elle avait fini . - elle aussi. par me

parler , et elle m 'appelait <¦ Monsieur ».
Tout le monde au chàteau m'appelait
Monsieur , à part le général , bien en-
tendu.

— Rega rdez-moi cola.
Des poches de ma capote, je retira i

une demi-douzaine de petits paquets

Cours transmis par l 'Union dc Ban
ques Suisses.

que j' alignai sur la table : du sucre,
du chocolat , du café, du thè .

Elle hésitait un peu devant toutes
ces merveilles.

— C'est que je ne sais pas si je
dois...

— Prenez toujours , Dominica. Je ne
vous donne que ce que j' ai en trop
je vous l'assurc.

Je mentais , inut i le  de le dire. Et je
n 'insiste pas sur l 'habileté qu 'il me
fal lai t , à chaque arrivage de colis, pour
prclever sur le contenu des miens la
part que j ' escamotais ainsi au profit
dcs habitants de Reichendorf.

Dominica hocha la tòte avec admira-
tion.

— La France continue à ótre si ri-
che que cela ?

— Très riche, vous le voyez bien ,
Dominica .

— Tant mieux , puisqu 'on dit  que nos
armées vont ètre à Paris la semaine
prochaine. En attendant , je vous re-
mercie, monsieur Dumaine.

Pourvu qu 'ici on ne s'apcrqoive dc
rien. Avec le général , ce n 'est pas très
diff ici le .  Mais Mademoiselle est moins
commode à tromper. L'autre jour , elle
s'est arrètée devant un morceau de su-
cre que je n 'avais pas eu le temps
d'écrascr comme les autres. « Où avez-
vous pris ce sucre. Dominica ? « J'ai
été obligée d'inventer une histoire de
boite retrouvée au fond d'un placard.
Dame, c'est qu 'à un pfenning près, elle
connait  les ressources du chàteau . En-
core une fois merci, monsieur Dumai-
ne.

D'un geste d'avare, elle rafia les pa-
quets. puis, les ayant fai t  disparaitre,
elle reprit son tricot au coin de la
cheminée. Jamais elle ne s'était mon-
trée aussi loquace.

(à suivre)

-wm-m->m< m m w m m m i w 'i mi w mj >»>i»»^»»y ji»
 ̂w ¦ ¦ W'mrm^̂ ^̂ ^̂ ^̂  wmmmt sy^^—»»^^^^^^ 1̂» ¦ ¦ » -̂ -̂|^ »̂ ¦>«>» ¦ wrmrm-m *^^!

, ;
; i

PIERRE BENOIT DI LACADEMU PIANCAISI
I - i n i  m

' ' ' - '

<r\xe\\e !
iOMAN

i
-t-W -K -.-.. ¦, -

9 M S H »
Capitole (tei. 2 20 43) — « L'implacable

poursuite ».
SOCIETES

Chceur mixte de la cathédrale — Diman-
che 22 janvier , le Chceur ne elianto pas.

Chceur mixte du Sacré-Cceur — Dimanche
2U. le Choeur chante la messe a 9 li. 30. Ré-
pétition du plain-cliant à 9 h.

Chanson valaisanne — Saniceli, concert à
l'hotel de la Pianta , de 20 li. 30 a 21 li. 30
précises.

Petits ailes — Samedi 21, a 14 li., reprise
des rondes.

CSFA — Dimanche 22 janvier . course a
ski au Beo de Nendaz. Inscriptions tél.
2 93 31.

TCS — l.a soirée annuelle aura lieu sa-
nicel i 21. dès 10 h. 15.

PATINOIRE
Samedi 21 janvier : de 13 li. à 14 li. :

entraìnement Club dc Patina le (juniors) ;
Sion (juniors). A Genève, à 20 h. 45 : Sor-
de 18 h. 30 à 20 h. 15 : entraìnement HC
vette I - Sion 1 (championnat suisse).

Dimanche 22 : a 14 h. 45 : fiala de patinage
artistique. A Bramois, à 14 h. 30 : Bramois
I - Sion II (championnat suisse). A Cham-
pery : Champery jun. - Sion jun. B.

Lundi 23 : de 16 h. a 20 h. 15 : entraìne-
ment Club de patinage artistique.
ment HC Sion I.

Mardi 24 : de 16 h. à 20 li. 15 : entraìne-
ment HC Sion I.

Mercredi 25 : de 13 h. A 14 li. : entraìne-
ment HC Sion (écoliers) ; de 18 h. 30 a
20 h. 15 : entraìnement HC Sion (écoliers
sélection). A 20 h. 30 : Sion lì - Nendaz 1
(championnat suisse).

Jeudi 26 : de 13 h. à 14 h. : entraìnement
HC Sion (écoliers) ; de 18 h. 30 à 20 h. 15 :
entraìnement HC Sion I. .

Vendredi 27 : de 18 h. à 20 h. 15 : entraì-
nement HC Sion I.

Samedi 28 : de 13 h. a 14 h. : entraìnement
Club de patinage artistique. A 20 h. 30 :
Sion I - Gottéron I (championnat suisse).

Le comité.
CONCERT

Samedi . concert de la Chanson valaisanne
à l'hotel de la Pianta , de 20 h. 30 à 21 h. 30
précises.

UNIVERSITE POPULAIRE
Lundi 21 : Psychologie par M. Dupont ,

à 13 h. 15 ,au Casino. Problèmes actuels,
par M. Nagy, à 20 h. 15, au Casino.

LOTO
Club alpin — Dimanche 22 , dès 11 h. 30,

à l'hotel du Cerf. Reprise à 16 h. 30.

s.o.s.
Personne hospitalisée , sans fortune, et ne

pouvant reprendre son activité avant plu-
sieurs mois , aurait besoin d'aide pour regici-
de nombreuses factures.

Les dons peuvent étre adressés à la Con-
férence de St-Vincent de Paul , Hommes ,
Sion (epte ch. II e 4101).

DANCING
La Mat?.» — Ouvert lusqu'i I heure».

EXPOSITION
Carrefour dcs Arts — Exposition von Ball-

moor. Vernissage : samedi, à 17 li.
PHA RMACIE DK HEHV1C*

Pharmacie de QUAY, tél. 2 lo 16. • - .- -

A R D O N
Cinema — « Vacances à Ischia » . avec Vit-

torio de Sica, Myriam Bru, Nadia Grcy,
Paolo Stoppa. Admis dès 18 ans. En cou-
leurs et cinemascope.

RIDDES

Cinema Alici Ile — « Le fauve est lachc »,
avec Lino Ventura.  Admis dès 10 ans.

La section dcs samaritains informe qu 'elle
organise un cours dc soins aux blessés
d' une durée de quarante heures a raison de
deux cours par semaine. Prix du cours ct
manuel  : env. 11. —. Inscription a la phar-
macie Coquoz a Riddes (tei. 4 72 75) jusqu 'au
samedi 21 janvier.

Section des Samaritains.

SAXON
Cinema Rcx — « Le miroir  à deux faces » ,

avec Bourvil et Michèle Morgan.

FULLY
Cinema Michel — « Le grand chef » . avec

Fernandel.

MARTIGNY
OF FICES RELIGIEUX CATHOLIQUES

Eglisc paroissiale : à 6 h. 30, 7 h . 45, 9 li.,
spécialement pour les enfants. Grand-messe
à 10 h. 15. Messe du soir à 19 h. 45.

Collège Saintc-Marie : messe à 7 h.
Martigny-Bourg : a 7 li. 45, 9 11. Messe du

soir à 19 li. 45.
Charrat : à 8 h., 9 h. Grand-messe à 10 h.
Ravoire : à 10 h.
Martigny-Croix : a 8 li. 30.
La Fontaine : à It li.

CINE MAS
Etoile (tei. 6 li 54) — « Les vieux dc la

vieille », avec Jean Gabin, Pierre Fresnay
et Noèl-Nocl. Dimanche , à 17 h. : « Le tré-
sor secret de Tarzan », avec Johny Weiss-
muller.

Corso (tei. 6 16 22) — « Anna » avec Silvana
Mangano et Raf Vallone. Admis dès 18 ans.

SOCIETES
CSFA — Dimanche 22 , sortie à ski à Haute-

Nendaz. Inscription jusqu 'à samedi à midi au
plus tard chez Mlle Odile Saudan.

PATINOIRE
Samedi 21 : patinage de 10 h. à 12 ti., dc

13 h. 30 à 16 h„ de 20 h. 15 a 22 h.
Dimanche 22 : match Martigny-Flcuricr à

14 h. 30.
DAN CING

Zanzi-Bar — Ouvert tous lès soirs sauf le
lundi.

EXPOSITION
Petite Calerle. — Exposition permanente

dcs ceuvres de Chavaz , Christiane Zufferey,
von Bcllmoos, etc...

PHARMACIE DE SERVICI
Pharmacie LAUBER. tél. 6 10 05.

ST-MAURICE
Nouvelle salle — L'horaire pour l' occupa-

tion de la nouvellq salle de gymnastique
par les sociétés locàj es a été établi de la
manière suivante ': ''-!'' • i¦ Lundi soir : de' _0 'h. 30 a 22 h. -:-gym-

credi 25, a 20 h . 30, répétition generale cn
vue du prochain concert annuel fixé au
4 février.

PRE VISIONS VALABLES
JUSQU 'À SAMEDI SOIR

Nord des Alpes , Valais , nord et centre
des Grisons : en général , ciel très nua-
geux ou couvert. Faibles précipitations
régionales. En plaine, pluie et neige.
Températures comprises entre zèro et
5 degrés demain après-midi. En monta-
gne , temperature en baisse. Vent faible
du sud-oucst à ouest.

Sud des Alpes et Engadine : ciel va-
riable . temps partiellement ensoleillé.
Nuit  froide. Pendant la journée , tempe-
rature voisine de 2 degrés au-dessus de
zèro en plaine.

AVIS CONCERNANT
L'ETA T DES ROUTES

Au-dessus de 800 m., les routes sont en
partie encore recouverte d' une conche
ae neige verglacée. En plaine , des . pré-
cipitations peuvent encore se produire
par températures légèrement au-dessus
de zèro degré. Comme le sol est encore
Relè, ces précipitations peuvent former
une pellicule de giace sur les routes.

Théàtre de Sion
Le public apprehd ra certainement

avec plaisir quo le Théàtre des Faux-
Nez , dc Lausanne, donnera dans lc
canton des tournées du Centre drama-
tique romand , le mercredi 25 janvier , à
20 h. 30, « Douze hommes en colere » ,
de Réginald Rose.

Cotte pièce, considérée comme un
chef-d'ceuvre du théàtre moderne, a
p-btenu. palilo ut un éclatan t succès. ' •

SMJ«I\£-TU _E CON
^.ÓUlRE .cDMOND?

LE CONDUIRE., SI\MS~~~g_\_ f\U CON DOLI-
"JlS TE! MAIALE

X ^i-iyX—, PORTER '
\mX<\ IC-, ME SERA,
--¦STIA V DIFFICILE 1

»

dames.
Mardi soir : de 10 ti. 30 à 20 h . 30 : pu-

pilles SFG ; dc 20 h. 30 à 22 li. 30 : actifs
SFG .

Mercredi soir : de lìl li. 30 à 20 li. 30 :
pupillettes gym-dames ; de 20 li. 30 à 22 li. :
gym-dames.

Jeudi soir : de 18 li. 30 à 211 h. 30 : Foot-
ball-Club : dc 20 h. 30 a 22 h. : gym-hommes.

Vendredi soir : de 111 li. 30 à 20 li. 30 :
pupilles SFG ; de 20 li. 30 a 22 li. 30 : adii;.
SFG.

MONTHEY
CINEMAS

Montlléolo (tél. 4 22 60) — « Crésus » . avec
Fernandel . Admis dès 16 ans. Dimanche , ;ì
17 li. : « Les femmes sont marrantes  »,
avec Michelino Preslc , Avcs Tìobcrt, Sophie
Daumier , Pierre Daudan, Jacques Dinam.

Plaza (tei. 4 22 90) — « Coulez le Bismark »,
un épisodc inoubliable de la dernière guerre ,
En cinemascope.

SOCIE TES
CSFA — Dimanche 22 : Foilleuse - Val-

d'Illiez. Départ gare AOMC a 9 h. 30.
¦ ¦armonie municipale — Répétition pai

tielle dcs bois.
Lyre Monthcysanne — Lundi 23 ct mei

Oironiquc
financière

Après la hausse exceptionnelle de
Baltimore & Ohio au cours de la séance
précédente , ce titre constitue un point
d' attraction du marche de Wall Street
de jeudi.  Cependant , les transactions
soni reprises avec du retard et suspen-
dues peu après. Une commission inter-
états enquète actuellement sur les ré-
cents échanges très é t o f f é s  cn ce titre.
Rien dc bien particu lier à signaler de
ce marche très anime (4 740 000 de litres
échanges contro 4 390 000) si ce n'est la
bonn e tenue des valeurs élcdroniques
comme IBM et Zénilh Radio , ainsi que
de quelques valeurs pélrolières. Les
cuivres , par contre , fléchissent et l'on
clòture sur une note irrégulière.

En Suisse, ia journée de vendredi est
encore très animée et , dans le compar-
timent des actions suisses , la majorite
des cours continuent dc s 'améliorer.
Dans chaque catégorie , une ou deux
valeurs se distingual i spccialement. Ce
sont Holderbank port. à 1 386 (+ 45),
Holdcrbank nom. à 1 350 (+ 100) pour
les trusts , SBS à 2 980 (+ 40) , Crédit
Suisse à 3 105 (+ 30) pour les banques ;
UBS valant 3 845 (+ 5) ct BPS 1 892
(+ 2), tandis que Brown, Baveri 3 960
(+ 85) et Nestlé port. 3 100 (+ 75) em-
mènent les industrielles. On note aussi
une très bonne tenue du compartiment
des assurances , les avancés se ch if f ran t
à 105 (6 250) pour Zurich- Ass., 25 (2 150)
pour Schweiz Allg., 15 (3 125) pour Ré-
assurances et 5 (1 280) pour Winterthur.
Parmi les chimiques, Sandoz s'adjuge
Fr. 200 à 15 800, Ciba Fr. 250 à 12 250,
le bon Roche Fr. 100 à 37 000, Geigy
nom. vaut 27 000 (inchangé), Zyma , par
cantre perd Fr. 110 à 2 250. Les Cable-
ries de Cossonay atteignent à Lausanne
6 000 (+ 25), Ch'aux et Ciments 2 800
(+ 10) ct Innovation 875 (+ 13).

Tenue irrégulière des cert if icats  étran-
gers ; Philips avance à 1 302 (+ 7, tan-
dis que Baltimore, fau te  de cours à
New York termine à 167.50 (— 16). Les
autres cert i f icats  américains ref lètent
Vambiance de New York , DuPont s'ins-
crit à 865 (— 8), Dow Chcmie à 308
( — 4),  Kennecott à 336 (— 5), American
Tel. & Tel. à 467 (+ 3). Péchiney cote
330 (+ 3), les allemandes f luc tuen t  peu
dans les deux sens.

Les bourses italiennes sont f e r m e s ,
Paris irrcgulier ct l 'AIlemagne bien soli-
le nue.

COURS DES CHANGES

Paris 87.70 88
Londres 12,07 12,11
New York 4,3014 4,31
Francfort a 'm ' ' 103.05 103.35
Canada 4.32% 4.34'i
Italie —.6925 —.6945
Belgique 8.6214 8.66
Hollande 114.— 114.35
Portugal .15.03 15.09
Suède 83.15 83.40
Norvège 60.20 60.40
Danemark 62.35 62.55
Espagne 7.12 7.27

BJLLETS
Francs francais NF 85.50 88.50
Livre Sterling 11.90 12.20
Dollars USA 4.28 4.32
Franca bolgcs 8.30 8.60
Florins hollandais 112.25 115.25
Lires italiennes —.67\'i —.70
Marks allemands 101.50 104.50
Schillings autrich. 16.30 16.80
Pesetas espagnoles 6.90 7.30
Pesos argentins 4.60 5.60
Dinars yougoslaves —-40 —.60
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CASINO ETOILE
MARTIGNY

Samed i 21 janvier dès 20 h . 30

BAL
Orchestre « The Blue-Boys »

avec Alexis Botkine , guitariste
et les champions suisses

du < rock n' roll »

Consómmations sans majoration

Pg5alE_3__^BME .''•'''

Après de belles descentes, venez
déguster notre spécialit é

Les Cannelonis
maison

B A N Q U E  1

| Troillet j
!& Ole s. a. j
| i
! M A R T I G N Y  J
9 Exéculion rapide de tous prèts }
I et affaires financières J
' Agences à Bagnes et Orsières !
t Ccrrespondants étrangers <
\ \

Mayens de Chamoson
CONCOURS

de ski annuel
DIMANCHE 22 JANVIER

Descente — Slalom
Départ des courses dès 10 heures
Le ski-lift fonctionne toute la
journée — Service de cars —

Restauration
Organisation Ski-Club Ardévaz

j unee
des Hérensards

Samedi 28 janvier
Hotel de la P ian ta . SION

13 h. 30 Apóritif

20 h. Diner

21 h. 45 Bai , Soirée réeréative

(Orchestre José Michel )

j_rr*ifV6s va j f»i Jfl T̂-SBI

_tS_ __u Hill LOTI II cui imi .—.
j^Jfy'l-jK  ̂ Dès l i  heures : Loto-Apérltif — Reprise 

lì 10 h. 
30

HOTEL DU CERF W rnoVaa.
CIQ|J Des .Qfis sensatìonnels — Inv.talion cordiale

SION • RADIQ-TELEV
SAMKDI 21 JANVIER

SOTTENS
7.00 Radio-Lausanne vous dit bonjour ;

7.15 Informations ; 7.20 Premiers propos ;
concert matinal ; 7.45 L'anglals chez vous ;
8.00 Route libre ! 8.05 Bulletin d' enneiyement
des stations romandes ; 8.45 Le miroir du
monde (première matinale) ; 10.45 Le miroir
du monde, le point du jour ; 11.00 Émission
d'ensemble ; 12.00 Le quart  d'heure de l' ac-
cordéon ; 12.20 Ces goals sont pour demain ;
12.30 Harmonies et fanfares romandes ; 12.45
Informations ; 12.55 « Colonel-Docteur » ;
13.05 Demain dimanche : 14.00 La Terre est
ronde ; 15.00 L'orchestre de Beromunster ;
16.00 L'auditeur propose ; 1G.50 Moments
musicaux ; 17.05 Swing-sérénade ; 17.30
L'heure des petits amis de Radio-Lausanne ;
18.15 Cloches du pays ; 18.20 Le micro dans
la vie ; 18.50 Concours internationaux de
ski ; 19.00 Ce jour en Suisse ; 19.15 Infor-
mations ; 19.25 Le miroir du monde ; 19.50
Le quart d'heure vaudois ; 20.05 Discana-
lyse ; 20.50 Tels qu 'ils se sont vus ; 21.35
Triumph-Variétés ; 22.30 Informations ; 22.35
Entrons dans la danse ; 23.15 Fin.

BEROMUNSTER
12.00 L'art et l'artiste ; 12.10 Musique ré-

creative ; 12.20 Nos compliments ; 12.30 In-
formations ; 12.40 Danses d'Amérique latine ;
13.00D' une piume critique ; 13.15 Violon ;
13.40 Actualités ; 14.10 Mandolino ; 14.25
Concert populaire ; 15.00 Infirmières en ser-
vice militaire ; 15.15 Suppé ; 16.10 Dix ans
en Amyssinie ; 17.20 Coup d'oeil sur des
revues musicales ; 17.30 Jazz-Bulletin ; 18.00
L'homme et le travail ; 18.20 Mélodies de
films ; 18.45 Piste et stade ; 19.00 Actualités ;
19.20 Communiqués ; 19.30 Echo du temps ;
20.00 Magazine de fin de semaine ; 22.15 In-
fromatlons ; 22.20 Concert ; 23.15 Fin.

TÉLÉVISION
9.55 Courses Internationales du Hanen-

kamm 1961 ; 11.00 Fin ; 12.55 Courses inter-
nationales du Hanenkalnm 1961 ; 14.00 Fin ;
17.00 Images pour tous ; 17.25 Le magazine
féminin ; 18.00 Fin ; 20.00 Téléjournal ; 20.15
Paris-Musique ; 20.30 Le plus heureux des
hommes ; 22.00 Courses internationales du
Hahnenkamm 1961 ; 22.30 Dernières informa-
tions ; 22.35 C'est demain dimanche ; 22.40
Téléjournal ; 22.55 Fin.

AYER
Permière Coupé

Anniviarde
Samedi 21 et d imanche 22 janv ie r ,

la pat inoire de « Lirettaz » sera le
théàtre d' un grand tournoi organise
par le H.C. Ayer.

A oette occasion . un challenge . gra -
l iousement  of fe r t  par la Maison Wic-
ki-Bugnaz, appnreillage , à Sierre. sera
mis en compétition.

Pour permettre de suivre au comp' et
revolution de ce tournoi . une cantine
a élé prévue sur place par les orga-
nisa teurs  et à chaque pose, chacun
pourra .se réconforter dans la grande
salle chauffée , à proximi té  immediate
rie In pa '.ir.oir?.

L'.-s mnlrhes  se joueront  selon lc pro-
gramma suivant :

Samedi 21 juiivier à 2!) h. : Vissoic-
Aycr juniors.

Dimanche 22 à 10 h. 30 : Aycr-Cr i -
mentz  ; 13 h. 30. Finale pour Ics Sa
et 4e places ; là h., f ina le  pour les Ire
et 2me places ; Ili h. 30 remise do la
Coupé.

Eollcs journées en perspoctivo que
nous souhaitons pleines de succès.

SION - RADIO-TELEV I Avec la Sociéte de développement de Bouveret
DIMANCHE 22 JANVIER

SOTTENS
7.10 Radio-Lausanne vous dit bonjour ! ;

7.15 Informations ; 7.20 Premiers propos ;
concert matinal ; 8.00 Les belles cantates
de Bach ; 8.25 Grandes ceuvres, grands inter-
prètes ; 8.45 Grand-messe ; 10.00 Culte pro-
testant : 11.05 L'art choral : 11.30 Le disque
préféré de l' auditeur ; 12.15 L'émission pay-
sanne ; 12.30 Le disque préféré de l'audi-
teur ; 12.45 Informations ; 12.55 Le disque
préféré de l' auditeur ; 13.45 Proverbes et
dictons ; 14.00 Dimanche en liberté ; 15.00
Reportage sportif ; 17.10 L'heure musicale ;
17.45 Culte cecuménique solennel ; 18.50 Les
championnats régionaux de ski ; 19.00 Les
résultats sportifs ; 19.15 Informations ; 19.25
Escales ; 19.50 Villa ca m'suffit ; 20.10 Un
souvenir... une chanson : 20.25 Contes à
rèver debout : 20.50 Lse Frères Jacques a
Lausanne ; 21.45 La ferme du caillou a Wa-
terloo ; 22.30 Informations : 22.35 L'émission
catholique ; 22.45 Le passage du poète - ;
23.12 Radio-Lausanne vous dit bonsoir ; 23.15
Fin.

BEROMUNSTER
7.45 Proverbe du jour ; 7.50 Informations ;

8.00 Concert matinal ; 8.45 Prédication ca-
tholique-romaine ; 9.15 Musique religieuse ;
9.45 Prédication protestante ; 10.15 Concert
symphonique de Mozart ; 11.20 Causerie :
12.00 Trio en ré majeur , Haydn ; 12.20 Nos
compliments ; 12.30 Informations ; 12.40 Con-
cert dominical ; 13.30 Émission pour la cam-
pagne ; 14.15 Concert populaire ; 15.00 Pièce
pour les grands et les petits ; 15.30 Sports ,
musique , reportages ; 17.30 Concert ; 19.00
Les sports du dimanche ; 19.25 Communi-
qués ; 19.30 Informations ; 19.40 Concert
réeréatif : 20.30 Écrivains suisses ; 22.00 Men-
delssohn ; 22.15 Jnformations ; 22.20 Roy
Anthony et son orchestre ; 23.15 Fin.

TÉLÉVISION
10.00 Courses internationales du Hahnen-

kamm ; 11.30 Fin ; 13.00 Courses interna-
tionales du Hanenkamm ; 14.30 Fin ; 16.55
Disneyland : 17.45 Culte cecuménique so-
lennel : 18.45 Résultats sporti fs . ; 18.55 Fin ;
19.30 Téléjournal ; 20.00 Mantovani Show ;
20.25 Un prince et un roi d'Asie ; 21.10
Courses internationales du Hahnenkamm ;
21.45 Presence catholique : 21.55 Dernières
informations : 22.00 Fin.
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Cette dernière a tenu son assemblee
generale annuelle lundi dernier , KOUS
la présidence de M , Alfred Richon .
Fort bien fréquentée, ce qui est un
signe indéniable de l'intérèt porte ou
développement de Bouveret par sa po-
pulation , cette assemblée permit à son
président de présenter un rapport fort
complet sur l'activité passée et future
du groupement.

Parmi les principaux objectifs a at-
teindre en 1961, rappelons que le comi-
té en charge entend :

augmenter le matériel propre à ren-
seigner davantage les hòtes, établir une
meilleure signalisation sur l'itinéraire
Bouveret - Lac Tanay, améliorer l'i-
tinéraire Bouveret _ Villeneuve par les
Grangettes, établir une liste des prix
de pension des hòtels, favoriser la cir-
culation au bord du lac, mettre au
point une documentation pour la clien-
tèle sans oublier les souhaits de bien-
venue et autres renseignements pra-
tiques.

Les herbes du port devront ótre fau-
chées une nouvelle fois cette année et
une passerelle, courant le long de la
jetée, sera construire pour faciliter le
débarquement et l'embarquement des
vedettes de passagers.

Enfin , un problème urgent est ce-
lui de revoir la question de la publi-
cité, entre autres, l'impression de nou-
veaux prospectus.

Un atout majeur pour le tourisme
des bords du lac est sans contredit le
bateau-dansant qui chaque semaine de
l'été promène ses très nombreux pas-
sagers d'une rive à l'autre du Haut-
Lac. Ce bateau special est fort bien
frequente par la clientèle valaisanne
qui ne manqué jamai s de s'arrèter à
Bouveret avant l'-embarquement, soit
pour y consommer. soit pour y man-
ger.

La roule Bouveret - Noville est aus-
si un point maj eur parmi les buts pour-
suivis pai; .la Société de .développement
et ses dirigeants eDteàdent-.nsettre tout
en ceuvre pour la réalisation prochaine
de cette voie de communication à la-
quelle est lié le sort touristique du
Bouveret .

Enfin , l'embarquement sur rive vau-
doise des membres du TCS. section
valaisanne. participant à une prome-
nade sur le lac en 19G0. fi l  émettre le

Plants sélect'onnés §
de irais^ers *

La valeur des plantations effectuées 2
avec des plants sélectionnés est consta- 9
tèe. •

La multiplieation s'en poursuit. Le J|
printemps prochain , nous serons en me- •
sure d'assurer la fourniture d'un nombre *
assez élevé de ces plants sélectionnés. 2

Les inscriptions sont recues dès main- j
tenant par le groupement soussigné. Les •
commandes seront honorées d'après l'or- j
dre chronologique des inscriptions. Le j
prix resterà celui des années anférieures K,
soit Fr. 7.- le cent , plus l'emballage. tan- 2
dis que les frais de port seront supportés 1
par le i

Groupement des multiplicateurs >
de plants sélectionnés J

Chàteauneuf ì

veeu que la prochaine sortie du TCS
verrà le départ à Bouveret corame cela
fut déjà le cas l'année précédente.

Notons que le comité qui aura pour
tàche de mener à bien les destinées
de la société est compose comme suit:
président, M. Alfred Richon ; secrétai-
re. M. Charly Trisconi ; caissier, Mlle
Solange Roch ; membres : MM. John
Ferrin et Maurice G rept.

Protocole et comptes ayant été ac-
ceptés sans opposition avec remercie-
ments , un hommage fut encore rendu
à M. Alexandre Roch , directeur des
travaux communaux , pour tout ce qu 'il
a fait jusqu 'ici dans le domaine de
l'embellissement de la localité.

Une dernière question dans les di-
vers prèta à longue palabre et à la
nomination d'une commission de trois
membres, celle du déplacement du
stand de tir de Bouveret dont l'empla-
cement aotuel gène considérablement
le développement de la station.

En terminant cette laborieuse et
fructueuse assemblée, le président Ri-
chon remercia encore M. Henri Baru-
chet, président de la Municipalité de
Port-Valais, de l'appui donne en toute
circonstance à son comité et pour l'ex-
cellente collaboration qui ne cesse de
régner entre autorités communales et
société de développement.

W. An.

SAVEZ-VOUS QUE...
— Loèche-les-Bains, la station ther-

male bien connue, a inauguré dernière-
meni les nouveaux loraux de son bureau
de renseignements. Plusieui s personnali-
tés importantes ont pris pari à cett e ma.
nife station.

— Avec quelques contributions des
CFF, dcs PTT , de 1 OPAV . de.s musées
cantonnaux eie , l 'Union valaisanne du
Tourbme a prépare une exposition va-
laisanne qui s'est ouverte le 18 janvier
dans les grands magasins «Les Nou-
velles Galeries » à Bordeaux . C'est au
Consul general de Suisse à Bordeaux.
Mnn.vour  Berlhori , que l' on doit cette
init iat ive . Elle permet t ra aux Francais
de mieux connaitre une région de Suis-
se pleine de coni rasi es el do char-
me.

Sportifs valaisans !
Tous à Genève pour

VILLARS - VIEGE
Venez encourager Viège avec ses
internationaux jeudi 26 janvier

aux VERNETS
A cette occasion , train special :
Aigle dép. 18.22 - Montreux dép.
18.37 - Vevey dép. 18.48 _ Lau-
sanne dep. 19.fl8 - Genève arr.

! *•» : —-19.51:
Retour : Genève dép. aux envi-
rons de minuit.

Prix dès Aigle Fr. 10.20
Inscrivez-vous aux tél. (025)

3 27 22, 3 27 25 ou 3 22 02 jus-
qu 'au 24 janvier à midi.

MARTKGNY :
CAFE DES MESSAGERIES •

Samedi 21 janvier dès 20 h. 30 {
Dimanche 22 dès 1G h. o

LOTO !
DES CHASSEURS 1

e Cerfs. chevreuils, chamois. fro- E
• mages. jambons, dindes, oies, fai- «
0 sans. etc. •

Ciasse 19SI, Dame
Sion

Les membres sont convoquées en
assemblée le mard i 24 janvier  à
21 h . à la Bergère.

Presence indispcnsable

^

««•«»*



f Mme Marie-Louise Ritz
NIEDERWALD (Tr) — Notre village

vient de faire d'émouvantes funérailles
i Mme Marie-Louise Ritz, la veuve du
roi de l'hótellerie, qui, bien qu'étant
morte à Paris, avait manifeste l'inten-
tion d'ètre enterrée dans le village natal
de son mari. Pour satisfaire aux derniè-
res volontés de la morte, on exhuma
dans la ville Lumière les restes de son
époux et de son fils morts en 1918 pour
les transporter en méme temps qu'elle à
Xiederwald. C'est la raison pour laquelle
les nombreuses personnes présentés à
l'enterrement ont pù constater que le
convoi funebre était compose de deux
eercueils.

Concours de ski
BRIGUE (Tr) — Pour la quatrième

lois, le ski-club de notre ville organise,
demain dimanche, son slalom géant en
souvenir de son regretté membre, M. Fe-
lix Schmidhalter. En effet, il y a déjà
plus de quatre ans que ce grand sportif
nous a quittés, mais son souvenir reste
toujours vivant pour ceux qui l'ont bien
connu. C'est pourquoi , nous pensons que
nombreux seront les skieurs qui se pré-
senteront au départ de ce slalom trace
par l'ancien champion Imseng.

A la recherche
de l'agresseur

de Loèche
LOECHE-VILLE (FAV). — Contrai-

lement à certains bruits qui ont cou-
rt! ces jour s derniers, l'agresseur de
Loèche, qui on s'en souvient, s'était
jeté sur la personne de Mme Paula
Zen-Ituffinen, n'a pas encore été ar-
iete. La police est parvenue à l'iden-
lifler, mais le làche agresseur court
loiij ours. De toute fapons, il est cer-
ata que ce triste personnage aura à ré-
pondre de ses actes tòt ou tard devant
la justice.

M A R T I G N Y  ET LA R É G I O N
Aree Jes dames gymnastes de Martigny-Ville

MARTIGNY (FAV) — La Gym dames
< Octoduria » vient de tenir son assem-
blée generale sous la présidence de
Mme Georgette Délèze. Réunion sym-
pathique entre itoutes, à laquelle ne se
fit faute d'assister M. Charles Perret ,
président de la section' locale de gym-
nastique, et qui permit à ces dames de
se remémorer les bons momento passes
en 1960.

La participation à la Fète cantonale à
Sion et à la sortie à ski (cantonale éga-
lement) organisée à Verbier, reste pour
toutes un lumineux souvenir.

Après avoir entendu les tìifférerats
rapports, empreinits de cordialité et d'a-
rnitié, l'assemblée renouvela son comi-
te comme suit : presidente, Mme Geor-

Vers une grande
exposition

MART IGNY (FA.V) — L' exposition
ilinéronte de TUnesco, placée chez nous
"us !e haut patronage de VEtat du
Mais, sera bientót dans nos murs. En
ef/et , nous apprenons que la grande
Mlle de l'hotel de ville de Martigny
'iccueiliera du ler au 12 mars pro-
chain .

Cette exposition réunit une cinquan-
tine de tableaux signés par les maitres
de l'impressionnisme, teis Monnet , Re-
Mir , Manet , Braque , etc.
Pendant deux semaines , les fervents

h l'art pi dural que comptent le Grand
"«rtiany et la région (l' exposition fera
Wte également à Sierre et à Sion) , ne
"anqueront pas de venir nombreux ad-
"irer une aussi rare coilection d' oeuvres
«'lèbres.

Ceux qui s'en vont
MARTIGNY (FAV) — Ce matin a été

^seveli , à Genève, M. Jean Lonfat , dé-
Wtié à l'àge de 57 ans. Le défunt était
TOJ connu à Martigny où il fut , en son
jwips, président de la section regionale
te boulangers. Il était le frère de M.
Storne Lonfat. maitre boulanger-pàtis-
Sler à l'avenue de la Gare.
- La population de Trient a conduit à
sa Cernière demeure M. Vital Gay-Cro-
Sler, forestier , decèdè à Bàie dans sa 63e
année.

Nous présentons aux familles des dé-
lur>ts nos sincères condoléances.

Assemblée prima! re
SAXON (AB) . — Ce soir samedi , à

rj h- au Collège, les citoyens de Saxon
fe5r °nt appelés à se prononcer sur une!»Prunt de Fr. 450 000.— pour le fi-
j *ieement de l'Ecole ménagère. Les
Modalités concernant la réalisation de
cette oeuvre d'une urgente nécessitéJyant été l'objet des derniers temps de,cWestions» à l'administration commu-
, ,e> on prévoit une assemblée très
"%Jentée.

gette Délèze ; vice-presidente, Mme
Marguerite Rossier ; secrétaire, Mme
Jean-Claude Gianadda-Bossi ; caissière,
Mlle Monique Closuit.

M. Charly Délez réunit à nouveau
tous les suffrages comme moniteur. Il
est vrai qu'il s'adorane à sa tàche avec
tout son cceur.

Nos gymnastes dames témoignèrenlt
ensuite toute 'leur sympathie à Mme
Jean Collaud, secréta ire de 'la sous-sec-
tion depuis 16 ans, à laquelle fut remis
un joli cadeau-souvenir. Notons en pas-
sant que Mme Collaud regut l'an der-
nier, le diplóme cantonal pour ses 15
ans d'activité comme caissière de l'AC
GF. Nos félicitations.

Probité mal récompensée
LEYTRON (Lm.). — Il y a une di-

zaine de jours une fillette du village
trouvait sur le parcours amenant à
la poste un billet de mille francs.

Bile pensa que la personne qui avait
perdu ce billet avait dù se rendre à
la poste, et remit celui-ci au postier ,
qui ne tarda pas à trouver fort heu-
reusement le propriètaire.

Or pour l'instant la petite fillette
attend que le propriètaire Vienne au
moins lui dire merci. — Tout de mè-
me...

Celui des chasseurs...
MARTIGNY (FAV) — Tout le monde

sait à Martigny et loin à la ronde que
les Max , Raphy, Marcel et autres Al-
phonse ne sont pas seulement de fins
guidons ou yasseurs, mais aussi les or-
ganisateurs fort compétents d'un loto
qui «boume» à chaque réédition , et pour
cause. Voyez aux annonces...

Carnaval 1961
ORSIÈRES (FAV). — Le Carnaval

1961 organise par la fanfare «Edel-
weiss » à Orsières aura lieu comme de
coutume. Le comité d'organisation est
déjà constitue et de nombreuses at t rac-
tions sont d'ores et déjà prévues au
programme. Le célèbre orchestre Jack
Tomaso sera également de la partie
et chacun aura la possibilité de s'amu-
ser franchement et sainement au Car-
naval de l'Edelweiss.

Deces dans le canton
Trient : M. Vital Gay-Crosier est

decèdè à Bàie après une longue mala-
die courageusement supportée.

Sion : Mlle Anita Kraig est décédée
à l'hòpital de Sion dans sa 64e année.

Monthey : Leon fìey-Mermet est de-
cèdè à l'hòpital de Monthey après une
longue maladie courageusement sup-
portée. dans sa 45e année.

Nous présentons aux familles dans la
douleur, nos sincères condoléances.

Société valaisanne
d'éducation

MARTIGNY (FAV) — Uhe'ìrnpor'fcanite
réunion pédagogique se tiendra demain
dimanche 22 janvier au collège Ste-
Marie, à Martigny, sous la présitìenioe
de M. Marcel Revaz. Il s'agit de la
réunion des délégués tìe la Société va-
laisanne d'éducation. L'ordre du jour
sera le suivant : 9 h., messe ; 10 h.,a „ ic T l _,„ ti I ' i ' net-Fournier, leurs enfants et petits« Vers de nouvelles stratores scolai- enfants à Fres » ; 1 h. 30, diner ; 14 h. 30, « Loi-
si'PS, famille, école », conférence de M. ' Monsieur et Madame Clovis Bornet
Pierre Zumbach, tutelar général de Gè- Crettenand et leurs enfants à Fey ;
néve. Invifation cardiale aux membres Madame et Monsieur Charlot-Fros
des communautés scolaires pouir la con- sard-Bornet et leurs enfants à Ardon
férence de l'après-midi. Monsieur et Madame Vincent Bor

Accident de ski
CHAMPERY (FAV) — Alors qu 'il

skiait tìans la 'région de Flanachaux,
le jeune Rappaz , fils du président de
la commune de Massoragex, s'est frac-
turé une jambe au cours d'une chute.
Immédiatement secouru, Ile jeune hom-
me a été conduit à la clinique St-Amé,
à St-Maurice.

Un cycliste happé
par une voiture

COLLOMBEY (FAV) — Une voiture
conduite par M. Edgar de Torrente, do-
micilié à Collombey, a happé sur la
¦route cantonale, un cycliste ,M. C. Ei-
senring. Ce dernier a été conduit à
l'hòpital du district , souffrant d'une
forte commotion cerebrale et de nom-
breuses con'tuSions.

Départs regrettes
ARDON — En ce début de legislature,

le nouveau Conseil communal a tenu sa
première séance sous 'la présidence de
M. Pierre Delaloye, et a procède à la
répartition des dicastères et à la nomi-
nation des employés. En souhaitant
bonne chance à nos 'représeratanls dans
I'exercice de leurs délicates et souvent
ingrates fonctions, nous voudrions pro-
fiter de l'occasion pour remercier nos
trois magistrats qui ont renoncé à un
nouveau mandai, pour entrer dans une
vie plus pa isible et plus tranquille.

MM. Paul Broccard , vice-président ,
charge de Ha commission des taxes ;
Ignace Delaloye (service tìes eaux et po-
llice) , Henri Gaillard (travaux publ ics)
se retirent de l'administration pour ren -
trer dans le ra ng de simples citoyens ,
après avoir oeuvre avec baeucoup de
dévouement et de désintéressement pour
la chose publique. Ils ont droit à la
reconnaissa nce de leurs concitoyens
pour la fagon distinguée et avisée avec
laquelle ils ont assume la direction et
ila responsabilité de leur dicastère res-
pectlf. Leur compélence et leur sens
avisé des affaires ont sans aucu n doute
contribué à résoudre bien des problèmes
qui se sont posés à l'attention de notre
administration durant ces dernières an-
nées. Nous leur souhaitons bonne et
paisible retraite.

Madame Florentin Bornet, a Aproz,
Monsieur et Madame Constantin

Bornet-WigI ot leurs enfants René et
Henri à Aproz,

Monsieur et Madame Alexis Bornet-
Fournier à Aproz;

Madame Frangois Bornet-Truan, ses
enfants et petits-enfants à l'Abbaye ;

Madame Marcelin Bornet-Bornet, ses
enfants et petits-enfants à Fey ;

Monsieur Joseph Bornet à Fey ;
Monsieur et Madame Théophile Bor-

nct-Bornet et leurs enfants à Brignon;
Madame Marie Mariéthod-Fournicr,

ses enfants et petits-enfants à Fey ;
Madame Clementine Fournier-Ma-

riéthod , ses enfants et petits-enfants
à Haute-Nendaz ;

Madame et Monsieur Marcelin Bo-
dier-Fournier, leurs enfants et petits-
enfants , à Fey ;

ainsi que les familles parentes et
alliées Bornet , Fournier, Praz, Marié-
thod , Michelet ,
ont la douleur de vous faire part du
décès de

MONSIEUR

• ION I TOUR DB VILLE KT ENVIRONS

Nouveaux sld-lifts
NAX (FAV). — Dimanche sera inau-

guré à Nax un skilift qui permettra à
cotte sympathique nouvelle station d'hi-
ver, qui possedè d'exeellentes condi-
tions d'enneigement, de se dévelop-
per considérablement.

D'autre part , dans quinze jours en-
viron , on procèderà à ila mise en ser-
vice d'un ski-lift construit en deux
parties , situé à Kippel dans le Lòt-
schental.

Jambe cassée
MONTANA (FAV) — Nous appre-

nons que M. A. Muller, buraliste postai
à Chippis, s'est fracturé une jambe au
cours d'une chute à ski dans la région
de Montana. Le malcharaceux skieur a
dù ètre hospitalisé à Sierre.

Nouveau bàtiment
au Gornergrat

ZERMATT (FAV) — Comme le trafic
s'intensifie sans cesse su ria ligne de
¦chemin de fer tìu Gornergrat ,le bàti-
menlt aotueJl tìe la station n'est plus sul-
fisarat C'est pourquoi divers projets ont
été tìéposés devant d'autorité compé-
tante qui examinera s'il y a lieu tìe mo-
difier Ies instaillations actueMes ou d'en-
visager de nouvelles constructions. Il
semble que tòt ou tard ora s'acheminera
vers cette dernière solution.

Avec la SFG St-Maurice
SAINT-MAURICE (PE). — La nou-

velle salle de gymnastique est mainte-
nant terminee et nul doute que les
gymnastes viendront nombreux en ap-
précier les installations.

La reprise des répétitions est fixée
au mardi 24 janvier crt. à 20 h. 30.
Invitation cordiale aux jeunes et moins
jeunes qui ressentent le besoin de faire
un peu de culture physique.

La date de la reprise des répétitions
pour les pupilles et les gyms-hommes
sera communiquée ultérieurement.

Le Comité de la SFG.

Projet de décret
et message

SION (FAV). — Le Conseil d'Etat a
publié un projet tìe décret accompagné
d'un message destine au Grantì Conseil
concernami la répartition entre les tìis-
triets des 130 sièges de députés au
Grantì Conseil, pour la période legisla-
tive 1961-1965. Voici quelle serait cette
répanbition :

Districts
a) b)

Coraches 4 477 4
Rarogne orientai! 2 413 2
Brigue 11 670 10
Viège 14 039 12
Rarogne occ. 5 768 5
Loèche 8 627 7
Sierre 21 885 18
Hérens 8 658 7
Sion 16 607 14
Conthey 11652 10
Martigny 18 255 15
Eratremont 8 410 7
St-Maurice 7 744 7
Monthey 13 974 12

154 179 130

a) Population suisse de residence.
b) Députés par districts.

f Mme Henriette
Haeflinger-Gaspoz

EVOLÈNE (Hp) - Jeudi , la population
d'Evolène assista nombreuse à l'enseve-
lissement de Mme Haeflinger-Gaspoz ,
décédée à l'hòpital de Sion. La defunte
àgée de 52 ans, était très estimée de
tous ceux qui la connaissaient. Labo-
rieuse, profonde chrétienne, Mme Hae-
flinger-Gaspoz fut un exemple de cou-
rage, surtout durant la longue et péni-
ble maladie qui devait l'emporter.

A toute la famille, nous présentons
nos bien sincères condoléances.

Madame Veuve Berthy Schild-Vom
sattel et ses enfants, à Sierre ;

Madame Veuve Lina Berclaz-Vom
sattel, à Sierre ;

Madame et Monsieur Jules Emery
Vomsattel et leurs enfants, à Vaas ;

Monsieur et Madame Jerome Naoux
Vomsattel et leurs enfants, à Noès ;

Monsieur et Madame Hans Vomsaf
tel-BercIaz et leurs enfants, à Damo
naz s.-Randogne ;

Monsieur Paul Vomsattel, à Gene
ve ;

ont la douleur de faire part du de
cès de

MONSIEUR

Edelbert VOMSATTEL
leur cher pére, beau-père et onole, sur
venu à Sierre dans sa 77e année, le 20
janvier 1961.

L'ensevelissement aura lieu le lun-
di 23 janvier 1961.

Départ du domicile mortuaire : Gla-
rey à 9 h. 30.

LA SOCIETE DE CHANT « LA CE-
CILIA » de Gròne,
a le pénible devoir de faire part du
décès de

MONSIEUR

Jean HUGO
membre actif

et parrain de son drapeau

L'ensevelissement aura lieu à Gróne
le 22 janvier 1961 à 10 h. 30.

F orentin BORNET
leur epoux , pere, grand-pere, beau-
père, frère , beau-frère, oncle et pa-
rent ,
decèdè à l'àge de 61 ans , le 19 jan-
vier 1961, et muni dcs sacrements de
l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Aproz
le dimanche 22 janvier 1961 à 11 h.

: t
LE CERCLE DE CULTURE PHYSI-

QUE DES DAMES DE SION

a le pénible devoir de taire part du
décès de

MADEMOISELLE

Anna KRAIG
membre d'honneur

ot ancienne presidente
Le; membres sont priés d'assister à

renscvelissement.

Pour Ics obsèques. prière de consul-
ter l'avis de famille.

t
Monsieur André Roh et ses enfants

Marie-Thérèse, Lucienne, Maxime et
Pierre, à Aven ;

Monsieur et Madame Célestin Roh
à Erde ;

Monsieur et Madame Samuel Roh et
leurs enfants à Erde et Sion ;

Madame et Monsieur Eugène Sau-
thier-Roh et leurs enfant- à Vétroz ;

Monsieur et Madame Alexis Roh et
leurs enfants à Erde et Premploz ;

Monsieur et Madame Gustave Roh
et leurs enfants à Erde ;

Madame et Monsieur Armand Jac-
quemet-Roh et leurs enfant-, à Prem-
ploz ;

Madame et Monsieur Placide Daven-
Roh et leurs enfants à Aven;

Monsieur et Madame Alphonse Roh
et leurs enfants à Ardon ;

Madame et Monsieur Maurice Evé-
quoz-Roh et leurs enfants à Erde ;

Monsieur Isidore Beytrison-Roh et
ses enfants à Mase ;

Madame et Monsieur Jean Roh et
leurs enfa nts à Aven ;

Madame et Monsieur Innocent Roh
à Aven ;

Madame et Monsieur Alphonse Sau-
thier et leurs enfants, à Aven ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées, Roh, Evéquoz, Udry, Sauthier,
ont la profonde douleur de vous faire
part du décès de

MADAME

Mathilde ROH-ROH
leur très chère épouse, maman, sceur,
belle-sceur, tante et cousine,

que Dieu a rappelée à Lui après une
longue maladie chrétiennement sup-
portée, le 20 janvier 1961, à l'àge de
39 ans.

L'ensevelissement aura lieu à Erde
le dimanche 22 janvier 1961, à 9 h. 30.

Selon désir de la defunte, le deuil
ne sera pas porte. Ni fleurs, ni couron-
nés.

Cet avis tient lieu. de fairer «part.

t
Monsieur Roland Magne, son proté-

gé ;
Madame et Monsieur Jules Métral-

Hugo, leurs enfants et petits-enfants
à Gróne, Sion et Réchy ;

Monsieur et Madame Pierre Hugo-
Pernolet, leurs enfa n ts et petits-en-
fants à Gróne, Sierre et Sion ;

Madame Veuve Ernestine Hugo-Zuf-
fcrey, ses enfants et petits-enfants à
Gróne, Sferre, Martigny, Fribourg et
au Brésil ;

Madame Veuve Cécile Hugo-Pcrno-
lct et ses enfants à Gróne ;

Mademoiselle Marie Théodoloz, à Ge-
nève ;

Monsieur et Madame Henri Hugo-
Allegro et leurs enfants à Gróne ;

Madame et Monsieur Jean Amoos-
Hugo et leurs enfants à Gròne ;

Madame et Monsieur Camille Pan-
natier-Hugo et leurs enfants à Gróne;

Madame ot Monsieur Henri Ebner
et leurs enfants à Bramois ;

Madame et Monsieur Albert Rey et
leurs enfants à Bramois ;

Monsieur et Madame Jean-Pierre
Vuissoz, leurs enfants et petits-enfants
à Gróne, Sierre et Genève.

Les familles parentes et alliées,Théo-
doloz et Vuistincr, ont la douleur dc
vous faire part de la perte cruelle
qu 'ils éprouvent cn la personne de

MONSIEUR

Jean HUGO
tailleur à Gròne

Tertiaire de Saint-Frangois

decèdè a Sien e le 20 janvi er 1961 mu-
ni des Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu a Gróne ,
le dimanche 22 janvier à 10 h. 30.

Cet avis tieni lieu de faire-part.

Selon le désir du défunt . il ne sera
accepté ni fl eurs. ni couronnés.

P. P. L.



Après avoir trace les grandes lignes de sa p olitigue

. John Kennedy a prete sermen
(AFP)  — Le président des Eta ts -Unis , M.  John Kennedy, a , quelques instants apres avoir prete serment à la

Constitution américaine , engagé son administration à d éf e n d r e  la liberté dans le monde tout en langant un appel au
monde communiste pour rechercher les moyen s d'établir une paix durable qui permettra d'élever le niveau de vie de
tous les peuples.

« Que chaque nation , qu 'elle nous veuille du bien ou du mal , snelle que nous paìerons n'importe quel prix , nous
ferons  n'importe quel sacrifice , nous supporterons  n 'importe quelle épreuve , 1
nous nous opposerons à n'importe quel adversaire poùr assurer la survivance -
a f f i r m é .

Le nouveau président , s'adressant aux
puissances communistes, ces pays, a-t-il
dit , « qui pourraient devenir nos ad-
versaires », a déclaré : « Nous vous pré-
sentons une requète : que iles deux
camps reprennent la recherche de la
paix avant que les sombies forces de
la destruction libèróes par la science
n'entra ìnent l'humanité à sa perte vo-
lonta irement préparée ou accidente'.1!e » .

Le nouveau président a alors affirmé
que les pays du monde libre ne doi-
vent par leur faiblesse devenir une
proie tentante pour les communistes et
ajouté : « C-St seulement lorsque per-
sonne ne doutera de la puissance de
nos armes que nous aurons la eertitud e
qu elles ne seront jamais employées ».

S'adressant aux alliés des Etats-Unis,
le président a affirmé : « Unis, il n 'y a
rien que nous ne puissions faire dans
un ensemble de nouvelles entreprises
coopératives. Désunis, nous ne pouvons
rien entreprendre car nous n'oserions
pas fatae face à un défi puissant si
nous étions divisés et déchirés ».

M. Kennedy, s'adressant aux nou-
veaux pays d'Afrique et d'Asie, a dé-
claré qu'une forme de colonialisme ne
doit pas ètre remplacée par une « ty-
¦rannie bien plus feroce ». Il a souligné
que son pays ne s'attendait pas à un
soutien permanent de ces nations, mais
« nous espéron s toujours les trouver
dans la défense tìe leur propre liberté » .

M. Kennedy s'est engagé à lutter con-
tro ia pauvreté, promettant l'appui de
son administration « pour aider les
hommes l'rbres et les gouvernements
libres à briser les chaines de la mi-
sère ».

Enfin , s'adressant aux pays de l'hémi-
sphère occidental, le président a affir-
mé : « Que nos voisins sachent que nous
nous unirons à eux pour lutter contre
lagressicn partout en Amérique. Qu'e
chacun sache que cet hémisphère veut
rester maitre chez lui ».

Le président élu John Kennedy est
arrivé à la Maison Bianche à 11 h. 05
locales (16 h. 05 GMT) en compagnie
de son épouse.

Le futur président et sa suite sont
immédiatement entrés dans la vaste de-
meure présidentielle américaine pour y
sailuer M. et Mme Eisenhower qui , eux ,
après tìe nombreuses années de vie pu-
blique, vont passer dans quelques heu-
res au rang de citoyens privés.

Le président sortant a consacre ses
dernières heures à la Maison Bianche
à dicter du courrier dans le célèbre
bureau ovaie qui, dès demiain, sera oc-
cupè par M. John Kennedy. Il a signé
les derniers documents de sa carrière
présidentielle.

Le président Eisen'hower et le prési-
dent élu Kennedy ont quitte la Maison
Bianche pour le Capitole à 11 h. 30 lo-
cales (16 h. 30 GMT).

Le président Eisenhower et le presi-
derai élu Kennedy sont arrivés au Ca-
pitole pour la 'cérémonie d'investiture
à 11 h. 40 ilocales .

Hier vendredi, à 12 h. 51 locales, John
Fitzgerald Kennedy a prononcé d une
voix lenite et ferme les 42 mots qui ont
fait de lui le successeur de Washington ,
de LincOln, de Roosevelt at d'Eisen-
hower, le 35e président des Etats-Unis
d'Amérique et un leader du monde
libre.

La cérémonie de l'investitude s'est dé-
roulée devant la longue fagade bianche
du Capitole , en plein air. Une foule im-

mense avait at tendu ce moment histori
quo dans la neige et figée dans le re

cueillement. Quelques flocons tourbil-
lonnaient encore dans un vent glaeial ,
mais le soleil brillai! sur la « nouvelle
frontière ».

M. Kennedy a prète serment selon la
formule prévue à l'articl e 2 de la Cons-
titution , en répétant les mots que pro-
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Eisenhower
à GettYskurg

(AFP). — Après huit années
i passées à la Maison Bianche , le

président Eisenhower est deve-
[ nu vendredi M. Dwight d. Eisen- j
I hower immédiatement après la E
\ prise du pouvoir par son sue- |
1 cesseur, le président élu Ken-
1 nedy.

Après avoir assistè aux ccré-
| monies de passation des pouvoirs ;

M. Eisenhower a été l'invite d'un
| déj euner offert en son honneur.

Le déj euner d'adicu a dure 2
; heures. Puis, M. Eisenhower ac-
j compagne de son épouse, est
| monte dans une voiture pour se
7i rendre à sa ferme dc Gettys- j
[ burg — à 112 km. de Washing-

ton — qui désormais sera son do-
I micile.

La volture' de M. Eisenhower \
\ était conduite par un membre du
I service secret mais elle n 'était
| ni précédéc, ni suivie comme

pendant Ics huit dernières an-
nées d'agcnts de ce service qui
| étaient charges d'assurer sa sé-

curité.
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noncait avant lui le 'président de la
Cour suprème, M. Euri Warren . Les
yeux tìu monde étaient fixés sur cet
homme si jeune , arrivé au fait de son
ambition et sur les épaules duquel une
responsabilité éorasante venait de s'a-
balttre.

Le bras droit leve, la main gauche
sur une enorme bible , John Kennedy
apparaissait grantì et très droit , la figu-

IOHS appuierons n'importe quel ami et
il la victoire de la liberté » , a-t-il

LES V1NG T-QMTRE HEURES EN SVISSE
Atteint en plein ventre
BODIO (Ag.). — Jeudi soir , M. Fran-

do Pollimi , ouvrier de 22 ans, de Léon-
tica , dans le fief Blcnico, célibataire,
était occupe à extraire du sable sur
la rive du torrent Cramosina, lors-
qu 'il fut atteint par la pelle d'une ex-
cavatrice et mortellement blessé. Il
rendit le dernier soupir a l'hòpital de
Faido, quelques heures après I'acci-
dent.

Mort d'un critique d'art
ZURICH (ag.) — Rentrant chez lui ,

après avoir visite un atelier dans l'O-
berland zurichois, M. Max Eichenber-
ger, le critique d'art bien connu de la
". TAT » , a succombé ù une défaillance
can'diaque .

Le défunt naquit en 1902 à Beinwil ,
dans la famille d'un industriel de.s ta-
bacs. Il étutìia à l'Ecole cantonale d'Aa-
rau. Très tòt , il exerga la profession de
journaliste, d'abord dans le domaine de
la politique suisse, mais il se sentait
toujours plus uttiré par l'histoire de
l'art et les domaines.

Restaurant en flammes
ZURICH (ag.) — Venldredi matin, vers

2 h. 30, le piquet de premici' secours
dos pompiers fut  alerte : un incendie
avait éclaté dans la salle à manger du
premier étage du restaurant sans al-
cool « Side-Hus », à la Seidengasse, de
Zurich. Le locai a été entièrement dé-
truit par les fliammes. Les dégàts osnt
tìe l'ordre de 30 000 francs. On ignore
la cause de ce sinistre.

Visite
du ministre de l'air

de Grande-Bretagne
BERNE (Ag.) .. — Peter Thorncy-

ITO I' I, ministre de l'air de Grande-Bre-
tagne, viendra en Suisse le 22 jan-
vier . Il discuterà avec M. Max Petit-
pierre, chef du Département politique ,
et M. Willy Spuehler , chef du Dépar-
tement des postes et des chemins de
fer , la question de l'utilisation de la
fusée bri tannique Blue Streak pour .la
recherche spallale ù des fins pacifi-
ques.

re halée, la carru re athlétique.
« Moi , John Fitzgerald Kennedy, je

j ure solennellement quo je remplira i
avec f idélité ies fonctions de président
des Etats-Unis et que, dans l'extréme
mesure de mes moyens, j e maintieradrai,
protégerai et défendrai la Constitution
des Etats-Unis. Que Dieu m'y aide ».

Dès qu 'il a prete serment, M. Ken-
nedy a serre la main de son vice-prési-
den t M. Lyndon Johnson , puis de son
rivali malheureux M. Richard Nixon.
Enfin , il s'est tourne vers son prédéces-
seur, M. Eisenhower, engoncé dans un
manteau et un foulard blanc , et les
deux hommes ont fait l'objet d'une im-
mense et u nique ovation.

M. Khrouchtchev p ose des j alom
(AFP). — «Malgré les menaces des impérialistes nous pouvons maintenant développer notre economie de la facon

qui nous est indispensable , c'est-à-dire, en vue de satisfaire davantage les besoins croissants de notr epopulation» ,
a notamment déclaré M. Nikita Khrouchtchev dans le discours sur les problèmes économiques qu 'il a prononcé le 17
janvier au Plenum du comité centrai du parti communiste de l'URSS et dont l'Agense Tass a diffuse aujourd'hui de
larges extraits.

Au cours de cette intervention de près de troisheures et demi, le chef du gouvernement soviétique s'est tout d'a-
bord félicité de ce que l'URSS possedè actuellement «une industrie de première classe et une défense puissante». «Les
impérialistes connaissent bien notre force, a-t-il dit , ils savent bien que nous pouvons secouer les amateurs d'aven-
tures bellicistes de telles facon qu 'ils ne pourront pas courir assez vite pour nous échapper».

C'est sans rien changer aux prévi-
sions du pian septennal concernant le
développement de l'indust rie, a préci-
se ensuite M. Khrouchtchev , qu 'il est
nécessaire d'affecter tous Ies crédits
supplémentaires résultant du dépasse-
ment du pian au financement de l'a-
griculture et de l'industrie des pro-
duits manufacturés de consommation
courante.

«L'essentiel, a poursuivi M. Khrou-
chtchev , est , d'assurer un développe-
ment règulier et uniforme de toutes
les branghos "de l'economie, afin de ne
créer aucupe disproportions. Si nous
autres, les dirigea nts, permettions que
les proportiòns normales soient enfrein-
tes, nous tromperions la confiance du
peuple. Notre but principal est, en ef

fet. l'edification du communisme et
pour progresser sùrement dans cette
voie nous devons assurer un dévelop-
pement harmonieux de notre econo-
mie».

Le chef du gouvernement soviétique
a abordé ensuite les problèmes de l'a-
griculture qui , à-t-il souligné. a connu
un essor sans précédent au cours des
sept dernières années. «Mais , a ajou-
té M. Khrouchtchev , l'agriculture ne
ss développé pas aussi rapidement que
l'industrie. Elle ne parvient pas à sui-
vre le rythme du développement in-
dustriel , ni celui des besoins de la po-
pulation. Pourtant la production agri-
cole doit devancer ces besoins».

Notant que cette augmentation de la
tion agricole doit devancer cesdre

production agricole doit se faire compte
tenu des revenus croissant de la po-
pulation et des données démographi-
ques qu 'il était indispensable de pré-
voir, M. Khrouchtchev a indiqué que
de 1953 à 1959 la consommation par
tète d'habitant était passée de 38 à
54 kilogrammes par an pour la vian-
de, de 4,7 à 6,4 pour le beurre, de
88 à 154 kilogrammes pour les produits
laitiors . «On ne saurait édifier le com-
munisme. a ajouté le chef du gouver-
nement soviétique. sans une agricul-
ture capable d'assurer l'abondance».

M. Khrouchtchev s'est prononcé en-
suite en faveur de «l'irrigation de mil-
lions d'hectares de terre» en tant que
moyen de créer les conditions nécessai-
res pour que l'agriculture ne soit pas
dépendante des «caprice de la nature :
et qu 'elle puisse chaque année garan-
tir à la population Ies produits qui lui
sont indispensables.
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Après une terrible catastrophe aérienne,
émouvant récit d'un miraculeux rescapé

(AFP)  — Un des rescapés de la ca-
tastroph e aérienne au cours de laquelle
un DC 8 mexicain s'est cerose en f l a m -
mes, hier soir, à New York , quelques
minutes après le décollage , M . Terry
Sechrist a fa i t  le récit du drame. Il  a
notamment souligné que , dès le départ ,
l' appareil n'arrivait pas à prendre l' air
de fagon normale , bien que les moteurs
aient tourne à plein regime.

« JVons étions à une vingtaine de
mètres du sol , a-t-il dit , quand je jetai
un coup d' ceil par le hublot. Je n'en
crus pas mes yeux : nous redescen-
doins vers la piste. L'avion sursauta
et f i t  deux bonds successif s pour f inale -
ment rouler à toute allure sans pouvoir
s'arrèter malgré les e f f o r t s  du pilote

qui essayait de f re iner .  Une vision cpou-
vantable apparil i alors aux yeux des
passager s ¦' un mur de trois mètres de
haut couvert de neige se dressait devant
l' avion . La collision était inévitable.
Ce f u t  Varrei brutal. Tous les passa-
gers furent  projetés en avant tandis que
paquet s et sacs de voyage volatal i à
travers la cabine. Des f lamme s  jai l l i -
rent d' une aile de l' avion. Les passa-
gers se ruèrent alors vers la porte et les
sortìes de secours pour se f rayer  un
passage à travers les f l a m m e s . Je les
suivis ».

M . Sechrist a ajouté : « Ceux qui
sortaient de cet en fer , ne pensaient qu 'à
s'e n f u i r  en. courant pour échapper aux
f l a m m e s  » .

La reine Elisabeth
en route pour l'Inde

(Reuter) — La reine Elisabeth et le
prince Philip ont pris, vendredi , à Lon-
dres, lVivion pour effectuer leur voyage
de six semaines en Inde, au Pakistan.
La reine-mère Elisabeth , la princesse
Margaret et son époux , M. Antony
Armstrong-Jones, Ile premier ministre
MacMillan , d'autres ministres du gou-
vernement et des diplomate® représen-
tant les quatre pays quii recevron t la
visite royale, sont venus saluer a l' aéro-
port la reine et son époux.

Grosse tempète de neige sur les Etats-Unis
(AFP). — La tcmpcle de neige qui

s'est abattuc jeudi soir et pendant ton-
te la nuit de jeudi à vendredi sur la
còte dcs Etats-Unis a déjà fait trente
trois morts, crises cardiaques ou acci-
dents d'autos.

A New-York où la neige dépasse
trente centimètres l'activité de la vil-
le est très ralentic malgré les efforts
de 10 000 employés de la voirie qui dé-
blaicnt les artères principales .

Plusieurs lignes d'autobus reliant la
ville à la grande banlieue ont suspen-
du leur service. Les enterrements ont
élé remis. Ics Dimettere, étant inacces-

sibles. Les chemins de fer , sauf Ics
deux réseaux en grève depuis deux
jours , ont subi des retards importants ,
mais ont néanmoins continue de fonc-
tionner normalement.

Le trafic aérien qui avait été sus-
pendu peu après I' accident survenu au
DC-8 de la Compagnie aéronaves dc
Mexico, jeudi soir, a repris vendredi
vers midi quand ia neige a cesse.

Lc paquebot Queen Elizabeth , de la
Cunard Line, a appareillé vendredi ma-
tin , à l'heure prévue, pour Cherbourg
et Southampton .

Albert Schweitzer recoit une haute distinction
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Le Dr Albert Schweitzer a recu à l'occasion de son 86e anniversaire l'étoile
equatoriale dans son hópital de Lambaréné des mains du premier ministre Leon
M'Ba. Il s'agit de la plus haute distinction honorifique du Gabon. Notre photo

montre M. Leon M'Ba lors de la cérémonie de décoration.

Plusieurs tues dans une embuscade en Algerie
(Reuter) — Quatre jeunes filles , dont

trois Musulmanes, un aumònier mili-
taire et deux soldats musulmans ser-
vant dans l'armée frangaise, furent mas-
sacres jeudi dans une embuscade près
de Medea , à 65 km. environ au sud
d'Alger, annoncait-on vendredi de sour-
ce militaire officielle à Alger.

Toutes iles personnes tuées, à l'excep-
tion de l'aumònier, faisaient partie d'u-
ne équipe medicale qui , après avoir

porte dcs secours, rentrait d'une ville
sise plus au sud, qui avait beaucoup
souffert des récentes inondations. Quant
à l'aumònier , il ava! tvisité la région.

Soudain , leur camion fut cernè pa r
une bande de rebelles. Les jeunes fi"es
et les soldats furen t massacres à coups
de mitrailleuse. Quant à l'aumònier, on
le retrouva avec un poignard piante
dans la gorge.

L arrestation
de Novak

| (AFP) — Frau; Novak , 47 ans ,
f recherche par le Parquet de
I Francfor t  cornine complice du cri-
| mine! de guerre Adolf  Eichmann ,
| a été arrèté vendred i à Vienne où
1 il travaillait  dans une imprime-
vi rie.

Novak est suspedé d' avoir aid é
| Eichmann dans ses act ivi tés  diri-

gées contre les J u i f s  d 'Europe
l centrale. Il s 'est cache pendant  de
| longues années sous de f a u x  noms
I à Langenzcrsd or f ,  en Basse-Au-
I triche.
1 Novak a été arrèté à son lieu
| de travail.
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Village anéanti
(AFP) — Le peti t  r iUar/e de Vil la

Caciqiie , près de Tandil , a été allea n-
ti , vendredi , par des ébouleinen ts e!
des inondat ions  provoquées p or des
pluies torrentieiles. Une vin gtaine de
personne s sont portées disparu cs. On
presume qu'elles ont été empo rté s
par les eaux. Cinq corps ont été re-
trouvés.

Ce sont plus de trente centimètres
de pluies tombées en quelques heures
qui  ont provoqué Vébouleiiie nt.  Ce-
lui-ci , t rans formé  en torrent de bone
l iquide  à rase le v i l lage , anpor tiv il
; inqi ia nte  maisons.



fndi Blaise Cendrars
aventuner

De tous Ics écrivains suisses d'expres-
sion frangaise , de tous ceux, du moins , qui
sont vivants , Blaise Cendrars est le plus
illustre , le plus  lu , le plus  originai.

A la véri té , il n'aime guère que l' on
rappel le  ses origines he lvé t i ques et les
Frangais le tiennent f e rmement  pour l' un
des leurs. C'est au service de la France
qu'il a perdu son bras droit ; c'est à Paris
qu 'il f a i t  carrière depuis la première guer-

Le 27 octobre 1919, dans son village d'ori-
gine dc Sigriswil (Obcrland bernois), Cen-
drars épouse l'actrice provcncalc Raymo-
nc. Les témoins : lc professeur Georges
Sauscr-Hall, Pierre Sauser, fils du précé-
dent et neveu de Cendrars, l' ambassadeur
dc France à Berne, Hoppenot.

(Coilection Rnymohc)
re mondiale ; rien , pourtant , pas mème ses
déclarations , n'y peuvent  rien : Frédéric-
Louis Sauser esl né à La Chaux-de-Fonds ,
dc Gtìorges-Frédéric Sauser ct de Marie-
Louise née Dorncr, le ler septembre 1SS7 ,
à 19 heures 45...

I l  était utile qne Jean Buhlcr  nous le
rappe là t  d' entrée dc cause dans le petit
livre v i f ,  alerte , bien docilmente qu 'il con-
sacré à l' auteur de « l 'Homme Foudroyé »,
dans la coilection dcs « Célébri tés  suisses »
que M . Paul Thicrrin èdite à Bienne , à
Vcnseigne des « Édi t ions  du Panorama » .

***
Ce Blaise Cendrars est d 'abord un hom-

me « extraordinaire  ». Il  f a u t  donner au
mot son sens origincl .  Rien en lui qui rcs-

En 1907, ;\ Berne. Blaise s'est inserii a la
faculté de médecine de l'Université. Il
dévore Ics livres rares par centaines ct ,
dans un res taurant  populaire , rrncdntrc
un devoyc dont il ulilisora lc portrait pour
composer Ics t ra i ts  de Moravagine.

(Coilection Raymone)

semble de près ou de loin à un personnage
du commun. Au X V I e  siècle, il eùt été
condottiero. A la f i n  du X l X e , il eùt dé-
couvert quelque mine d' or en Cali fornie .
Au X X e , il a tout f a i t , tout entrepris , cette
esp èce de Rimbaud du Harrare ; il s 'est li-
vre à toutes les expériences ; il a f r a l e
tous les précipices ; il a été mèle à toutes
les beuverics et autres distradions de
bohémes ; connu toutes les tentations ;
goùté à tous les dépaysemenls et autres
évasions du réel , pour laisser quand mè-
me derrière lui une ceuvre considérable ,
fantasque , une avalanche de livres d' une
poesie fabuleuse , d' une originante étran-
ge , d' une audace souv'ent magnif ique et
c'est tout vivant qu 'il est entré déjà dans
la legende en mème temps que dans l 'his-
toire des lettres et des arts.

Pour le suivre de La Chaux-dc-Fonds a
Paris , à travers mille escales et tout au-
tant de navigations, il f a l l a i t  bien un au-
tre arpenteur de la planate et c'est plaisir
de prendre le pas de Jean Bùhler à travers
la Sibèrie et l'Amerique, sur tous les
océans, partout où une tète brùlée peut
chercher la f ra icheur . Ici , il n'y a pas de
rupture entre l' oeuvre et la vie. La vie ,
c'est cette palpital ion immense qui remplit
une ceuvre et l' ceuvre est fa i t e  de cette
prodigieusc expérience qui se renouvelle

« Dans le tram d Amiens, ou j  ai attrapc le 12 mai 1940, une fameuse
sciatique, la première. .le suis couche sur lc stock d'or dc la Banque dc
France (280 millions), m'a dit lc convoyeur du fourgon. B. C. ».

(Photo Pierre Ichac. Coilection Raymone)

sans cesse, d'aventure en aventure. Il  n'y
a pas , non plus , de problème de forme .
Cendrars , c'est la l iberté.  Il  écrit. comme
il penso , tantòt dans la pulsation des
trains , épousant le rythme dcs locomoli-
ves , tantòt sur le pont des navires , et sa
prose trouvé alors le calme de la mer. In-
classable , révolutionnaire , sans souci de
rien ni de personne , magicicn dc l'image ,
élonnammenl accordé à tous Ics s o u f f l e s , à
toutes Ics f u r c u r s  comme à toutes Ics pro-
messes.

Il est inutile d' exp l iquer  Cendrars : il
f a u t  le lire.

Rien ne rend peut-ètre mieux compte du
caractère prote i forme dc cette ceuvre
qu 'un alinea du livre que voici : >< Un ca-
ractère très révolu t ionnaire  de la poesie
dc Cendrars et. qui l 'est encore aujour-
d h u i  cn I960 , comme it l'était avant  la
guerre dc 14, c'est d' entrer  dans  les an-
tholngics  cu s a l o p e t t e  avec doubln-mètre
p l i a n t  cn bois j a u n e  dans In poche fess ièrc ,
compas, rappor t eur , boussole , sextant, ap-
parei l  de p hoto ct camera avec tout un
jeii de f i l t r e s  et dc micro ou té lé-objcc-
t ì f s . ct de nous donner de la vérité ou du
rccl dcs mesures cn mètres , cent imètres ,
f r a n c s , dol lars , c o m p a r a t i f s  ci supcr la-
ti fs . . .  »

C'est bien cela . Cendrars . le poète de la
vie d'aujourd 'hui , dcs avions , dcs t ransa t -
lan t iqucs ,  des trains , du té légraphe , dcs
pylónes , ct dc tous Ic s  c l imats .  et dc toutes
les eaux de la création , dc tous Ics  r iva-

ges ct de toutes les aventures. « Bourlin-
guer », c'est le titre de l'un de ses plus
beaux livres : c'est aussi le programme de
sa vie.

Il va si vile qu 'il n'a plu s le temps de
mettre des points et des virgules entre les
mots. Il  est si riche de tous les dons , qu 'il
les je t te  à pleine s poignées , dans le dés-
ordre apparali d' une forè t  tropicale . Il
s 'immerge dans des visions si étranges
qu 'il se garde bien de coordonner le sens
de ses découvertes. I l  roule, maitre souve-
rain des rythmes insolites , dcs rencontres
miraculeuses. Un genie qui saurait tout
sans avoir rien appris.

Une ceuvre qui n'a ni maitre , ni source ,
ni loi.

«J' ai d e c h i f f r é  tous les textes con fu s
des roues et

j 'ai rassemblé les éléments épars d'une
violente beauté

Que je  possedè
Et qui me force .  »

Vie de hasards , ceuvre née de ces com-
binaisons de hasards : Cendrars nous pro-
pose les chances d'une fabu leuse  évasion ,
celle-là méme qui f u t  la seule règie de
son existence. Sa réussite littéraire , c'est
d' avoir sans cesse épouse son temps, d' a-
voir été cette camera sans cesse braquéc

sur toutes les rcaliles ci un monde doni le
f i l m  nous rend assez bien la cadence f o r -
cenéc. Buhlcr nous a f f i r m é  que le cinema
a dègù Cendrars. Ce ne peut ètre qu'un
malenlendu car ils sont f a i t s  pour réussir
ensemble , pour porter ensemble vers l 'ave-
nir les images multiples et fabuleuses  de
notre présent.

Rien, ni la science , ni la technique, ni
te lij r isme du jazz , ni les fureurs  de la
guerre ne sont étrangères à ce « voyant » .
En Van 2000 , Blaise Cendrars f e r a  f i gure  dc
classique d u - X X e  siècle.

Maurice  Z E R M A T T E N .

En 1905, à Saint-Pétersbourg, Cendrars
s'appello encore Frédéric Sauser. Il a par-
ticipé à la fondation du premier club dc
foot-ball de Russie.

(Photo Vesenberg. Coilection Raymone)

Une heureuse nouvelle pour les fidèles de la jeune pa-
roisse de l'Ouest à Sion : la présentation dcs concours
d'idées du nouveau centre paroissial et scolaire dont nous
vous présentons la maquette de l'église (les projets ne sont

pas définitifs).

Dimanche à Haute-Nendaz, le titre de champion dcs patrouil-
les à ski de la Br. Mont. 10 a été attribué à la patrouille
dc la Cp. fus. Mont. II-2 que . nous voyons en plein effort

examinée par le. Col,, Maytain (à d.)
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Aux premières heures du mardi 17 crt , une sccoussc tcllu-
rique a été resscntic dans tout lc Valais. Pas dc dégàts
importants à part quelques fissurcs de galandagcs, telle

cc!Ic-ci vue dans un locatif de Sion.

Deux grandes personnalités de.s arts sejournent actuelle-
ment à Crans-Montana. II s'agit de l'écrivain Joseph KcsscI
qne nous voyons cn compagnie dc la célèbre actricc Michèle

Morgan.
Photos Schmid.
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Parmi les oiseaux les plus eurieux du
monde, il f a u t  ranger les « oiseaux à
graisse » qui vivent au nord-est de l'A-
merique du Sud , au Venezuela , en Co-
lombie et sur plusieurs iles au large du
continent. Ces oiseaux passent la plus
grande par tie de leur existence dans
des nids creusés sous la terre et qui se
trouvent parfoi s à plusieur s kilomètres
de Vembouchure du couloir à la lumière
du jour. Pendant longtemps , on s'est
demandé comment ils se dirigeaient
dans Vobscurité totale de leur nid et
lors de leurs vois nocturnes à l'air libre.

Des expériences récentes ont confir-
mé que, tout comme les chauves-sou-
ris, ces eurieux (et for t  utiles) oiseaux
étaient servis par une sorte de radar.
Ils émettent des sons qui se répercu-
tent sur les obstacles. L'écho est enre-
gistré par leur oreille et ils sont de
la sorte avertis de la presence d' une
surface dure. Le cri de l'oiseau à grais-
se n'est pas , comme celui de la chauve-
souris, imperceptible à l' oreille humai-
ne. Sa longueur d'ondes se situe aux
environs de 7.000 par seconde , ce qui est
audible pour les hommes.

Lors de leurs randonnées nocturnes ,
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Le tremblement de terre Tessenti dans tout le Valais mardi matin (et aggravé
par une farce d'imbécilc) n'a pas éte sans nous rappeler (l'intensité en moins),
celui qui ébranla gravement le Valais le 25 janvier 1!)I (> . A cette occasion ,
plusieurs immeubles avaient été gravement endommagés.
Un fait avait profondément frappé l'opinion publique. Nous vous le présentons
ci-dessus en photo. Au Grand Séminaire de Sion, une statue en bronze dorè
de la Vierge avec l'Enfant se trouvait dans une niche (marquée d'une flèche)
qui était située à l'epoque au sommet de l'immeuble (notre mcdaillon). Sous
l'effe t de la sccousse telluriquc, cette statue fut précipitée d'une hauteur de 15
mètres sur un passage cn macadam trace dans le jardin du Séminaire. La
statue, dont lc socie était à un centimetro do la bordure en granit , laissa un
profond sillon dans le macadam, épousant toutes ses formes. Lorsqu'elle fut
relevée, on constata que presque miraculeusemcnt elle ne portali absolument
aucune marque de sa chute.

(Photos Schmid).
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les oiseaux à graisse visitent les pal-
miers dont l'huile les interesse spécia-
lement. Ils en ramènent les f ru i t s  à
leurs petits . Ils sont capables de se ren-
dre à plusieurs centaines de km. au
loin pour arriver à un palmier qui por-
te justement des frui t s  mùrs à point.
Charges de cette récolte riche en grais-
se, ils retournent auprès de leurs oisil-
lons. Ceux-ci restent longtemps dans le
nid auprès de leurs parents. I ls  f inis-
sent par devenir de véritables boules
de graisse. Les indigènes exploitent ce
phénomène. Il s capturent les jeunes
dans le nid et passent tout simplement
une mèdie à travers le corps de l' ani-
mal mort. Ils  allument ensuite et la
chair de l' oiseau est si imprégnée d'hui-
le que la «chandelle » bride tonte une
nuit sans interruption .

Actuellement , le Venezuela a interdit
la capture des célèbres oiseaux , ce qui
ne veut pas dire que le pays doive de
ce fa i t  ètre piange dans la nuit com-
plète , car, sous les arbres géants de la
forèt  tropicale , on trouvé une liane dont
le style de la f l eur  est tellement riche
en ciré que l'on peut , sans autre forme
de procès , Vutiliscr comme f lambeau .
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Le Yukka et son
amant

Voici le moment de rappeler vos sou-
venirs d'école et de vous souvenir de
ce que votre institutrice, peut-ètre rou-
gissante , vous a raconté au sujet de la
fécondation des f leur s  et comment le
vent ou certains insectes apportaient au
pisti l des f l eur s  le pollen dont étaient
chargées les élamines d'autres f leurs , ce
qui permettali la formation du fruit.
Je  vais vous raconter une histoire du
mème genre.

Au Mexique pousse une piante appelée
yukka. Les hommes qui la découvrirent
dans la nature la trouvèrent belle et
curieuse. Certaines espèces furent intro-
duites dans les jardins d'agrément tandis
que d'autres étaient utilisées plus pro-
saiquement pour faire  de la corde.

Mais bientòt , on s'apergut que les
p lantes déménagées dans les jardins
d'hiver ne donnaient pas de fruits.  On
examina la question de plus près et Von
remarqua que, dans la nature, la f leur
était fécondée par une petite mite, qui
pondait ses oeufs  entre les étamines
chargées de pollen. On sait que certai-
nes espèces d'animaux ne peuvent pas
vivre l'une sans l'autre mais c'est la
première foi s  que Von voit une espèce
animale et une espèce vegetale telle-
ment dépendantes l'une de l' autre que
l'absence de l'une entraine l'impossibi-
lilé de reproduction de l'autre. On
connaìt cependant le cas similaire du
figuier.  Mis en pot et cultivé par les
hommes, le f iguier « domestique » ne
donne pas de f ru i t s .  Il ne peut , en e f -
f e t , se reproduire et donner des f igues

mùres que par l'intermédiaire de cer-
tains insectes qui ne fréquenten t pas
les plantes sauvages . Les f iguier s sau-
vages donnent des f leurs  màles et des
f l eur s  femelles. Dans ce cas , ce sont les
f l eurs  màles qui ont de l'importance.

Si Von regarde superficiellement une
f l eur  de yukka , on ne distinguerà pas
la presence éventuelle d' une mite . Les
ailes de Vinsecte , en e f f e t , imltent avec
une telle per fect ion les étamines de la
f l e u r  qu 'elles passent inapergues . Bi-
zarre , tout de mème que deux créatu-
res si d i f f é r e n t e s  se soient si bien accli-
matées l' une à l' autre.

ÌÀ GUERRE MONDI/UE
« Observe les fourmis et renseigne-

toi », dit un vieux proverbe. En effet ,
elles n 'ont pus de choses intéressantes à
nous apprendre, elles ont trouvé une so-
lution excellente à de nombreux problè-
mes épineux. Elles forment un véri-
table monde, car on compte parmi ces
petites créatures d'innombrables espè-
ces qui ont chacune leurs spécialités.

Il n 'est pas rare qu'une espèce de
fourmis déclaré la guerre à une espèce
voisine. Cela peut arriver simplement
en cus de carence de victuailles. mais
certaines espèces sont tellement futées
qu 'elles volent les ceufs. les larves et
les cocons de l'ennemi et les élèvent
dans leur propre fourmillière pour en
faire des esclaves. Certaines fourmis
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guerneres peuvent projeter un liquide
corrosif ou empoisonné contre l'ennemi
et l' on connait une espèce qui utilise,
lorsqu 'elle a affaire à des fourmis plus
fortes qu 'elle , un produit capable de
plonger l'adversaire dans un profond
sommeil.

Actuellement , la fourmi d'Argentine
a tendance à se répandre sur la terre
entière. Il se déroule là , dans ce mon-
de en miniature, une guerre mondiale
qui verrà peut-ètre la victoire totale
des fourmis argentines sur les autres
espèces , petit à petit éliminées. Entre
parenthèses , notons que les termites
uussi se dévéloppent et se répandent
à une cadence effarante. Comme ils ne
sont pas du tout apparente» aux four-
mis, il s'agit là d'une tout autre his-
toire.

On le voyait rarement pendant la
semaine, mais le dimanche, bien avant
la messe, il occupait toujours la mè-
me place, pi-ès de l'église. Quelques
hommes l'entouraient :

— Tu as fait mes pains ?
— Oui.
Il y avail des hommes autour du

meunier, mais, dans un cercle plus
grand que celui des hommes, il y avait
cette odeur très douce, de farine, de
pain qui cuit dans le jour , de pain
cuit dans les corbeilles, de l'écouvil-
lon au long manche lisse.

(Ah ! le doux et pur souvenir qui se
mèle aux anriées d'enfance, fait de
cette merveilleuse odeur du moulin où
nous descendions pour chercher nos
pains ! Ah ! ce parfum émané de cha-
que pierre, hoblè , indéfinissable, fait
de tous les efforts paysans — les pei-
nes de toute une année laborieuse qui
tiennent dans ce parfum).

Donc le meunier était là , le diman-
che. On le sentait avant de le .voir, à
cause de cette odeur qui l'accompa-
gnait , à laquelle il était si magnifique-
ment uni. ¦ Pendant la semaine, il n'a-
vait pas une minute à perdre. Com-
ment satisfaire tous ceux qui atten-
dent en prenant du repos ? Dépéche-
toi , meunier, petris la pàté, plonge l'é-
eouvillon dans la gueule noire du four,
prépare le pain. Des pains, des pains,
oh ! que de pains , dorés, déformés par
la baisée, bien cuits, tentants. Et il
fallait tous ces pains pour nourrir ces
petits villages montagnards, pour que
la misere n 'entre pas dans les demeu-
res paysannes. Dépèche-toi , meunier.
Tu vois, on vient , sur le sentier qui
méne tei'. C'est pour du pain , c'est pour
que la vie continue.

Combien en as-tu vu, au long des
années,, de.  cés paysannes venant du
village parmi les prunelliers. A leur
démarche hésitante, tu devinais tout
de suite la peine de leur coeur. une
peine muette que toi seul connaitras
en quelques mots : C'est pour les pe-
tits . On n'a plus de pain. On rendra...

Toi, meunier, 'tu n'en demandais pas
davantage. Cette douleur de mère, à
quoi bon l'aviver par des quest ions
inutiles ? Tu comprenais.

Et la paysanne s'en retournait , un
pain , deux pains, plusieurs pains rou-
lés dans son tablier, un peu d'espoir
revenu dans le cceur.

... C'était une vieille construction près
de la rivière . Le chant des eaux a
toujours accompagné Je labeur inces-
sant du four. des bras pétrisseurs de
pàté , des grosses pierres du moulin.
Une grande construction qui , déjà à
l'epoque, commencait de finir et qui
portait dans tous les interstices de son
bois la bonne odeur du bon pain -— des
espoirs et des peines, du travail et
de la vie.

El ils mangeaient leur pain ceux des
petits villages. gràce à cet homme qui
le dimanche avant la messe apportai!
jusqu 'ici le merveilleux parfum des
choses de la terre. C'était si bon. pas
du méme bon que les friandises. mais

du bon des bonnes choses simples et
humaines. Ils mangeaient leur pain ,
confié tout d'abord à la terre pour de
longs mois de purification. Le pa in
noir , dur sous la dent , avec son petit
gout indéfinissable sur . la langue, com-
me un relent de la terre du champ et
de la sueur des hommes.

Il faudrait retourner à ce pain. Ce
serait un progrès immense vers le re-
tour à la simplicité et au .dépouille-
ment. Car c'est un pain gagné avec
beaucoup d'amour.

Merci, meunier, dont on a tout ou-
blié, qui n'est plus que terre derrière
la petite église, qui est peut-ètre de-
venu cet épi égaré qui se balance sur
ta tombe, merci, meunier, de nous
avoir donne la merveilleuse joie du
pain.

Jean Follonier.

Le Mi
de la femme

En France, par exemple, d'après le
recensement de 1954, HVr des femmes
en àge de travailler (15 à 65 ans) exer-
cent une activité professionnelle. Le
pourcentage est de 85r/r pour les hom-
mes. La proportion des femmes exer-
Carrt une activité professionnelle est
sensiblement égale à la ville et à la
campagne, mais diffère beaucoup selon
les régions, c'est-à-dire en fait , selon
les possibilités d'emploi. Plus de 60 eA
à Troyes ; moins de 30% à Toulon.

L'activité professionnelle des femmes
selon leur àge,- varie plus que celle
des hommes ; le taux des femmes exer-
gant une profession est le plus grand
entre 15 et 25 ans avec un maximum
à 19 ans. Elle décroit avec le mariage,
reprend après 35 ans. Le pourcentage
des femmes qui travaillent est sensible-
ment plus élevé pour. les célibataires
ou les femmes sans enfants, ou ayant
un enfant 2592- seulement des femmes
ayant deux enfants Ou plus, conservent
un emploi. Seules, les femmes ayant
une formation supérieure et un métter
d'avenir, mères de plus de deux en-
fants, persistent dans leurs activités
professionnelles.

La proportion des ouvrièrés a dimi-
nué sensiblement (60 contre aujourd'hui
37r/r des femmes salariées) depuis le
début du siècle.

On note un sensible accroissement
des fonctionnaires, surtout de rang su-
balterne, de femmes exergant une pro-
fession libérale (537 femmes médecins
en 1906 contre plus de 3000 aujourd'hui!.
30 femmes avocats contre 700.

Dans les industries, la proportion des
femmes par rapport' aux hommes va
ju squ'à 44r r , dans la catégorie des
manceuvres ordina ires, mais diminué
rapidement pour les fonctions plus éle-
vées et n'est que le 2r r parmi les ingé-
nieurs.

L'intéressante étude dont nous ex-
trayons ces renseignements signalé en-
core qu 'en dépit de la loi de 1945, qui
pose en principe regalile de salaire à
travail égal . un abattement moyen de
7 à 8r/r est pratique pour les salaires
féminins.

L'auteur constate qua  une semaine
de travail qui atteint souvent , dans les
industries, 45, 48 et mème 50 heures,
vient de superposer la journée de tra-
vail à la maison , ce qui ne va pas sans
altéra'tion sur la sante comme sur le
comportement au travail.

Le travail à temps partici , qui eons-
tituerait bien souvent une bonne solu-
tion sociale n 'est pas favorisé par la lé-
gislation , ni par les entreprises , sauf
travaux sa isonniers.

Le travail a donneile, en raison de ses
bas salaires, apparali souvent comme
une mauvaise solution , car il obligé en
fin de compte, certaines femmes à tra-
vailler plus , et plus longtemps qu 'à l'a-
telier mème.

A. S
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avec un contemporain de Rabelais
Parmi les vieux auteurs qui ont dé-

crit le Valais, on ne doit pas omettre
le bon chanoine Guillaume Paradin ,
qui vécut de 1510 à 1590. Il était doyen
du Chapitre de Beaujeu , quelque part
en Saòne-et-Loire, et il fut amene à
parler de notre canton dans un ouvra -
ge rare et eurieux intitulé : « Chroni-
que de Savoye », qui parut , somptueu-
sement relié, en 1552, à Lyon, avec
privilège du roi, comme c'était l'usage.

On doit à ce chanoine de nombreux
ouvrages en latin et en frangais. Sa
chronique est en frangais, tìans cette
bonne et savoureuse langue du milieu
du XVIe siècle, car l'aimable polygra-
phe fut un peu contemporain de ces
gentils esprits qui ont noms Clément
Marot , Marguerite de Navarro ou Ra-
belais.

Notre auteur, bien sur, ne se peut
comparer à ces gloires d'un siècle eru-
dii qui vit , comme on disait , « renaistre
et fiorir les bonnes lettres ». Mais son
inerite n 'est pas mince et il y a quel-
que agrément à le suivre pas à pas
dans sa pérégrination valaisanne. Nous
nous en tiendrons à ses notations pit-
toresques, écartant ses considérations
historiques souvent inexactes. Pour la
commodité du lecteur, nous moderni-
sons quelquefois son texte.

Il entreprend donc de nous narrer
« certaines singularités et choses mé-
morables qui sont ès Alpes et paìs des
Valésieras... ces choses étant fort ex-
quises et dignes d'ètre connues ». D'a-
bord , le pays est montagneux et tout
entier environné « de très hautes et
prodigieuses montagnes et rochers ».
Et , si l'on veut traverser ce pays et
gagner les cols, il faut s'astreindre à
grimper ces hauts rochers « par grands
circuitions, méandres et vironnements,
non sans grand danger de sa personne»,
surtout en hiver, car en cette saison,
« l'intempércnce hyémale et indisposi-
tion de l'air » rendent impossible la
traversee de ce pays extraordinaire ,
excepté à l'endroit « où le Rhosne sort
hors de Valois , qui est l'endroit de St-
Maurice en Chablais... »

Ces montagnes, « hautes d'une lieue
d'Allemaigne » sont perpétuellement
couvertes de glacés ou neiges « qui ja-
mais ne se résolvent, ni ne fondent ,
tant y sont les froidures extrèmes ».
Si hautes qu 'on n'ose mème pas regar-
der ces sommets «sans frayeur et épou-
vantemen t ». Mais , « à leur pied et
base on trouvé heureusement terre fer-
tile et pays bon, campagnes fécondes
a merveille de toutes choses requises
pour l'usage de la vie de l'homme,
osant ausurer qu 'il n 'est possible au
monde de voir contrée semblable à
celle cy... pourvue de tan t de biens...,
cornine sont les combes ct paìs des Va-
lésiens... »

A Saint-Maurice , le chàteau est oc-
cupa par le gouverneur haut-valaisan ,
et quand.ee magistrat a ferme le pas-
sage, tout le pays devient inacce'ssible.

Les gens de Saint-Maurice « ont bon
vignoble et abondant ». Mais ile blé
leur manqué , car il n 'y a pas place
pour Ics cultures à cause de l'étroites-
se de la vallèe et du « précipice dss
montagnes »• Au surplus la région est
fouettée par le « vent d'austro » , fort
desagrcable. Mais à mesure que l'on
pénètre dans la vallèe, la plaine s'élar-
git et les « habitant s des lieux ont
Plus grande facilité de semer et re-
caei llir  Ics bleds ».

OcLeiure , « ou Marthenac , fort cé-
lébrée par Ics histoircs antiques... » Ony trouvé « belle plaine et terres labou-
rablcs... produisant foin, froment , vin ,
pommes ct autres fruits » . L'auteur
loue < la fertilité ot amèni té de cciLe
terre ».

Sion < assez somplueuse en bàti-
ments et édifices », au pied de deux
rocs menagants. Sur l' un , Tourbillon ,
plus élevé. protégé par dcs précipices

impoj sibles à forcer par puissance
huma ine ». Ce roc porte le chàteau
épiscopal. lieu de défonse et « logis
Plaisant ct délectable » . Toute la ré-gion est d'une grande fertilité. Ecou-
tons-lc :

« Il est malaise au-dolà de toute ex-
Prcssion de croire à la fertilité du
pourpris qui est autour dc la ville de
Syon , car en tout le pays de Valoi s,
il n 'est point de meilleur vin , ny pain;là aussi sont lieux plaisants et ja rdi-
nages. prairics avec force arbres de
Plusieurs sortes... et abondance de mou-
ches à miei... » On faisait en effet
commence de miei ot de ciré. Quant aux
lai ' agcs et fromages . la quanti té va dc
Pair avec la quali té « et la bonté d'i-
ceux est chose rare et remarquable ».Les gens de Sion cultivent aussi le sa-
uan. Mais leurs vins surclassent ceux
des autres régions. « Au surplus, jene veux oublier que. en tout le pays
de Valois, ne croist point de meilleur

vin que celuy de Syon, lequel on tien i
estre de telle qualité qu 'il n 'en croist
point de semblable en toute rAllema-
gne, en bonté, délicatesse et friandise».

Fort bien ! et le bon chanoine pour-
rait conclure comme Rabelais qui ap-
préciait les crus de sa chère ville de
Chinon : Petite ville, grand renom. Les
vins blancs de Sion se gardaient faci-
lement vingt ans, à l'en croire, et le
rouge était si épais « qu 'on peut es-
crire, comme d'encre ». Des parchets
à Sierre « où il y a une pianure circu-
laire fort déleotable », à Luche ou Loè-
che-Ville où l'irrigation des vignes est
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soignée. Plus haut , il faut dechanter.
A Brigue, le vin n 'est pas des plus
frais, et à Morii (M6rel ) il n 'est pllus
« qu 'aigre et verd ».

Dans son périple, il a franchi aussi
le vieux pont sur le Viège entre Stal-
den et Saas. En montant par cette val-
lèe, « l'on trouvé un pont de pierre
qui join t deux montagnes, et entre le
pont et la rivière passant dessous, la
profondeva' est si merveilleuse que,
jectant une pierre, l'on peut entière-
ment réciter l'oraison dominicale avant
que la pierre tombe dedans la riviè-
re ».

Il y aurait encore long à glaner dans
cet ouvrage, sur les « bètes estranges
des Alpes », sur les vertus des eaux de
Loèche. Comme il se doit , le chanoine
de Beaujeu est pour Frangois ler, con-
tre les Suisses de Marignan. « Le roi
de France les combatti! deux jours du-
rant sans intermission de combat jour
et nuit , tellement que, après horrible
chapplis de part et d'autre, les Suisses
furent vaincus... et de cette bataille
s'échappa le Cardinal de Syon qui avait
diverti (détourné) les Suisses de faire
paix avec le bon roi et fui cause de la
mort de tant de gens de bien... »

L. I,

Espoir OH illusioii
Depuis que le Pape Jean X X I I I

a annonce la réunion prochaine
d' un Concile oecuménique , un
grand espoir s'est emparé du
monde chrétien. Cette nouvelle a
provoqué de l' enthousiasme dans
certains milieux, partout elle a
suscité de l'intérèt et de la cu-
riosile.

On se demandé quels seront les
sujets traités par le Concile et
surtout on s'interroge sur son
résultat dé f in i t i f .  Certains «illu-
minés» nous décrìvent déjà tou-
tes les transformations que su-
birà l'Eglise catholique et ils pré -
disent avec assurance les deci-
sions des Pères du Concile. A les
entendre on se demandé s'il est
bien nécessaire de remuer tant
d'évèques et de théologiens , puis -
que ces prophè tes extra-lucides
ont tout déterminé d'avance...

Quelques optimistes s'imaginent
que toutes les di f f icul tés  seront
aplanies. A leurs yeux l' unite des
chrétiens sera réglée pa r des con-
fére nces autour d'une tab 'iè. 'ron-
de. D'autres attendent quelque
décision eclatante qui déclenchera
l' embrassade generale. Ce serait
sans doute une aubaine pou r Pa-
ris-Match , mais la réalité risque
d'ètre tout autre. Méfì ons-nous
de l'illusion dangereuse qui con-
sisterà à compter sur des evéne-
ments sensationnels et des re-
tournements spedaculaires.

Dans l'Eg lise primiti ve l'Esprit
Saint pa ssait en laissant sa si-
gnature : c'est ainsi que les apó-
lres regurent le don des lan-
gues. Mais la situation de l'E-
glise primitiv e était absolument
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unique et elle a connu des in-
tcrventians extraordinaires du
Saint-Esprit. Maintenan t l'Eglise
est constituée et l'Espri t divin
agit sans tapage.

Est-ce une raison pour rester
sceptique ou défaitiste ? Au con-
traire. Dans l'histoire de l'Eglise ,
chaque Concile oecuménique a
produi t un rajeunissemen t reli-
gieux et une plus grande adap-
tation aux réalités de l'epoque.
Le deuxième Concile du Vati-
can va s 'ouvrir dans une atmos-
phère très favòrable . La plupart
des Conciles antérieurs étaient
réunis contre quelqu 'un. Le pro-
chain à pour but non de condam-
ner, mais de renouveler . « L'on ne
cherchcra pa s à fa ir e  un procès
historique ou à voir qui avait
raison et qui avait tort» . Comme
le disait le Pape lui-mème.

Cette disposition de l'Egl ise ca-,
tholique a créé un courant de
confiance chez nos frère s  chré-
tiens. Le Frère Roger Schiltz ,
pr ieur  de la communauté pro-
testante de Taizé , écrit à ce pro-
pos : «La simple annonce du
Concile a libere des force s et pro -
mu un dynamisme créateur jus-
que chez les protestants... Il est
certain que dcs maintenant beau-
coup dc protestant s qui n 'atten-
daient pa s grand chose , se met-
tent à espércr... »

Fasse le ciel que cet espoir ne
nous cndorin c pas , mais qu 'il ré-
veillc notre chari té et notre p i-
tie, nm.
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— Que pensez-vous, Bud , de l'evo
lution du jazz à partir de 1940 ?

^̂ 7 Rencon re avec BUD POWELL
En Europe, Ics enregistrements du célèbre pianiste noir Bud Powell sont

très rares. Ce musicien, considère unanimement outre-Atlantique comme
un « cas » dc la musique de jazz, a toujour s piqué notre curiosité. C'est
pourquoi, de passage à Paris, nous nous sommes rendus au Blue Note,
27, rue d'Artois, avec l'espoir de pouvoir réaliser une interview de Bud
Powell qui s'y produisait en compagnie du grand batteur Kenny Clarke.
Outre ces deux musiciens, nous avons particulièrement remarqué le bassiste
Pierre Michclot, le 'saxophoniste suédois Lennart Jansson, le batteur Jean
Guérin et le pianiste Jack Lautier, dont la mère, originaire de Davos,
habite toujours. la pittoresque station grisonnaise. Deux chanteuses firent
également excellente impression : la Britannique Grace Mitchell et surtout
la Suédoise Trudy Peters.

— Allez-vous jouer encore longtemps
avec Kenny Clarke et Michelet ?

— Non !
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Une mine ravagée : Bud Powell

A peine sommes-nous entrés au Blue
Note que Jacques Ourinowski , gérant
de l'établissement , nous met en garde:
« Bud Powell ? Si vous parvenez à
lui taire exprimer deux phrases de
suite, vous aurez réalisé un exploit! »
Et il nous explique que le grand Bud
a fait un séjour de deux ans dans un
asile d'aliénés. Pourquoi ? Le souve-
nir de ses l'ollcs années  passées en
compagnie de Charlie Parker, Sonny
Stili , Fats Navarro , dans une atmosphè-
re dc delire , de musique et de drogue ,
l'a profondément m-arqué.

Bud Powell n 'est pas gai. Qu 'impor-
te ? Avec un interprete dévoué, nous
nous asseyons à sa table après les
présentations d' usage puis. afin de
créer ile contact , nous lui posons quel-
ques questions banales. Non sans dif-
ficultés nous apprenons de lui qu 'il
jou e au Blue Note depuis deux mois
environ en compagnie de Pierre Mi-
chelet et de Kenny Clarke. Il se trou-
vé en France depuis deux ans et Pa-
ris semble lui convenir. Cependant no-
tre interloculeur , loin de se détendre
au fil des minutes , ne repond plus
que tres brievement aux questions que
nous lui posons. Il semble complète-
ment ravagé. C'est un de ses mauvais
soirs , parait-il.

qui joue actuellement a Paris , peut-il
ètre considère comme un grand musi-
cien de jazz ?

— Oui !

— C'est très bien !
— A votre avis. est-il vrai que l'e-

poque quo nous vivons coincide avec
la naissance d' une nouvelle forme de
jazz ?

— Je n 'en sais rien !
— Pensez-vous rester en Europe par

la suite ?
— Oui !
— Le batteur suisse Daniel Humair.

Inlroduclion à l'teiivrc d Eschyle
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Nous avons vu , jusqu 'ici comment la tragèdie athénienne a pris naissance

au milieu des cérémonies religieuses.
De Thespis et quelques autres, dont Pratinas de Phlionte, nous arrivons à

Eschyle, qui , en introduisant un second acteur, crée l'authentique dialogue
dramatique. Ce fils d'Euphorion est né dans le dème d'Eleusis, en 525. A l'àge
de 26 ans, ce combattant de Marathon et de Salamine parut pour la première
fois au concours contre Pratinas.

Il appartient à la generation héroìque. Ce n'est qu'à l'àge de 40 ans qu'il
remporta sa première victoire. Il fut  battu par Sophocle, puis remporta la cou-
ronne treize fois, avec l'Orestie. Il mourut à l'àge de 69 ans, à Gela en Sicile,

où il avait fui , pressentant la victoire du parti démocratique qui eut lieu et
porta Périclès au pouvoir.

Selon les chroniqueurs de l'histoire, il aurait écrit soixante tragédies et cinq
drames satiriques. Mais son ceuvre nous est connue par sept tragédies : les
Suppliantes , les Sept Chefs devant Thèbes, les Perses, Prométhée, et les trois
pièces qui composent 1' Orestie : Agamemnon, les Choéphores et les Euménides.

L'Orestie est certainement avec l'Iliade et l'Odyssée l'oeuvre poétique la
plus sùre et la plus haute que nous ait transmise l'antiquité grecque, note
Moussinac.

A Eschyle revient la gioire d'avoir donne dans la tragedie le premier pian
non plus au spectacle, au chant , à la musique, à ila danse, mais à la parole,
forme sensible de la pensée. Penseur religieux, visionnaire, il apparaissait
comme un fossile aux démagogues. Que de légendes autour de son nom, du
romanesque et de Tinvraisemblable.

Nous verrons, prochainement, l'oeuvre de ce poète envers lequel les Athé
niens furen t parfois terriblement ingrats.

f.-g. g-

Notes sur Jean-Bap tiste bulli
.Tcan-Baptistc Lulli , relégué aux cuisines sur l'ordre de Mademoiselle

de Montpellier , continuai! à composcr dcs chansons , à jouer du violon et
de la guitare. Un jo ur lc Comic de Nogcnt l'cntendit. Il fut surpris de trou-
ver chez le jeun e marmiton de véritables qualités d'artiste. Lp comte en
parla à Mlle dc Montpcnsier , qui lui fit donner des lecons de violon. Très
rapidement Lulli se fit remarquer par sa facilité ct son talent. A tei point
qu 'après avoir été mis à la port e par Mlle de Montpensier, qui ne lui
pardonne pas d'avoir écrit une chanson comique sur son compte , il fut
engagé dans la bande dcs grands Violons du Roi.
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Lecerf de la Viéville, qui connut

Lulli et l'admirait , fait l'éloge du vio-
lonist e en ces termes : « Il jouait divi-
nement. Depuis Orphée , Amphion , et
ces Messieurs-là , on n'a pas tire d'un
violon Ics sons qu'en tirait Lulli... »
Mais il pendii son violon au eroe , plu-
sieurs iannées avant d'ètre seigneur
de l'Opera... Mille gens lui en deman-
daient par gràce quelque petit air ;
il en refusai!... Monsieur le Maréchal
de Grammont fut le seul qui trouva le
moyen de l'en faire jouer , de temps
en temps. Il avait un laquais nommé
La Lande , qui devint un dcs meilleurs
violonistes de l'Europe . A la fin d'un
repas, il priait LUlli de l'entendre et
de lui donner seulement quelques avis.
La Lande venait. jouait, et faisait  sans
doute de son mieux. Cependan t Lulli
ne manquait  pas de s'apercevoir qu 'il
jouait  mal quelque note. Il lui pre-
nait le violon des mains : et , quand
une fois il le tenait. c'était pour trois
heures : il s'échauffait , et ne le quit-
tait q u a  regret... En 1652 Louis XIV

lui confia le poste d inspecteur general
des Violons du Roi et l'autpris a à for-
mer un nouvel ensemble dénommé les
Petits Violons , qui , préparés par Lu 'li
acquirent une grande réputation dans
toute la France. Des pièces que le Mai-
tre composa à leur intention , Ouver-
tures, Symphonics... ont été conser-
vées.

Pourtant Lulli voyait plus loin en-
core. Un écri t datant de 1695 dit  ce-
ci : « Ayant reconnu le violon au-
dessous de son genie, il y renonga
pour s'adonner au clavecin et à ia
composition de musique sous la dis-
cipline de Métru , Roberday et Gigault.
organiste de St-Nicolas-des-Champs...
Raisons qui prouvent manifestement
que les compositeurs de musique ou les
musiciens qui se servent des clavecins.
luths et autres instruments d'harmonic
pour s'exprimer , n 'ont jamais été el
ne peuvent ètre de la communauté
des anciens jongleur s et ménestrier.s
de Paris ».

Lulli allait donc consacrer , désor-
mais, sa vie à la composition. Pain i
ses premières ceuvres écrites pour la
scène nous trouvons : Le ballet d'Al-
cidion e créé en 1658, le balle t des Ar ' ;
cn 1663. le ballet de l'Amour déguisc
en 1664. Ce sont autant  de chef.-
d'oeuvre qui permirent à la Frane?
jusqu 'alors en état d'infériorité musi-
cale , de prendre place au rang des au-
tres pays.

Jean Quinodoz.

Nous avions presque l'intention d'en-
chainer en lui demandant s'il allait
continuer à se payer notre tète, lors-
que Ben Benjamin , directeur du Blue
Note, nous fit un signe désabusé si-
gnifiant qu 'il n'y avait plus rien de
bon à attendre. Il nous consolila de
rendre visite à Kurt Mohr , un critique
de jazz qui connaìt fort bien. Bud Po-
well. Nous verrons la semaine prochai-
ne quelle est son opinion sur ce tout
grand pranìste qui , hélas, n 'a plus les
pieds sur terre. Ainsi nous est appaiai
Bud Powell , celui qui , il y a deux ans,
obtint le titre de meilleur pianiste de
jazz au monde.

(à suivre)
J.-Yves Dumont.



Vive
A Maisons-Laffite, dans la banlieue

parisienne, sur le mur de la propriété
des Lamoureux, les gosses écrivent « Vi-
ve Lamoureux ! » comme on écrit « Vive
le roi ! », et mettent entre guillemets :
« Chic type »...

C'est assurément un des plus beaux
titres de gioire dont puisse s'enorgueil-
lir un artiste.

Robert Lamoureux personnifie si par-
faitement le Frangais moyen (il est d'ail-
leurs la seule vedette en France à n 'a-
voir pas eu de proposition de l'Ameri-
que, car sa fantaisie est trop typique-
ment frangaise). que l'opinion publique
l'appelle « Monsieur-Tout-le-Monde ».
Disons un Monsieur-Tout-le-Monde de-
venu roi , élu par le peuple.

Le premier contact avec le public
avait été ce que Lamoureux n'espérait
pas : le public avait trouvé son amu-
seur. Enfin, il n'avait plus en face de
lui un monsieur faisant son numero,
mais un miroir le reflétant drólement :
en Robert Lamoureux, 40 millions de
Frangais se reconnaissaient... et se re-
connaissent encore. Ce qui fait qu 'il
amuse aussi bien aux Champs-Elysées
qu'au Palais de la Mutualité.

— Il n'y a qu'une sorte de public
que je ne sens pas, dit-il. Dans les ga-
las, les snobs qui ne paient pas.

Quoique son succès fut  foudroyant,
Lamoureux a toujours gardé sa tète sur
les épaules. Il estime sa réussite acci-
dentelle :

— Je ne savais pas tricher, alors j' ai
été tei que je me voyais, mai, avec
papa , maman...

Sa carrière a commence en 48, après
deux ans d'Afrique du Nord , à Colomb-
Béchar. Il s'est retrouve à Paris, ayant
de quoi divertir les invités d'un repas
de noces, mais juste de quoi se mettre
sous la dent. Il chante aussi un peu ,
comme tout le monde. Un soir, il se
présente au Central de la Chanson où
le public écoute des amateurs ; il y ar-
rivo sans penser à autre chose qu'à pas-
ser le temps, il n 'a aucune ambition
de devenir quelqu'un... mais tout de
mème, « on ne sait jamais »... Il annon-
ce une chanson, éprouve un trac insur-
montable, bafouille, arrange « sa » chan-
son (car elle est de lui), et histoire de
faire passer le tout, il bredouille un bo-
niment. Ca y est ! Robert Lamoureux,
gargon à l'allure dégingaridée, a frappé
en plein sentiment un public pourtant
difficile.

Jacques Canetti lui propose alors les
« Trois-Baudets », le petit théàtre de la
rue Cousteau où tant de vedettes ont
pris leur départ. Lamoureux les suit...
et les rattrapé à un rythme vertigineux.
En moins d'un an , il est tète d'affiche ,
on titre sur lui ; il tourne d'abord « Le
Roi des camelots », puis « Virgile » et
« Patte de velours », etc., et comme c'est
un grand gargon à l'àme tendre, à coté
de ses histoires désopilantes, il décrit
des tas de poèmes qu 'il va chercher au
fond de son coeur et qu'il vient réguliè-
rement dire sur le plateau de ses dé-
buts :

Quand je reviens « aux Trois-Baudets »
Après deux ou trois mois d'absence,
Ca m'fais un peu comm' si j' rev'nais
Sur les lieux mèm' de mon enfance.

J'avais un p'tit complet marron
Qu'on r'passait avant qu'j'entre en scène
Je sortais toujours à r'culons.
Et en saluant à peine, à peine !...

Aujourd'hui, Robert Lamoureux est...
Lamoureux. Il a créé un personnage
comme Grock et Chaplin ont créé le
leur.

Mais depuis quelque temps, cet hom-
me comble est un étre mécontent te-
naillé par une ambition précise : il rève
d'ètre le Sacha Guitry de notre epoque,
le comédien-auteur à succès. Il a senti
le besoin d'enchaìner ses monologues

Un. sac de riz ?
Etienne tient lou

— Alors, Basile, celle
secousse !.. L'as-tu res-
sentie ? jour s un sac de riz et

un sac de sucre. «Réser-
ve en cas de guerre» ,
qu'il m'a dit. B r e f ,  on a
vide une bouteille , puis
une deuxième, une troi-
sième... Au peti t  matin,
on avait s i f f l e  huit f l a -
cons. Inutile de te dire
qu 'à ce momenl-là la
baraque aurait bien pu
nous tomber sur le cru-
ne qu 'on s'en serait pas
apergu...

— Tu parles ! La f e m -
me, les gosses, ils étaient
tous dans l' escalier . Tu
viens ! papa... Ca va
déguiller... Je  ne voulais
pas sortir à pieds nus.
Le chat avait f i l e  auec
une de mes panlouf les .
Finalement , j' ai chaussé
de vieilles godasses et
j ' ai retrouve ma tribù
dans la rue... Pas pour
longtemps. Etienne a ou-
vert sa cave. On s 'y est
engou f f ró .  Il  y  avait Jo-
seph , Lucien, Marcel. On
a bu des verres. Les
gosses se sont endormis
sur un sac de riz...

u «, „s „ — JJ f a u d r a i t  pus
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— En un ' mot , vous _ Pourquoi pas , niai i i -
avez pris une torgnole. tenant que nous savons

— Pas tout à fa i t , mais où il y a un. libr i avec
presque. Que voulais-tu de bonnes boutei l les de-
qu'on fasse  dans cette dans !
cave ? Et puis, entre Le Potìnier.

dans des ceuvres plus consistantes.
Sa première comédie, montée au

Théàtre des Variétés, fut « De A jus-
qu 'à Z », où, sur une histoire d'escro-
querie amusante, il broda de charmants
mots d'auteur. Puis ce fut  « La Brune
que voilà » où , aidé de Pierre Destail-
les, Odetto Laure, Frangoise Brion . il
obtint un véritable triomphe. Enf in  «Un
Rossignol chantai t  » (que Lamoureux
lui-mème va présenter en tournée suisse
ces prochaines semaines) qui consacre
sa réputation d'auteur dramatique.

Toutes ces pièces ont évidemment un
style commun : du Lamoureux sur me-
sure, mais c'est tant mieux , car est-il

nous, on avait  la t rou i l -
le... un peti t  peu... Il  n'y
a rien de lei qu 'un bon
coup de blanc pour vous
la f a i r e  passer.  Joseph. ,
lui , il s 'esl endormì. On
a voulu le réveil ler.  Rial
à f a i r e .  I l  r o n f i a l i  cam-
me un sapeur. Alors , on
Va laisse dans  la cave.
Il parait qu 'il. a dormi
j u s q u 'à midi.  E t i e n n e  Va
retrouve ai. sortim i du
bureau.

encore besoin d'énumcrer ses qualités :
son sourire dévastateur, sa voix qui s'é-
raille pour mieux séduire, sa svellesse,
sa verve et , pour tout dire en un seul
mot : sa presence ?

Et naturellement, dans chacune de ces
comédies boulevardières enlevées à vive
allure, Robert Lamoureux, qui n'a ja-
mais tout à fai t  renié l'art du monolo-
gue, place, quand il le faut  et où il le
faut , ses étonnants « numéros » person-
nels, et parfois , de petites pointes d'é-
motion. ,

Mais , uvee ses quarante ans, il est à
l'àge-où les grandes càrrières commen-
cent... | Beer.

Q_

_____
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cornédien
Contemporain de Bach , Noèl-Noèl a

tourne « Les Vieux de la Vieille » , en
compagnie de Jean Gabin et de Pierre
Fresnay, film dans lequel les trois ac-
teurs campent le personnage de vieil-
lards un peu farfelus , franchement por-
tes sur la rigolade et le petit coup de
blanc. Mieux que ses deux compères, il
est entré dans la peau du personnage
et son visage ride comme une pomme,
au sourire édenté, mais où bri l lent  deux
yeux pétillants de malico, est un chef-
d'ceuvre de composition.

En réalité , Noèl-Noèl est bien un
vieux de la Vieille, sur le pian du ci-
nema. C'est en 1931 qu 'il a débuté dans
« La prison en folio », en compagnie de
Bach , et il ne se passa guère de temps
avant qu 'il perce dans son célèbre per-
sonnage d'Adornai', bon petit gars un

peu simplet , auquel arrivo une cascade
de mésaventures. Il faut  l' avoir vu dans
« Adornai bandit  d'honneur » s'enfourrer
de plus en plus dans la vendetta corse
pour juger le Noèl-Noèl d' avant-guerre.

Pendant l'occupation , Noèl-Noèl se
permet móme, au cours a une soirée de
variétés , de dire par deux fois sur la
scène, à I'adresso óvs Allemands nom-
breux dans la salle , «Vaches de Boches»
uvee son in imi table  aceent d'Adornai,
sans que los intrus ne bronchent un
instimi.

Noèl-Noèl a toujours élé un grand pa-
triole , surtout aux heures sombres que
la France a traversées, et l' on congoit
que le film qu 'il a tourne avec le plus de
plaisir ait été « Le Pére Tranquille » ,
bonhomme aìmable et bourgeois, en ap-
parence du moins. car, sous cet aspect
débonnaire , se cache un chef de réseau
clandestin.

Róalisateur, Noèl-Noèl n 'est pas seu-
lement un cornédien accompli , mais il a
réalisé lui-mème plusieurs f i lms et son
chef-d'ceuvre incontesté est le célèbre
« Les Casse-pieds ». pour lequel il a
remporté deux grands prix. Chose cu-
rieuse, son scénario avait  été refusé six
fois. Mais le septieme producteur. plus
audaciciix et plus mal in .  réalisa plus de
cinq cent mille entrées la première an-
née.

De ses débuts de vedette pillotto des
cabarets de Montmartre , du Lapin Agile
(alors le Lapin à Gilles), du Cocotier ,
etc. à ses réalisations récentes. Noèl-
Noèl a accompli une longue carrière et
l ' on veni esperei' qu 'il continuerà à se-
mel' sa roule, pour notre plus grande
joie , de nouveaux et br i l lants  succès.

Décide el volontaire, il arrivo toujours
à vaincre les obstacles que le mauvais
sort peut dresser contre lui et rien ne
l'arrété, mème pas le cnsier de bouteil-
les qu 'il  regni sur la lète pendant  le
touniai'o des « Vieux de la Vieil le » , ac-
cident  qui necessita un arrèt de plu-
sieurs heures pour soigner l' artiste et
maqui l le r  sa blessure.

SO LD ES
Passe le temps de la douce allé-

gresse des Fètes, les femmes sont
sollicitées par une manifestation
enfiévrée qui les guctte en ce mois
de janvier. Je parie de.s soldos.

Que do folies commei-on on lour
nom !...

La boite aux lettres rogorge do
prospectus, de catalogues... ot les
journaux d'annonces alléchantes.
Les vitrines... Resister ?...

Pour des prix dérisoires il est
possible de s'offrir dc la lingerie
fine, des draps, des chemises pour
le mari , tout ce dont on avait en-
vie durant  l'année. Mème si cola
ne vous tente plus. On peut se
procurer à bon compie des objets
divers. Los soldes devionnent, pour
la femme, une raison valable de l'ai-
re des dépenses inutiles.

Cette année, j'ai décide de faire
les soldes. De bon matin , armée
d'un sac volumineux, je me suis
rendue sur les lieux des opérations.
Lisez : les magasins flanqués du
grand placard : SOLDES.

Quelle cohue ! Deux dames, à
l'aspcct pacifique, se disputont auel-
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L évolution des genres, au cours
du dernier quar t  de siècle, s'est faite
dans toutes les directions.

Le fi lm de gangsters est à la mode.
Apparaissent à l'écran James Ca-

gney, Muni . Edward G. Robinson , et
avec eux , des thèmes ahurissants.

Le bandit y est tantòt courageux ,
tantòt  làche.

On voit naìtre le film policier dé-
duetif et logique, le film social , l'étu-
de de mceurs, etc.

Les films d' aventures font reeette.
Avec «Litt le Women». le fil désuet

ques chiffons. Une autre essaie gra-
vement clos gants. Bientót , !e cer-
cle s'élargit. C'est une véritable raz-
zia. Me dirigeant vers le rayon des
vètements pour enfants, il me viont
;i l'idée do rcmplacor les pulls dcs
marmots. Impossible d'abordor !

C'est du vrai deliro . Je tente d'ap-
procher. Je suis refoulée, bratale-
mcnt. La pulì convoité me passe
sous le nez, enlevé de haute lutte
par une jeun e femme qui me dé-
coche un large sourire.

Battue dans cette course, je me
décide à l'achat d'une chemise pour
mon époux. Une chemise... puisqu 'il
changé de chemise comme d'idée !
La jeune vendeuse, charmante, me
présente un bel assortiment de che-
mises en couleurs. Les teintes sont
vives, criardes. Mon époux, là-de-
dans... Il ferait une dròle de tète :
la violette ? la tilleul ? la rose ou
la jaune poussin ? Il déteste les
chemises de couleurs... Alors, sage-
ment... je fais l'empiette de deux
paires de bas en nylon. Une femme
n'en possèiìo jamais assez...

Citronollo

donnan t  un style bien supérieur.
Voici , maintenant  la comédie amé-

ricaine , qui n 'est pas rigoureusement
de bon ton , tant  s'en faut  !

Elle évolue aussi et rejoint le cine-
ma véritable. Ce sont . malgré le
danger du théàtre filmé, quelques
bonnes comédies que l'on peut voir
ìi l'écran selon des formulés ehères
aux Américains.

Les metteurs en scène insistent sul-
le détail. Un petit rien qui fait  toute
l'histoire.

Une idée, des gags... et des détails.

est lance. Il s'epanouit en 1937 avec
•< La Dame aux Camélias ». Pastel et
romance.

Mais viennent John Ford et Wil-
liam Wy ler. Le drame est plus évo-
cateur, l'aventure plus toni que.

Des ceuvres de théàtre passent à
l'écran. Pas toujours avec le succès
escompté. Les trahisons sont flagran-
te» ¦ *- :

Noel Coward réalisé uns ceuvre
charmante pour la scène. Lubitsch
porte cette comédie à l'écran en lui

L'article 7 de la loi foderale sur ì eer et oue la chaussée ne subisse
la Circulation routière du 19 de-
cembre 1958 définit ainsi les véhi-
cules automobiles : « Est reputò
véhicule automobile au sons de la
présente loi , tout véhicule pourvu
d'un propre dispositif do propulsion
lui permeltant de circuler sur torre
sans devoir suivre une voie ferree ».

La loi prévoit dans l'alinea 2 du
précédent article que les trolleybus
ot véhicules analogucs seront sou-

Avec la comédie musicale, le goùt
semble baisser de plusieurs degrés.
Ne cherchons pas des ceuvres de va-
leur dans ce genre.

Avec les films de mystère, on som-
bra assez souvent dans le ridicule, le
suprème mauvais goùt.

Vinrent Ies Frankenstein, terri-
fiants ; puis les . monstres : King-
Kong.

On fit reeette avec la plupart de
ces films, bien montés, adroitement
lancés. f.-g. g.

aucun dommage. C'est la le contenu
do l'article 29.

Les sanctions sont prévues à l'ar-
ticle 93 : celui qui aura porte in-
tentionnollement atteinte à I'état dc
sécurité d'un véhicule, de sorte qu 'il
en résulte un danger d'accident, se-
ra pim i de l'emprisonncment ou de
l'amendo.

Puis : colui qui aura conduit un
véhicule dont il savait ou devait sa-

mis a la presente loi dans la mesure
prévue par la législation sur los
entreprises do trolleybus.

La loi prévoit ensuite quo los
véhicules ne peuvent circuler quo
s'ils sont on parfait  état do fonc-
tionnement ot répondent aux pres-
crlptions en cetto matière. Ils doi-
vont notamment ótre construits ot
entretenus do manière quo los rè-
gles de la circulation puissent ótre
observées, que le conducteur, los
passagers ot los autres usagers de
la route no soiont pas mis on dan-

voir , on prètant toute l'attention
commandée par les circonstances,
qu 'il no répondait pas aux prescrip-
tions sera pimi dos arrèts ou do l'a-
mendo.

Sera passible dos mòmes peines lc
rlétentcur ou colui qui , responsable
cornino détenteur de I'état de sécu-
rité d'un véhicule, aura toléré in-
tentionnellement ou par nógligencc
l'emploi d' un véhicule no répondaul
pas aux prescriptions.



Alberi Schwei lzer

Pour la plupart dcs hommes, Al-
bert Schweitzer c'est un homme
d'une charité inépuisablo , un saint
qui a mis sa vie entière au service
des déshérités.

C'est juste , sans doute.
Pour nous , c'est encore davantage :

c'est l'un dcs plus purs visages de
l'aventure.

L'aventure, on la peut imaginer
sous des formes les plus diverses.
Elio nous soliicite sous le pompon

Problème No 8
H O R I Z O N T A L E M E N T  :

1. Spécial is te  de la botte . — Pronom personnel .
2. Rèsine d' une espèce de pistachier.
3. Pénible.  — Choisie.
4. Méprise qui f a i t  prendre une chose pour une autre .  — Jilitioles de l ' auteur

des Névrose s (1846 -1903).
5. (inv.) Volée de coups. — Douceur , agrément.
6. Préposition. — Port d' une ile danoise. — Coups de bagueltes.
7. Salaire. — Peintre italien (1477-1576).
8. Anneau de cordage. — Facteur d'in strimi aits de musique f ranga i s  né à

Strasbourg en 1752.
9. Poisson servant d' amorce. — Fils de Noè.

10. Lettre grecque. — Chif fre . — Se dit  de la robe de certains  chevaux.
11. Détru i t .  — Accident fàcheux .
12. D'Avi l la  ou de l ' E n f a n t  Jesus.  — A f f a i b l i c .

VERTICALEMENT :
1. D' une extrème maigreur . — Canal d' aération.
2. Pronom per sonnel. — Petit poisson de l 'Atlantique .
3. Calcane blanc. — D'un continent.
4. Redonner une occupation. — Vilte de Chaldèe.
5. Piante de la fam i l l e  des crucifóracées. — Audacieuse.
6. Épouse d' un roi de Messente. — Ignorant.
7. Préposition. — Commence et f in i i  la nui t .  — Marque progrès , pr ior i té .
8. Note. — Très en vogue en Espagne.
9. Instrument de jaugeag e pour les f lu ides .  — Considère.

10. Pronom personnel. — Vers employés surtout dans la salire .
11. Enoncer successivement. — Mesure.
12. Habitant e d'un pay s  d 'Europe.

(Tous les mots f iguren t  dans le N.P.L.I . 195S) .rouge du matelot ; elle nous invite
par la voix de l'explorateur ; elle
nous entraine dans l'espace et bien-
tòt , l'aventure nous conduira dans
la lune.

Pour nous, dans notre pays, olle
est cet appel de la montagne , cette
tentation d'une grotto , cotto recher-
che d'une expérience, quelle qu 'elle
soit.

Pour Schweitzer , c'est l'aventure
intérieure, lo don total à uno voca-
tion , sans reprise, envers et contre
tout. Va-t-il réussir ? S'est-il vrai-
ment jamai s pose la question ? II
s'est jeté dans son aventure avec
passion , totalement , corps ot àme.

Une fois pour toutes , sa vie en-
tière offerte comme un don qui ne
se reprend pas.

Je ne crains pas de le dire : une
telle aventure nous tonte. Nous
avons besoin de nous offr ir  à une
grande cause. Nous ne voulons pas
consacrer notre vie au seul profit.
Que des j eunes gens ne pensent
qu 'à gagner de l'argent , beaucoup
d'argent , ct à posseder Ics plus
grosses voitures , los plus luxueuses,
eh bien ! cela nous dégoùte.

Ce ne serait pas la peine de vivre
s'il fallai t vivre seulement pour soi-
mème, pour sa petite réussite per-
sonnelle.

Mais vivre pour Ies autres, avec
Ies autres, dans un oubli de soi qui
n'est pas un sacrifice mais une joie.

Voilà la bolle aventure que nous
róvons de vivre, sur les pas du
docteur Schweitzer...

Il y a sans doute dcs milliers de
missionnaires qui ont fait Io mème
don.

Nous pensons à eux à travers ce
beau visage de vielllard do 8:ì ans.

P.-A. C.

B. Bardo, pense à quiffer le monde du cinema

Uno recente nouvelle a bien décu le monde entier : Brigitte Bardot a l'intention
do se retirer du cinema. Notre photo la montre dans une scène de son dernier

film « La bride sur le cou ».
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RAZIBUS, VOILA CES / CONCLUSION, BIBU REBOU-
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SCHPRCUM, VOICI LA REMUNERACENE
DE VOS PETI TES INFORMACIONES.
MAIS PAS OUN MOT A LOS OTROS ?
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*P«» "RADIO fiAi/rèoi

JE SUIS LAS DE SERVIR
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BROADCASTING Co ?
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SCHPROUM, VOICI LE MONEY POUR VOS TANT OU'A FAIRE
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Solution du problème No 7

du 14 janvier 1961.
Horizonlalement : 1. Elie. — Ani

mées. 2. Ti-abaeolo. — No (On). 3. Ou
trocuidant. 4. Um (Mu). — Eros. -
Esus. 5. Rèa. — Ou. — Osai. 6. Darm
stadt. — Sa. 7. Eup (Peu). — Tri. — le
8. Epien-euse. 9. Ion. — Emeu. — Rus
10. Enture. — Madis. 11. Ces. — Nébri
de. 12. Gérant . — Acres.

Verticailement : 1. Etourderie. 2. Tru -
meau. — Once. 3. Rat. Arpenler. — 4.
Ebre. — Usa. — 5. Aérostier. G. Accou-
trement. 7. Nous . — Aire. 8. Ili. — Od
(Do). — Rumba. 9. Modestie. — Are 10.
Asa. — Ourdir. 11. Ennuis. — Suitìé.
12. Sots. — Anesses.

Envoyez votre solution à la FEUILLE
D'AVIS DU VALAIS, à Sion , jusqu'au
jeudi 26 janvier 1961 au plus tard.

Seules les grilles originales ou reeo-
piées, sur carte postale, seront prises en
considération.

Un prix de 5 fr . sera attribué , par ti-
rage au sort , à un un concurrent ayant
envoyé une solution exacte.

La solution du problème paraìtra sa-
medi prochain , et le nom du laureai
dans le No du .4 février 1961.

RÉSULTATS DU CONCOURS No G

Sur les 37 personnes qui ont parti-
cipé à notre concours No G, du 5
janvier 19G1, 5 seulement ont envoyé
une solution inexacte.

Ont envoyé une solution exacte et
participé au tirage au sort : Mmes,
Mlles , MM. : J. Addy, Martigny-Ville.
— N. Antille , Sion. — A. Baruchet ,
Sion. — J.-C. Berner, Martigny-Ville.
— M. Berset , Sion. — B. Bruchez, Sa-
xon. — M. Charbonnet , Sion. — L.
Chevrier , Monthey. — S. Coutaz , Sion.
J. Dayer, Sion. — F. Dériaz, Praflouri.
A.-M. Due, St-Maurice. — E. Frey-
mond , St-Gingolph. — L. Genolet, Hé-
rémence. — G. Grand , Sion. — A. Jac-
quier , St-Germain. — I. de Kalber-
matten, Sion . — J. Lambiel, Isérables.
— J. Moix , Sion. — J.-M. Perraudin ,
Sion. — M. Pfammatter, Sion. — G.
Pfefferlé , Sion. — A. Pralong, Evolène.
— A. Rappaz , St-Maurice, — C. Rouil-
ler , Martigny-Bourg. — F. Saillen, Mar-
tigny-Ville. — R. Stirnemann, Sion.
— R. Tcrrani , Sion , — M. Tissonnier,
Brigue. — J.-D. Vergères, Martigny-
Ville. — A. Vouilloz , Finhaut. — S.
Vmlloud , Bienne.

Le tirage au sort a désigné comme
laureai do cette semaine M. Gerald
Grand , rue de Lausanne 51, à Sion ,
qui a recu le prix de Fr. 5.—.

MÉFIEZ-VOUS,
MESSIEURS/ TRA-
VAILLEZ EN SECRET,

CAR LES SOCIÉTÉS DE
TÉLÉVISION CONCUR-
RENTES VONT TENTER
DE S'APPROPRIER

VOS TROUVAILLES/̂ ,~~WS:

ommt»-0

Après le crossmann agaunois ,
Maurice Coquoz , un lecteur de
Sion nous présente , à son tour ,
un autre sport if  parmi les plus
exemplaires :

ERNEST BLASER

Qui ne connaìt pas ce foo tba l -
leur-hockeyeur sédunois ?

Un chic garcon , un vrai spor-
t i f ,  que nous avons grand plai-
sir à présenter dans cette rubri-
que.

Ernest Blaser est né à Soleure
le 3 aoùt 1928. Il a débuté dans
les sports par le foo tbal l  à l'à-
ge de 7 ans avec les minimes de
Derendingen , club où il resta jus-
qu 'à l'àge de 21 ans.

Devenu c o i f f e u r  entre-temps ,
il vint exercer sa profession dans
la capitale valaisanne en 1949 et
debuta la mème année au FC
Sion II  comme arrière centrai , son
poste habituel.

Nous avons toujours admiré
son jeu de position et nous n'ou-
blierons pas de sitót ses excel-
lentes prestations lors de l 'as-
cension de son équipe en Ile li-
gue. Il a joué également quelques
matches en LN B avec les réser-
ves du FC Sion. Sur tous les ter-
rains, Ernest Blaser a été appré-
cié pour sa camaraderie et son
fair -p lay .

Il nous a fa i t  part souvent de
son amour pour le Valais et de
Sion en particulier où il s'est
acquis de nombreux amis dès son
arrivée.

C' est un sportif  complet. car en
dehors du footbal l , notre «Figa-
ro» trouvé encore bien des joies
dans la natation , le tennis , le ski
et le hockey sur giace.

Lorsque nous lui demandions
récemment quel était son sport
préféré , il nous répondit sans hé-
sitation :

— Le hockey sur giace, sport
avec lequel j'ai débuté au HC Sion
I cn 1950 et qui m'a procure les
plus beaux moments de ma car-
rière sportive.

Ah ! les belles saisons 57-58-et
58-59. Deux fois champions suis-
ses de Ire ligue. L'ascension en
LN B. Quels beaux souvenirs !
s'exclama-t-il.

Nous le comprenons , d' autant
plus qu 'Ernest Blaser était à ces
moments-là capitaine de son
équipe.

Regrettons snicerement que sa
profession lui prenne de plu s en
plu s de temps et souhaitons que
son vceu se réalisé : accèder à la
Ile ligue avec le HC Sion II ,
équipe où nous le trouvons en-
core plein d'enthousiasme et heu-
reux.

Ernest Blaser , un sporti f  sym-
pathique pann i les plus méri-
tants.

Première neige
Le ciel a fa i t  tourner
Au bout de trois f icel les
Des marionnettes pàles
Au corps vide et sans forme.

Je les ai écrasées
D' un doigt lourd et brutal
Et leur sang transparent
S' est perda dans l'hiver

J' en aurais brisé cent
J' en aurais brisé mille
Mais ils étaient tout seuls
Les premiers f locons  blancs

Et je les ai tués.

Mai s  un jour leur armée
Descendra tout entière
Elle me crachera au visage
Une salive bianche et f ade

Je m'enfuirai  alors
Ivre de honte et de tristesse
Mais  elle me rattrap era
Et m'ensevelira sous sa masse glacée.

Colette S I M O N .



ies pla nte s
mé di c in ai e s

conservent la Sante

Pour leur utilisation,

demandez conseil à votre

GROS R A B A I S
pour l iquidat ion partielle du 16-1 au 23-2

Profitez !
COUVERTURES LAINE
DUVETS, toutes dimensions
OREILLERS, DESCENTES DE LIT
TAPIS

« Au Moulin dcs Occasions »
RUE DE LA

H. et Y. BLANC DIXENCE
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/\ Fabriques cn Valais
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Aux grands magasins d' ameublement

Tel. (021) 23 72 47 Livraison franco domicrle

IldUd.U jusqu'à ^Jì\3/O Facililes de paiement

droguiste - herbons

:•-• •- -

L'ADRESSE
DE VOTRE DROGUISTE

Vouvry : Droguerie G. de Vantery.
Monthey : Droguerie Centrale, J.
Marclay. St-Maurice : Droguerie G.
Granges. Martigny : Droguerie J.
Crettex . Droguerie I. Federici , Dro-
guerie J. Lugon. Le Chàble : Dro-
guerie E. Troillet. Orsières: Drogue-
rie A. Joris. Saxon : Droguerie M.
Guenot. Sion : Droguerie P. Cappi ,
Droguerie A. Jordan , Droguerie E.
Roten , Droguerie dc la Matze, A.
Thévenon. Sierre : Droguerie A.
Puippe. Montana : Droguerie Rey.
Chippis : Droguerie G. Dirren. Bri-
gue: Droguerie T. Gygax. Zermatt:
Droguerie Leu.

_^_^_^_^_^_^_^_^_^_^_^__ I A vendre
j9HRaBHHH| HHRHBQH dans la plaine d'Ardon

propriété
de 3.800 mètres, doni
les '-Vi en fraises, abri-
cotiers, Ch. Larqui-
gne et Golden, ainsi
qu 'une jolie maison-
nette.

Faire offre sous chif-
fre P 1765 S à Publi-
citas. Sion.

2 apprentis
charpentiers

pour printemps, evcnt
nourris, logos. A. Fa-
vre, charpenlìer , Po-
my-sur-Yverdon.

Commerce d'alimenta-
tion cherche

vendeuse
ou

aide-
vendeuse

Entrée à convenir. —
Ecrire sous chiffre P
1295 S à PublicitJ/s ,
Sion.

URGENT

On cherche à Sion

appartement
de 1 à 2 pièces, avec
où sans confort. Tél.
2 30 57.

Sommelière
est demandée pour bon
café à Saxon. Connais-
sance du service et
bonne présentation.
Bon gain assure. En-
trée de suite. Tél. au
No 6 23 03 à Saxon.

On cherche à louer à
Sion

appartement
meublé

pour quelques mois.

appartement
non meublé

Ecrire sous chiffre P
20062 S à Publ icitas,
Sion.

Entreprise de trans-
ports cherche

chauffeur
pour poids lourds. Ex-
périence sur camion
Diesel demandée. Pla-
ce stable et bien rétri-
buée. Entrée immedia-
te ou à convenir.
Faire offres écrites à

i Publicitas Sion sous
chiffre P 1695 S.

àpprenti-
tòlier

trouverait place de sui-
te à la Carrosserie
Royal Garage S.A.
Martigny (026) 6 18 92

19.50
E. MARTIN

SION
f i  (027) 2 16 84

Ri»« dn» Porteg Neuves

Je cherche vieilles

poutres
dans maisons cn dé-
molit ion.  - S'adresser
chez Roger Berclaz. —

Tél (027) 5 03 12 Sier-
re.

A louer
pour date à convenir ,
à Martigny, dans un
bà t iment  neuf , un très
bel

appartement
de 5 pièces et '/_ avec
garage et tout confort.
Tél (026) 6 00 58.

1455 S

Cale de passage cher-

sommelière
debutante acceptée. —
Tel. (027) 5 11 75.

VENTE AU RABAIS
16-1 au 28-1-61

manteau;, dames
en très beau lainage pure laine

79.- 95.-
U N  P O S T E

A D E S  P R I X  F A N I A  S T I Q U E S

39.- 49.- 59-.
«

/t

Monthey - Martigny ¦ Sion - Sierre
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AUTOMATIQUE A BRAS LIBRE
in ...... hini- uriivrr.selle pour COUDRE, REPRISKR . BRODE II

v • ••• ippxretj .'i iiileur.. .  simple à manier... d'une régularité absolu.
i .pi.  ¦.inv i u '-' ion solide... d'une renommée mondiale.

J. Niktaus-Stalder
> .ra iut-f»ani SION Tél. 2 17 B9
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CINEMA 1 Samedi à 20 h. 30
L A  M A T Z E  1 Dimanche à 15 h. et 20 h. 30

¦a___HESKHHBB-an--aaMi Tel. 2 25 78 - Location dès 19 li. 30

B EDDIE CONSTANTINE
dans

CA VA BARDER.. .
VOUS N'AUREZ JAMAIS VU UN TRUC COMME CA !

Dimanche location dès 14 h. Admis dès 18 ans
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' Nous cherchons

Eiectricien de fabrique
i

; pour l'entret ien et lc développement de nos ìrestaQlations électriques.
i

Nous demandons un t ravai l  propre et consciencieux , dc l'esprit de
collaboration ct le sens du devoir.

i

; Nous ofi'rons un travail  intéressant ot varie.
i

>
; Faire offres manuscrites à la
t
i»

Fabrique cJ'ébauches ETÀ S. A.,
GRENCHEN (SO )

i

i . • ,



C I N E M A

LA MATZE
Tel. 2 25 78 Vous n'avez jamais vu un truc comme f a  !

EDDIE CONSTANTINE. W___W ¦__# I KL %*_w %# Wm SP B -» TO ¦ I WW ESB DANS

CA VA E A R D E R . . .
UN GRAND FILM FRANCAIS A « SUSPENSE >

LOCATION TOUS LES SOIRS DES 19 li. 30
Louez et réservez a l'avance

AVIS DE TIR
te cours de tir DCA seront effectués du 23 jan-
fcr au 3 février ; du 20 février au 3 mars ;
ti 7 mars au 24 mars 1961 à SAVIÈSE.

Heures de tir :
ri lundi au vendredi de 9 h. à 11 h. 45 et de
Ih.  45 à 17 h. ; le samedi de 9 h. à 11 h. 45.
Ja mars et avril. début des tirs à 10. h. du malin)
kicun t ir  n 'aura lieu les jours de fète generale
i locale.
Zone dangereuse :
kilion de la batterie (au nord de St-Germain),
.néjé, Tsalan , point 2268,7, Tseuzier. Wetzstein-
orn, Schneidehoi-n , H-ihnenschritthorn, Spitzhorn ,
littaghorn , Schlauchhorn , Cabane des Diable-
tts, Scex Rouge, Les Diablerets, La Tour, Mont-
is-dessus, Le Rouet , La Combe, Etang de Moto-
e. position de la batterie.
our tous les détails , voir les affiches « AVIS
E TIR » placardées dans les communes environ-
snt le secteur de tir. En outre, le cdmt. des
)urs de t ir  à Savièse, tél. (027) 2 48 93, fournira
us les renseignements nécesasires, en particu-
;r les heures de t ir  précisesv

Le Comn*arid€<iTieH* des-cours de tir.

|0Di_ustia || Omt)ustiDles yarDuranls

Putir «.voir r>ien fhnod

Anthracite Ruhr
Coke Ruhr
Boulets Ruhr
Briqiiettes Union
COMBUSTIA
Micheloud et Udrisard

Héphone 2 12 47

H O H E G G E R  F R È R E S

Ingénieurs-Architectes •

B0. rte de Fmnienex - GENÈVE j

cherehent : !

Dessinateuns- architectes !
D8ss.nateurs
en beton arme

Paire offres écrites ave, ' curriculum vitae. références . prétentions <

et clale d' entrée possible. ì

<

Los Services Industriels de la Commune de Sion mct tent  en sou- t
mission !

2 postes de siénodactylo ]
Pour le service des abonnc.nents et la facturation. J
Activité : Calcul des prix. application des tar i fs .  établissement J
des factures. JConditions : Diplóme d' une école de commerce. J
Rctribution : Selon l'èchelle de trai tement du personnel de la «
commune de Sion. JEntrée en service : immédiatement ou à convenir. <
Le.; offres manuscrites doivent étre adressées à la Direction des <
Services Industriels pour !e lundi  30 janvier 1961. JDirection des Services Industr iels  j

Viande
de chèvre

et charcuterie
le kg. Fr.

Viande de chèvre 3 —
Saucisse de chèvre 2.—
Salami Varzi 10.50
Salami Milano 8.50
Salami Dindoni 7.50
Si lametti I a ?.—
Salametti II 5.50
Mortadella extra

Vismara 6.50
Mortadella I a 5.—
Viande de vache

pour bouilli
et ragoùts 3.20

Viande de mouton
pour ragoùts 4.50

Boucherie - Charcuterie
PAOLO FIORI

I, OC ARNO

L'Entreprise Ganio
Frères, à Martigny-
Ville, cherche

monteurs
sanitaifr"' ^
monteurs
chauffages

Tel. (026) 6 18 60.

sommelière
eonnaissant les 2 ser-
vices . Entrée de sui-
te.
Hotel de la Channe
d'Or. Vevey.
/' (021) 51 25 70.

Aujourd'hui Sentieri!, Matinee a 15 heures, Soiree a 20 h. 30

Dimanche, Matinée à 15 heures et Soirée à 20 h. 30

jeune fille

(Tagcs-Hadincit-n

pour le ménage?
Fui tes un essai avec
une pelile annonce

dans Ies
BtrtlifdH

Miinsingen BE
Tél. 031 68 13 55
34 102 abonnés

(Traductions
graluiles)

Pour eause de trans
formation. on chereh
en ville de Sion.

un oca!
pouvant servir de ma-
gasin. Tél. (027) 2 16 09

appartement
4 pieces, renove a neu f
Wissigen/Sion. Ecri re,
sous chiffre P 20056 S
à Publicitas. Sion.

a l'avnnl-
gardf de In

Mnrìv fèrnininp.

Mlles
Métrailler

SION
Gd-Pont - Tél. 2 13 60

PRÉTS
sur voitures, ca-
mions et divers

SOCIETE
DE CREDIT S.A.

Le Signal

Rue de la Dixence
SI ON

Tel. (027) 2 35 03

V. J
Ben fromage

en forme de 2 - 10 kg
:i i gras. Fr. 2.90 le kg

G. HESS, Fromages

Ilorriwil I Soleure

A VENDRE
; 2 voitures VW 1953 et 1955, parfait état !
¦ et garantie. !
| 1 voiture Hillman 1959, 24 640 km., état !
! de neuf. !
I 1 voiture Fiat 1100 TV, mécanique entiè- i
; rement neuve. J
; 1 Pick-up VW 1955, en parfait état , avec J
; garantie. ;
; 1 Pick-up Ford-Taunus 1955, à I'état me- <
; canique entièrement neuf . ;
; 2 voitures Simca 1953-1954 , parfait état !
; ' et garantie. !
i Et diverses autres occasions très intéres- !
' santes, toutes vendues avec notre garantie !
'< garage. I
' Vente, reprise, échange seront traités au i
', mieux de vos intérèts par le ;

Garage du Poni, Fully (VS ) :
Tel. (026) 6 33 68 !

» . , . . . .  .. .

On cherche
une personne, de préference couturière ou

¦ fingere, pour assurer permanence dans
l 'ìiagasin d' exposition (reception et télé-

phone).

Salaire à discuter.

Pourrait travailler pour son compie,
(locai el machine à disposition).

S'adresser par écrit sous chi f f re  P 1465 S
à Publicitas, Sion.

Viande de saucisses
Viande maigre et sans os

Viande de saucisses lère qualité, hachée, le Kg Fi
4,—. Viande de saucisses lère qualité, au morceau
le kg Fr. 4,60. Cuisse ronde, lère qualité, le kg Fr
5,—. Belle viande grasse de poitrine, pour saler
ou fumer , le kg. Fr. 2,60. Quartiers de devant ou
de derrière à convenir. Gendarmes, la paire Fr.
0,70. Cervelas, la paire Fr. 0.60. Emmenthaler, la
paire Fr. 0,70. Saucisses au cumin , la paire Fr
0.30. Saucisses fumées à conserver, le '/j kg Fr
2,50. Mortadelle, à conserver, le Vi kg Fr. 2,50
Viande fumèe, à cuire, le Vi kg Fr. 2,50. Viande
fumèe, cuite, le Vi kg Fr. 2,50. Excellente graisse
fondue pour cuire et frire, le kg Fr. 1,40. à partir
de 10 kg Fr. 1,20.

Expéd iée eontinuellemenl contre remboursement

Boucherie chevaline M. Gl'under & Fils. Berne
Mptzgereasse 24 - BERNE - £ 1031) 2 29 92

§9*9909099999999990909099999«99909990999e '9e9999«!»9«9999®999®99999938» *9

• Importante Es.t_x j»:dse de Sion
5 engageriu t

UN JEUNE EMPLOYÉ
* avec bonne formation commerciale

I UN CHAUFFEUR-MAGASSNIER
sobre. possédant permis poids lourds

UN MANSUYRE-MAGASiNIER
• fort et serviable •

• Places stables. horaire de travail  avantageux. Cuisse de retrai te .  J
S Les offres manuscrites. avee curriculum vitae. prétentions de salaire. sont à adresser •
• sous chif f re  PF 60120 C à Publicitas , Sion. §

• •
.««•••••••••••••••a«»«s«e**i»«»»««»e»«««fteeo««»**»«s©oc*6i98»6»«G6.'C>»»»©«»aó

• • •
ADMIS DES 18 ANS

Toujours les dernières Nouveautés

Av. de la Gare - SION - Sceurs Grichting

serrurier ou forgeron
S'adresser à Jules Rielle, Atelier Méca-
nique, Sion. Tél. (027) 2 14 16 ou 2 34 14

Mademoiselle
Marguerite Due

Diplòmée de l'Ecole de sages-femmes de
Genève et infirrnière de l'Ecole de Sion

avise la population
de Martigny

et environs. qu elle

recoit les futures mamai-S
tous les jours et sur rendez-vous.
Claire-Cité, Martigny, tél. (026) 6 02 9.0

On cherche pour entrée immedia te  ou à
convenir

M-ifeurs en chauffage

aides
Place stable pour ouvriers qualifiés.
S'adresser à Maison EUHLMANN . Chauf
l'ages, av. de la Gare. SION.

Charbons - Mazout

Delaloye & Joliat - Sion
Tel. 2 17 31



I CASINO ETOILE S

S
* MARTIGNY $

Mardi 21 Janvier, a 20 li. 30 •• •9 La Centro dramatique romand et •
8 Aris et Lettres présentent un chef- 9
• d'oeuvre du théàtre moderne , d'une •
• actualité brillante. $

I DOUZE HOMMES EN COLERE |
0 de Regirnld Rose , mis en scène par 0
• Pierre Walker, avec Ics FAUX-NEZ •
• Prix des places : Fr. 3.—, 4.—, 5.—. 6.—, taxes comprises, Bons •
• Migros. — Location : Papcterie Dupuis , tél. 6 11 36. *
• a
999999999»9«i999999«>99Q909999e99©99»99©99»99»9<3©*9»»99<
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Cherchons

REPRÉSENTANT
présentant bien pour la vente en Suisse romande d'un article déjà ¦
introduit auprès des grands magasins, épiceries, drogueries .et
parfumorios.

Faire offres complètcs nvee curriculum vitae et prétentions db
salaire à Sofinaco S. A., 10, place dc la Gare, Lausanne.
Tél. 22 87 72.

—¦ _—¦ a-_ î_—-.—-ii—_¦.——-— i—¦ ¦_¦ PI i. — M_———¦ î ——--̂ -M-̂ -W

? 
... .,

i L I D D E S  i
9 •

! TELESKI DU CREUX !
! fonctionne lc jeudi , samedi , dimanche 0
• s
• Carte jounialièrc à Fr. 10.— et 12.— — Enfant : demi-tarif *
. Abonnement 10 et 20 courses, durée illimitée. •s :
. Rens. tél. (02G) 6 83 66 - 6 81 81. •
. g.........o....o.............e.........«.e..«.e..«....«

i <
! •; Importante entreprise commerciale en Valais (Centre), enga- !

! qerait un !
> • *i i

! A P P R E N T !  DE C O M M E R C E  :» «
i t

(éveni . apprentie) !
i «» <
i «< •
! ayant suivi au moins clciux années d'école secondaire. Le !
i <

| candidat choisi bunóficiera d'une formation de premier ordre j
i t

; Prière d'adresser les offres par écrit sous chiffre P 10-1 S, a ;
i t

• ' i

! Publicitas, Sion. ;
i . •
i «
i i

; i
 ̂* * * * * * * * * * *  *̂ * * * ** *** * * * ****. *¦***-***» * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * *  f *** ****

Magasin d'alimenfation ò Verbior cher- ftif ^JV.-"̂ ".;'̂ !»»"'?

che pour entrée immédiolo

OtZS) _w_

apporter vos annonce

capable ef eonnaissant la bianche. _™̂ ™—™_î ^««_ _̂m

S'adresser tél. (026) 7 11 44. Timbres
caoutchouc

Imprimerie Gessler SA, Sion *2 \̂\w_w
»................ 9....«......C...........9.......9...«

! |
2 Importante AAaison Valaisanne cherche <
t «
9 <
9 <

! AIDE-COMPTABLE |
• q u a l i f i e  (e) J

• A yanl  déjà 1 ou 2 années de prati que. J

S Place à l ' année , Caisse de relraitc.  «

9 Prióre d'adresser les offres par écrit sous chiffre P 10-2 S «
• à Publicitas , Sion. <

Ì................................................9 .J

En droite ligne de

TORIENT

; Nous recevons régulièrement \
les p lus beaux TAPIS ;

; de toutes provenances. !
ì . SANS ENGAGEMENT, VISITEZ i

NOTRE EXPOSITION i
(Envois à choix partout) !

Maison ;

GAMG 0VM
i ,

La plus ancienne maison valaisanne !
de Tapis d'Orioni ;

i ,
i 

,
i 

,

! o ¦* _r* *T R,,e rtcs Vergers <
I S I O N  Tel. 2 33 48 !

r #¦ # * r +* *¦* + f  / ¦ * *•*•++++ + +¦+* •* r +** * *¦ +•*¦** + -»+**++ + * *¦+ ++ *-¦*

Patinoire de Marftlgny
' Dimanche 22 janvier a, 15 heures ;

MARTIGNY
ILEURIER

I Championnat  ligue nat. B ;

On cherche

aerante®)
pour café-restaurant saisonnier (mai ;'

octobre) station dc montagne . Pcrsonni

capable. (évent. couple) .

Faire offre  sous chiffre P 1751 S

a Publicitas Sion.

' -**-***-*-̂ +*-***̂***̂* -**+*-*̂ *-*̂ *̂ *-*+*̂ *-*-̂ *̂ *- *-*̂***-***~*0-*-*-

TWìÌCTEURS OCCASIONS
\ cìifl'órcnts modèles de 6 à 13 PS
! en très bon état
: FORO - FERGUSON - ALPINA

ì| Pour un bon t rac teur  neuf , prenez un
FORDSON DEXTRA

! 13 CV — 1350 kg :
; Prix à partir de Fr. 11.600.—
; A. REYNARD - SION - Tel. (027) 2 33 25

Avis de vente aux enchères
L'Office des Faillites de St-Maurice ex-

posera en vente aux enchères publiques,
le 20 janvier 1961, dès 10 heures, à Saint-
Maurice , au burea u de l'Office.

Toutes les marchandises et le matériel
de cai-relage dépendant de la f a i l l i t e  de
Jordan Edga r , carrelages, a St-Maurice.

Ce materici comprend des catelles blan -
ches et de diverses couleurs , porphyrcs ,
grès , eie.

li rouleaux de Bol laf lex ,
15 rouleaux de Plastic Gerflex

el divers autres objets trot) longs à énu-
mércr.

Toutes ces marchandises peuvent conve-
nir a une entreprise de carrelage.

Venie au plus of frani el au comptant.
St-Maurice, le 3 janvier  l 'J t ì l .

Je cherche à Sion

emploi
dans un bureau ou
commerce, du début
mai à fin novembre.
Permis de conduire.

Ecrire sous chiffre
P 20070 S a Publicitas
Sion.

On cherche

jeune fille
pour office et aider au
comptoir. S'adresser a
'.' L'Arlequin », Sion.
Tél (027) 2 15 62.

On cherche à vendre

1 appareil
à musique

murai , automatique -
très peu util ise , prix
intéressant. Tél. (024)
4 74 02.

A vendre
à St-Maurice , pour
cause de démolition ,
portes d'entrées et de
chambres, ainsi que
fenètres et volets de 4
appartements , de mè-
me qu 'une grande por-
te d' atelier ou garage,
le tout cn très bon
état et a prendre sur
place. Abbaye de St-
Maurice.

A vendre
1 voiture Opel Kara-
van 1053-59, parfait
état, peu roulé.
1 voiture Renaul t Dau-
phine 1956, très bon
état.

Torrent Lucien . Gròne
Tél. (027) 4 21 22.

Occasion
Vauxhall 7.5 CV 1950
4 pneus neige 80 c/r, a
céder à très bas prix.
Tel . (027) 2 21 86.

On cherche une

jeune fille
pour café-res 'aurant .
Entrée de suite ou a
convenir. Ecrire sous
chif f re  P 20051 S à
Publicitas , Sion.

Chauffeur
permis poids lourds .
sérieux. serait. enga-
gé par maison dc com-
bustibles et carbu-
rants.
Place stable el bien ré-
tribuée. Offres délail-
lées avec copie de cer-
t i f ica i ,  sous ch i f f re  PF
30836 L à Publicitas ,
Lausanne .

EMMENTHAL GRAS
lo kg Fr. 5.—

TILSIT GRAS
le kg Fr. 4.50

Marquis
LATTERIE
DU GRAND-PONT
SION. Tel. 2 12 77.

A vendre à Martigny-
Ville

rura!
de construction recen-
te, avec terrain attc-
nant dc 5000 m2 envi-
ron , en partie arbori-
sé. Prix intéressant.
S'adresser sous ch i f f re
P 1808 S a Publicitas
Sion.

On cherche

femme
de ménage

2 à 3 heures par jour.
Tél. 2 49 10.

Magasin de tabac cher-
che

vesideuse
qualifiée, date d'entrée
à convenir.
Tabac , Casino , Sion.

1 AUTO OCCASION 1
• «• «
5 1 MERCEDES 220 •
• impeccable sous tous les rapports J
• Radio - phare brouillard •
0 intérieur cuir. !
• Prix Fr. 7.500.— •s •
• Gazrage LUGON - fta-el©** •
• Tel. 4 12 50 «
9 «• •

Usine métallurgique du Jura engagerail
de suilc ou pour date a convenir

mécanicien
pour entretien machines et outillage. Tra-
vail indépendant et stable. Appartement
a disposition. Faire offres avec prétention s
de salaire sous chiffre PQ 30879 L à Publi-
citas , Lausanne.

Saint-Maurice
HoSeS DenSs du Midi

Dimanche 22 janvie r 1961 dcs 15 heures

GRAND LOTO
organise par le Chceur mix te
Beaux lots a tous Ics (ours

INVITATION CORDIALE

Commerce de Textile a Sion cherche

Ire vendeuse
aide vendeuse

sachant bien repasscr

ì retoucheuse-vendeuse
Place bien rétribuée.

Faire offres manuscrites si possible avec
copie de certificat a Publicitas Sion , sous
chiff re  P 1314 S

»ee«ee©»e*ce*o«»coeo»»©ee©i38!SO«o»8ei

! TRACTEURS j
• Si vous cnvisage'z l'achat d' un bon trac- '
9 teur d'occasion ," n 'attendez plus... •
• Beau choix de marqués connues : Ford. g
9 Massey-Harris, Case. Tlurl imann . Stey r, •
• etc. •
• Tous bien révisés par personnel qualifie.  $
a Equipeinents faucheuses, charrucs , etc. •
• sur demando _
'5 Venie dc confiance avec GARANTIR •
• •
• PAUL HENRIOD , S.a.r.L — Aicliers de '
9 constructions. — Département Tracteurs •
• ECIIALLFNS (Vd) - Tel. (021) 4 M 11 •• •«•9»9»»99e*«0»«»*e»*O*9*9*e«9*»t«*«i

Porteurs Csesì
Nous cherclmns pour la livraison ct l'en-
caissement de revues hebdomadaires il-
lustrées à nos abonnés de Sion, personne;
libres quelques heures le mardi et le jeu-
di.  Ce t ravai l  accessoirc conviendrait aus-
si a des ieunes gens aux études , ct il
laisse un joli petit gain régulier.
Faire offres sous ch i f f re  P II X , à Pu-
blici tas . Sion.

Nous cherchons a Sion ou aux environ ;
immediata

terrain à bàfir
pour immeubles locatifs
Ecrire sous chiffre  P 1617 S a Public itas.
Sion.

employée de bureau
sténodaetylographe expérimentée. capable
de travailler de manière indépendant?
bonne connaissance de l' allemand. Act i-
vités variées.

Offres manuscrites.  curriculum vitae. plin-
to et prélenlion de salaire , sous chiffr e
AS 5972 S, aux Annonces Suisses S.A.
. ASSA . Sion.

: caini I C C E S S G I R E  .
• 0

• VoYagct3_- à la commission J
9 est offer ì  à personne relraitée . cn bornie J
• sanie , desi rimi encore se vouer à une oc- •
5 cupation indépendante , mais régulière. Il J
0 s'agit  de la visit e des commercants pour •
• un produit alimentaire connu et sympa- •
0 Inique au public. $
• Faire offre manuscrite sous chiffre •
J N 250.053 X Publici tas Genève. !


